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PREMIERE PARTIE

IARDINS FERUITIERS

EFPOFAEER & S

SCHAPITTRE PREMIER .

8 5
Combien il eſt nẽceſſaire qu 'un honnete homme , qui veut avoir des Fruitiers

Votagers , ſoit au moins raiſonnablement inſtruit de ce qui
regarde ces ſortes de Pardins .

E Jardinage , duquel je commence ici de traiter , produit ſu -

rement beaucoup de plaiſir à lhonnẽte homme qui 5 entend -

& s ' y applique ; mais ce mème Jardinage , 8il eſt entre les

80 mains diun Jardinier qui ſoit peu habile ou peu laborieux ; a de

grands inconvéniens à craindre , & de grands chagrins à don -

ner . Ce ſont deux veriteꝛ que tout le monde connoĩt , & que

perſonne na jamais entrepris de conteſter , ẽtant certain que rien

— . — au monde ne demande tant deprè voyance ? & d' activitè que ces

ſortes de Jardins Fruitiers , & Potagers . Ils ſont pour ainſi dire , dans un mouve -
ment
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ce que peuvent produire & un terrein quꝰon aura bien diſpoſè , & un fond quon au - arandi ſpe

ra bien fagonné , & des Arbres qu ' on aura peut - Stre ſoy - mẽme greffes , plantez , magis
&ju

taillez , cultivez , &c . quoy qu ' en veritè lidèe d ' une telle joũiſſance ait des

mes capables dengager à ſa recherche ; il conſiſte en beaucoup d' autres choſes ,
8

tant pour celuy qui veut agir luymẽme , que pour celuy qui ne peut agir que de ſon

conſeil ; & de ſes ordres .

Et cꝰeſt en premier lieu à ſœavoir ſurement comment il 8 faut prendre , pour
8

faire que chaque partie du Jardin produiſe heureuſement , & abondamment ce qu' on
Iuy demande pour chaque mois de ' année . L' honnète Jardinier , comme j ' ay deja

dit , ne manque jamais icy d' Stre recompenſe de ſa peine , de ſes ſoins , & de ſoi

habilete . La terre qu' il cultive en perſonne , Iuy rapporte ſans doute avec plus de

profuſion , parce quen effet elle eſt beaucoup mieux cultivẽe , & comme ſiellecrai manibus

guoit , pour ainſi dire ; le malheur d ' appartenir à un Maitre , qui fne ſgait que par omnia me

fon Jardinier la maniere dont il la faut traiter , il ſemble que pour engager ce .

tre habile , à qui elle appartient , à continuer de la cultiver luy - mẽme, elle Seffor-niam 38

ce à lui produire au - delà de ſon ordinaire . n

Ceplaiſir du Jardinage conſiſte en ſecond lĩeuà ſgavoir ſe de fendre de beaucou

de deẽpenſes grandes , & inutiles , auſquelles ſouvent on ſelaiſſe engager par de miſe - . ger

lablés Conſeils . Valt -il rien de ſi ordinaire que de voir en je ne ſcai coinbien Cen- 5
droits , quꝰon ne fait autre choſe que faire , défaire , & refaite , & d' ailleurs ne Voit- villi

on pas ſouvent mettre beaucoup de temps : & d ' Ouvriers à faire une choſe qui pou- ci : .
voit etre faite & plus promptement ; & par moins d ' hommes ? Ainſi il ſe fait Dien des 5l,l . . .

depenſes , qui enttainent ſouvent Aleur ſuite de grands chagrins , & quelquefois auſ -

ſi de grandes incommoditez .

I conſiſte en troiſième lieu à ſcavoir connoſtre les inconveniens , quejexplique -

tay en ſon lieu⸗ dont les uns ſont invincibles , & les autres ne 10 ſonht pas : cëtte

connoiſſance apprend àſe preparer de bonne heure à recedoir patiemment lès premiers

Hils arrivent , & àſe mettre en etat d' éviter ſurement les ſeconds , ſans paſſer par
mille raiſons impertinentes d ' un Jardinier mal-· ſoigneux , ou mal - habile , qui pre -
tend mettre à couvert ſa negligence , ou ſon ineapãcitè en rejettant tous les deſor -

dres , & la ſterilitè de ſon jardin ſur ce qui nien elſt pas la veritable cauſe .

Ce plaiſir conſiſte en quatriẽme lieu à ſgavoir condamner dun cõtè à propos ce

qui eſt mal - fait dans ſes Jardins , & de Lautre
à

loüer pareillement àpropos ce qui

Eft bien , & ſelon les regles . IInH' y aguéres rien de plus naturel à tous les Maitres⸗

qui parlent de leurs Jardins que d' y blàmer on loũer quelque choſe , comme ſi c ' è -

toit par là qu 'ꝯ ils veulent en effet paroitre ce qu' ils ſont ; conſtamment iln' y a rien de

plus dangereux pour leſervice du Jardin ; ny de plus mal- plaiſant pour la perſonne
d ' un Maitre que de sexpoſer à la riſẽe , ou aux corrections de ſon Jardinier , ce qui
arrive immanquablement ; quand le Maltre n' eft pas aſſez intelligent , pour parler

juſte dans cette matiere .
Ceplaiſir conſiſte en cinquieme lieu à ᷑tre en reputation de ſgavoir donner de bons

2018 , & de les donner volontiers à ceux qui en ont beſoin : quelle ſatis faction n' a -

t·on point⸗ quand on redreſſe un amy qui etoit ou trompè onlembaraſſè , ou prẽt à
ſe degoũter de ſon entrepriſe , & quẽ dans la ſuiteon La mis en ẽtat deſe loũer à tous

momens de la bonne fortune qudon lui a procurè dans ſon Ouvrage ?

Et enfin ce plaiſir conſiſte principalement à teavoir juger par ſoi - méme „ &

pour ſoi - méme de la capacité des Jardiniers , ſoit afin de nè pas tomber dans

Ia diſgrace den quitter quelquefois un bon ſur ꝗe miſerables petites raiſons ; & d' en

prendre enſuite un mauvais : ſoit pour ſe reſoudre ſagement & à ptopos de chaffer ce -

Ien qui fait mal ſon devoir , pour en choiſir avee certitude quelqu ' autre , qui
ſoit capable de mieux faire .

Or sil enl vrai qur il:y ait aſſer de facili arvenir àAtant de veritables plai -
ſirs ,



DESIARDINS ERUITIERS
firs , comme je m' en vãis le faire voir clairement ; may - je pas raiſon de conclure

que , quand on entreprend des Jardins ſans ſe mettre en heine, de ſe rendre au
moins ſuffſamment éclairè en Jardinage , on en merite tous les dẽgoũts , qui ſont
en grande quantitè , au lieu de meriter toutes les douceurs , qubdil peut produi -
re , dont le nombre eſt infiny ; & que par conſequent il faut setudier àacquerir les
lumieres qui ſont ici nèceſſalres ?

8 lil5Peut· tre me dira -t on d ' abord que je propoſe par Ià un expedient infailli -ble pour introduire la choſe du monde la plus pernicieuſe en toutes ſortes d' af -
faires C ' eſt .à-·dire des demy : ſgavans : l ' objection paroſt aſſea forte , mais les
deux rẽ ponſes que jay à faire , le ſont ce me ſemble beaucoup davantage .

La premiere eſt que quand Ihonnète Jardinier ſera une fois parvenu à la connoiſſan-ce certaine de quelques principes capables de lui donner une bonne teinture du
Jurdinage , on doit étre aſſurè qu' il ne vondra pas S' en tenir à cette ſimple con -noiſſance des premiers &lemens , il Iui prendra infailliblement une grande avidite
de ſęavoir davantage une choſe , qui plait tant . On le verra bien -tõt aprés pouſ -ſer plus avant les Iumieres qu' il aura acquiſes , & par conſequent il demeurera
peu de temps dans cet ẽtat dangereux , & redoutable de ce qu ' on appelle de -
mi: ſcience .

Mais la ſeconde réponſe , qui n' eſt pas moins importante , eſt que ſürement
cette demi : ſcience de Thonnẽte Jardinier , S' il la faut nommer ainſi , vaut beau -
coup mieux , fondèe comme elle eſt ſur de bons principes , que la fauſſe imagi -pation de ſcavoir des Jardiniers ordinaires ; il n' eſt que trop vray que rarement
ſe trouvera· t.il parmi eux autre choſe quune ignorance préſomptueuſe & babil -
larde , ſoũtenuẽ d ' une miſerable routine . Neſt : on pas trop heureux , ſi on peutaiſement parvenir à voir clair la . dedans , & ſe mettre au - deſſus de tant de faux
aiſonnemens , quꝰon ſeroit oblige d' eſſuyer , & par conſequent èviter beaucoupde chagrins , & avoir beaucoup de plaiſiis .

SüETRIEAIII

Combien il eſt facile à un honnète homme dacquerir au moins une ſaffiſante
connoiſſancè en fait de Jardinage .

ENA
de ce premier fondement , qui etablit que Ihonnète Jardinier doit

SEtudier à ſe rendre habile en Jardinage .
Je propoſe encore celuycy , que s' il na pas le temps de s ' y rendre conſom -

me ( ce qui n' eſt pas abſolument neceſſaire ] il peut croire avec certitude qu' ilen ſcaura aſſeꝛ pour ſon uſage . Ceſt -à·dire pour pouvoir ſürement ordonner ce
qu' iI ya de principal à fuirè dans ſon Jardin , & pour empècher que ſon Jardi -nier ne luy en impoſe à tous momens , pourvũ quil ſoache à peu pres les cinq .ou ſix articles qui ſuivent .

Le premier eſt de ce qui regarde les terres pour la qualité , pour la profon -deur neceſſaire , pour les labours , Pour les amandemens , pour la diſpoſitionordinaire des Jardins utiles .
Le ſecond eſt de ce qui regarde les Arbres , pour les choiſir bien condition -

nez , ſoit quand ils ſont encore ſur pied dans les Pepinieres , ſoit quand ils ſontarracheꝝ ; qu ' il ſœache au moins les noms des principales eſpeces de Fruits de
chaque Saiſon , qu' il les connoiſſe , & ſgache à peu prẽs demander le nombrede chacune ſelon ſes beſoins & ſelon Tetendus de ſon Jardin ; qu' il ſgache pre -

parer
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pater les Arbres par la tẽte & par les racines , devant que de les remettre en

terre ; quenſuite il les ſgache bien eſpacer , & bien expoſer : qu' il ſcache non pas

toutes les 1&gles de la Taille , mais au moins les principales ſoit à Legard des Buiſ -

ſons , ſoit à Pégard des Eſpaliers ; qu il ſyache pincer quelques branches qui ſont

trop vigoureuſes , paliſſer proprement les Arbres qui le doivent ètre , comme auſſi

ebourgeonner ceuxod il ſe fait de la confiiſion , & enſin donner à chacun la beautt

qui lui peut comvenir .

Le tfoiſieme article regardeles Fruits , pour les faire venir beaux , les cueillir ſa -

ement , & les faire manger à propos .

Le quatrième regarde les greffes en toutes ſortes d ' Arbres Fruitiers ſoit en place ,

ſoit en Pepinières , tant pour le tempsꝰ que pour la manière deles appliquer .

Enfin le cinquième article regarde la conduite gènèrale de tous les Potagers : &

ſur toutes choſes pour ſcavoir le plaiſir , & le profit quon en peut tirer dans chaque

mois de Lannèe .

Il me ſemble que le nombre de ces articles weſt pas grand , & j aſſure noͤtre curieux

qu' il trouvera à Neninſtruire ſufiſamment , & en peu de temps dans le petit Abregẽ

qui ſuit .

C H K b I TaR . E L. L. 4 .

ABREGE DES &S MAXIMES
DU NARDINA GE.

P REMIER ARTICILBE .

Sum les qualites de la terre .

N connoĩt que le fond dun Jardin eſt bon & particuliẽèrement pour les Arbres

Fruitiers .
Si premiérement tout ce que la terre y produitſoit d ' elle - méme , ſoit par culture

eſt beau ; vigoureux , abondant , & par conſe quent on n ) voit rien de chetif , rien

de menu , quand il devroit ẽtre gtos⸗ rien de jaune , quandil devroit ètre vert .

En ſecond lieu ſi cettè terre à en fleurer une poignèe ne jette aucune mauvaiſe odeur .

En troiſieime lieu ſi elle eſt facile à labourer ? & quꝰelle ne ſoit point trop pierreuſe .

En quatriẽme lieu fi A la manier elle eſt meuble ſans &tre trop ſeiche & legere com -

meles terres de tourbe , ou comme les terres tout à fait ſablonneuſes .

En cinquième lieu ſi elle weſt point trop humide comme les terres marècageuſes ,

ou trop forte comme les terres franches , & qui approchent fort de la nature des terres

laizes.
Enfin à Pegard de la couleur la principale eſt⸗ qu ' elle ſoit d ' un gris noirätre ; ily

en a cependant de rougeàtres qui font fort bien ; je nen ay jamais vũᷣqui fuſſent en

meme temps & fort blanches & fort bonnes .
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DAurtfHf ME AKTAHCIL A.
Sun la profondeun de la terre .

5 faut qu ·au deſſons de la ſuperficie , qui paroit bohnes il Yait trois pieds de terre515ſemblable à celle de deſſus ; maxime tiẽs - nportante , &dont il faut Stre raiſon -
touille faite au moins en cinq ou ſix en -nablement aſſurè par le moyen de quelque

droits différents .
On ſe trompe fort , quand on ſe content

pour !
echune moindre profondeur , & ſur tout

75les Arbres , &pour les Plantes à longues racines ; , fcavoir Artichaux , Bette -P 8 9
Scorſonnerrè , Panais , &c .

LRAOGISIEME ARTICIE .

Sun les Laboune .

Es plus frequents ſont d' ordinaire les meilleurs ; tout au moins à Légard des Ar -E en faut :il quatre par an ; ſavoir au Printemps , à la Saint Jeanà la fin
dAoüt , & immediatement devant ' Hyver ; & generalement parlant il ne faut ja -mais ſouffrir que la terre ſoit en friche & pleine de mechantes herbes , ny trepignée ,
ny battuẽ des grandes ravines deau ; elle fait grand plaiſir à voir quand elle eſt nou -vellement labòurée .

Las menuès Plantes , par xemple les Fr
demandent d ' tre ſouvent ſerfoũies , ouf

2

Aſierso les Chicorées ; les Laitués , &c .
erfoüetees pour mieux faire leur devoir .

QuATRIE ' ME ARTICT E.

tes de fumiers poui
zufs , Vaches , &c . ſont exc

lantes Potageres : celui de Mouton 45
taut pas mettre en ſi grande quantité : il eſt à 0des Poules , & des Pigeuns „ mais je ne conſeille gu Plepucerons dontils ſont toi jours pleins & qui dordinaire font tort aux p

Le Fumier des feuilles bien pourries nꝰeſt guẽres propre qu ' à réparmences nouvellement faites , pour empecher que les pluyes ou les arroſemens ne btent erop la ſuperficie ; en ſorte que les graines àuroient peine à leyer .
Tous les Legumes du Fotager demandent beaucoup de Fumi

en demandent point .
Le ſeul bon endroit à mettre les amandemeus eſt vers la ſuperficie.Le Fumier le plus mal placè pour les tranchæes eſt celui qui ſe met dans le
Et à legard de ces tranchèes on ne peut dire, qu'elles ſoient bonnes &à moins quꝰon ne leur dit donnè approchant de ſix pieds d

de profondeur .

5
CINQuTIE ' ME ARTI

en quque la plus commo
n peut , par des quarrez bien regl



FEFF POFTA GERSS . gI. Rartie . 7

gueur ſoit un peu plus grande quela largeur ; les allẽes auſſi doivent tre d une largeur
convenable & proportionnèeʒtant ſur leur longueur ,que ſur toute letenduẽ du Jardin .

Les moins larges ne doivent pas avoir moins de ſix à ſept pieds de promenade , &

les plus larges de quelque longucur qu elles ſoient ne doivent jamais exceder trois

ou quatre toiſes au plus & pource qui eſt de la grandeur des quarrea , ceſt ce ſem -

ble un dè faut den faire qui ayent plus de quinre ouvingt toiſes dlun ſens ſur un

peu plus , ou un peu moins de Hautte ; ils ſont aſſeꝛ bien de dixà douze ſur quatorze
à quinze j & tout cela ſe doit regler ſur la grandeur du Poteger en ſoi .

Les ſentiers ordinaires pour la commoditè du ſervice ſe font dienviron un pied .
Bien entendu qu ' un Potager , quelque agreable qu il ſoit dans ſa diſpoſition ne

rüſlira jamais , ſi la commoditè de l eau pour les arroſemens nes ' trouve .

S . TXIEDME ARTIOHAE .

Lgard de cet Article qui concerne la connoiſſance des Arbres fruitiers qu ' on
Adoit planter ; il ſufit ; & ileſtimportant de ſcavoir ,

Qu' un Arbrepour meriter d' etre choiſi , quandil eſt encore en Pepiniére , doit

avoir lEcrcè nette , & luiſante ; &les jets de bannèe longs , & vigoureux .
Et S'ꝯil: eſt déja hors de terre il faut , qu ' outre les conditions precedentes il ait

encorè les racines belles5 bien , ſaines & qu propρHjtion de la tige ellès ſoient

paſſablement groſſes ; je ne prens jamais de ces Arbres qui nont prẽſque rien que
du chevelu .

Les Arbres les plus droits & qui nont quꝰune ſeule tige me paroiſſent les plus
beaux à choiſir pour planter .

Eni Peſchers & mëẽme enHbricotiers ceux qui n' ont qu ' un an de greffe ; pourvũ

que le jet ſoit beau , valent mieux que ceux , qui en ont deux , ou davantage ; &

encore faute il tre en ceci : plus rigourcui pour les Peſchers que pour les Abricotiers :

& mẽme ne prendre jamais un Peſcher , qui dans de bas de la tige nẽait pas les 5eux
beaue , ſains , & entiers ; la groſſeur d' un bon pouce , ou un ꝓeu plus pour cette

tige eſt celle , qu iꝯl faut particulierement eſtimer pour les Peſchers .

Les Peſchers ſur Amandiers réüſſiſtent mieuxſen terre ſeiche, ; & legere que dans

celle qui efl forte & humide .

Le contraire eſt de ceux , qui ſont greffeꝝ ſur Pruniers .

En toutes autres ſortes d ' Arbrès nains la groſſeur eſt celle de deux à trois pouces
de tour par le bas .

Il ' y a que les Pommiers ſur Paradis qui la groſſeur dun pouce eſt tres. ſufiſante.
La groſſcur des Arbres detige eſt celle de cinq à ſix pouces par le bas , & la hau -

reur de ſix à ſept pieds
La greffe des petits Arbres doit Etre à deux ou trois doigts de terre .

Et quand elle eſt recouverte , ceſtune marque de vigueur au pied , auſſi bien que
de ſoin & d' habiletè au Jardinier qui la elevé .

Toutes ſortes de Poires réüſſiſſent en Buiſſon & en Eſpalier , & reüſſiſſent ſur6

franc , aufli bien que ſur Cognaſſiers ; imais il eſt bon de remarquer qu' il nen faut que
ſur franc ſoit dans les terres legeres , ſoit dans celles qui ſont dune mediocrè bonté .

Les Poires de Bon - chretien d ' Hyver en Buiſſon ; ouen Eſpalier ne peuvent que
difficilement acquerir ſur Franc la couleur jaune , & incarnatte qu ' on y ſouhaite ; il

faut de celles : ci ſur Cognaſſiers .
Les Virgoulé , & les Robines ſur frane font de la peine à les mettre à Fruit ; maiĩs

enfin ce malela n' eſt pas ſans remede ; conſtamment elles fructifient plütôt ſur Co -

gnaſſiers.
Les Poires de Bergamotte , & de petit Muſcat r &ſſiſſent peu en Buiſſon ? & ſur

tout dans les terres humides .
＋ 4 Les
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Les principales eſpeces de Fruits ſoit Poires , ſoit Pommes , ſoit Pèches , ſoit Pru -

nes , ſont aſſea connuẽs ; mais comme il eſt de tres : grande conſequence de faire un
plan bien entendu , je croy que nõtre nouveau curieux doit avoir recours au Traité

que jday fait avec une grande exactitude ſur le chois , & la proportion de toutes ſortes
Je bons Eruits à planter en quelque Jardin que ce ſoit ; tant en buiſſon & en Arbres de
tige , quꝰen eſpalier , ou autrement j 'ᷣ oſe dire , qu' il court grand riſque de faire bien
des fautes , dont il aura peine à ſe conſoler ; ̃ cependant il doit ſgavoir quꝰen fait de

Poires les principales dEſtè ſout le petit Muſcat , la Cuiſſe . Madame , la Poire ſans
peau , les Blanquettes “ la groſſe , la petite , celle à longue queu , la Robine , la
Caſſolette , le Bon- chrẽtien muſqué , le Rouſſelet ; la Salviati ; les principales dAu -
tomne ſont les Beurrè , Bergamotte , Vertelongue , Craſane , Mufcat - fleury , Lan -
ſac , Loũiſe - bonne ; les principales d' Hyver ſont Ies Virgoulè , Leſchaſſerie , Eſpi -
ne , Ambrette , ſaint Germain , Bon- chretien d ' Hyver , Colmar , Bugy, ſaint
Auguſtin , & quelques Martin - ſecs .

En fait de Pommes les principales ſont les Calvilles tant la rouge , que la blanche ,
les Reinettes , ceſt .A.dire la griſe & la blanche , tous les Courpendus , & les Fe -
nouillets .

En Prunes les principales ſont la jaune hative , les Perdrigon blanc .& violet , les
Mirabelles , les Damas de pluſieurs ſortes , les Rochecourbon ; les Imperatrices , les
Prunes d ' Abricot , & ſainte Catherine , IImperiale , la Royale , &c .

En Péches les principales ſontlAvant - Pèche , la Pẽche de Troye ; les Magdelai -
ves la blanche , & la rouge , la Roſſanne , la Mignonne , la Chevreuſe , la Bourdin ,
les Violettes tant la hativeꝶ que la tardive , les Perſiques , l·Admirable , la Pourprée ,la Nivet , les Jaunes . lices , la Jaune tardive .

Et pour les Pavies le Brugnon violetle Pavie blanc , le Cadillac , & le Ram -
bouillet .

En fait de Figues celles qui ſont blanches dedans & dehors , ſcavoir la longue & la
rondes ſout les meilleures pour ce pais : cy .

En fait de Raiſins il faut particulierement faire cas du Muſcat ſoit blanc ſoit rouge ,
ſoit noir ; le Muſcat long quand il eſt bien placè , & en bon fond , eſt admirable ; le
Chaſſelas reũſſit plus ſũrement que pas un .

0
En Ceriſes tout le monde Cait que la tardiye , & la griote , & mème le Bigarreau

ſont detres. bons Fruits en Arbres de tige ; la Ceriſeprecoce neſt conſiderer qu ' enEſpalier .

S DIE ME ARTICLE .

P Our preparer un Arbre tant par la tète , que par la raeine devant que de le planter
1 Veſtime quẽ' il faut õᷣter tout le chevelu .

onſerver que pen degroſſes racines , & que ce ſoit jur tout les plus jeunes , Ceſt -
es plus nouvelles . f

Ules-ci d' ordinaire ſont rougęätres „ & ont un teint plus vif que les vieilles
otultum ett tes ; il les faut tenir courtes à proportion de leur groſſeur .
amittere ra. La plus longue en Arbres nains ne doit pas exceder huit à neuf pouces , & en Arbresdas detige environ un pied ] ; on leur peut laiſſerun peu plus detenduè en faĩt deMeuriers ,& de Ceriſiers . 5

snovas . Les plus foibles racines ſe contenteront d ' un , de deux , de trois 5Rene ces au plus , & celaſelon le plus ou le moins de groſſeur .8388 Ceſt aſſeꝛ dum ſeul tage de racines , quand if approche d' etre parfait , c ' eſt -A·direquand ily a quatre ou cinqͥ racines tout au tour du pied , & que ſur tout elles ſont A
ce ; & mëme deux

esſeules , outrois ſtant bonnes valent mieux qu une vingtaine de mediocres ; ia

fai⸗1

& de quatre pou -

peu prẽs commie autant delignes tirèes d ' un centre à la circonferen
·0

ſon -
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fouvent planté des Arbres avec une ſeule racine , qui etoit en effet tresbonne , &

ils ont bien reiilli ; onvoit ce que c' eſt quun ètage de racines dans le Traité des

Plans , od j : ay fait graver des Planches à cet effet .

Hü rfEEE NMKRNTο Y

D
Our bien planter il faut choiſir un temps ſec ; afin que la terre ẽtant bien ſeiche

elle ſe gliſfeaiſement au tour des racines ſans y laiſſer aucun vuide , & que particu -

licrement Il ne Sy faſſe pas une eſpece de mortier qui venant enſuite àsendurcir em -

ẽche la production & la ſortie des nouvelles racines .

La Saiſon de planter eſt bonne depuis le commencement de Novembre juſqu ' à la

fin du mois de Mars ; mais en terres ſeiches il eſt important de planter des le com -

mencement de Novembre ; & en terres humides il vaut mieux attendre au commen -

cement de Mars .
15

La diſpoſition des racines demande que lextrémitè de la plus baſſe ne ſoit pas plus

avant d ' un bon pied dans la terre , & quẽ celle qui approche le plus dela ſuperficie, ſoit

couverte de huit , ou neuf pouces de hauteur ; on peut mẽme faire comme une maniere

de bute ſur ces racines dans les terres ſeiches , pour empècher quele Soleil ne les gate ,

& quand] Arbre eſt bien repris onlabbat .

Devant que de planter , aprés avoir taillé les racines , il faut couper chaque tige

d: Arbre de la longueur qu' elle doit demeurer - ſans attendre à les rogner qu ils ſoient

plantez .
Aux Arbres nains je regle cette hauteur à ètre de cinq à ſix pouces en terre ſeiche ,

& de huit à neuf en terre humide .

Etaux Arbres de tigeune hauteur de ſix à ſept pieds fait une juſte meſure en toutes

ſortes de terres .
Il faut en plantant tourner les meilleures racines du cõtè odi il ya plus de terre , &

que pas une , autant qu ' on peut , ne panche tout à fait en bas mais plütõt regarde
Toriſon .

Ceux qui aprẽs avoir plantè ſecoũent , ou trẽpignent les petits Arbres , Ieur font

grand tort ; il nen eſt pas de mme pour les grands , il eſt bon de les ttẽpigner , &

meme de les buter : pour les aſſürer contre limpetuoſitè des vents : .

Les Arbres en Eſpalier doivent avoir la tẽte panchèe vers la muraille , de maniere

pourtant que liextremitẽ de la tẽte en ſoit Eloignẽe de trois à quatre pouces , & que la

playe nlen paroiſſe pas .
Ia diſtance entre eux doit etre reglée ſuiyant Ia bontẽ de la terre, ; & particuliere -

ment ſuivant la hauteur des murailles ; ainſi on peut les mettre plus prés les uns des

autres aux plus hautes murailles , & moins pres àux plus baſſes .

En ce fait particulier de diſtance ordinaire des Eſpaliers cela ſe regle depuis cinq ou

ſix pieds juſqua dix , ou onze , ou douze ; bien entendu que les murailles etant dune

hauteur qui eſt de douze pieds , ou davantage : il faut toũjours laiſſer monter un Arbre

pour garnir le haut entre deux qui garniront le bas ; & ainſi en tel cas on peut mettre

Ies Arbres à cinꝗ ou ſix pieds les uns des autres ; mais pour les murailles qui nont que

ſix à ſept pieds , il les faut eſpacer d ' environ neuf pieds .
La diſtance des Buiſſons doit ẽtre depuis huit à neuf pieds juſquꝰà douze , ou mẽme

un peu plus , ſi ce ſont Pruniers , ou Fruits à pepin ſur franc .

Et en Arbres de tige depuis quatre toiſes juſqu à ſept , ou huit pour Ies grands Plans .

Prenant garde que dans les bonnes terres il faut plus Eloigner les Arbres que dans

les mauvaiſes , parce que les tẽtes y acquerent plus d' éetenduẽ.
Si les tranchces ſont nouvelles faites , Ia terre õaffaiſſera de trois ou quatre bons

pouces au moins .
Obſervation neceſſaire à faire pour tenir les terres plus hautes que la ſuperficievoi-

Tome J. B ſine ⸗

1
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ſine , & pour ne pas tomber dans linconvenient davoir des Arbres qui ſoient enfon - ·
ce trop avant .

1 15
Quela greffe ſoit dedans ou dehors , il nimporte gueres pour le ſuccès des Fruits

à Pepin .
5 bMais pour les Fruits à noyau il eſt mieux qu' elle ne ſoit aucunement couverte

de terre .
4 5Cependant pour la beauté des uns & des autres il eſt à ſouhaiter qu' elle pareiſſe .

mais le principal eſt que les racines ſoient bien places , en ſorte que ny le grand chaud ,
ny le grand froido nyle fer de la Beche ne les puiſſe incommoder .

ATègard de l ' intelligence des expoſitions qui conviennent le mieux aux eſpeces:c' eſt un detail qu
·il eſt pon dẽtudier particulierement dans le Traité qui eſt fait ex -

prẽs ; mais cependant on doit ſgavoir que generalement parlant , la meilleure de tou -
tes dans nos climats eſi celie du Midys & la plus mauvaiſe eſt celle du Nort ; l ' ex-
poſition du Levant neſt gueres moins bonne que celle du Midy , & ſur tout dans
les terres chaudes ; &enlin Lexpoſition du couchant neſt point mauvaiſe pour les
Peéches , les Prunes , les Poires &c . mais elle ne vaut rien ny pour le Muſcat ny
pour le Chaſſelas , ny pour tout le Raiſin de groſſe eſpece .

NEuVIE ' ME ARTICILE .

Dur entendre raiſonnablement la taille des Arbres il faut au moins ſeavoir le temps& la cauſe , &ſur tout , S' il eſt poſſible en ſęavoir la maniere .
AlLégard du temps conſtamment il fait bon tailler dés que les feuilles tombent ,

juſqu a. ce que les nouvelles commencent de revenir , &il ne faut tailler qu ' une fois
par an quelque Arbre que ce puiſſe etre .

Avec cette precaution il nieſt pas mal de tailler plũtõt ceux qui ſont plus foibles ;& plus tard ceux qui ſont les plus vigoureux .
AFẽgard de la cauſe on taille pour deixraiſons ; la premiere pour diſpoſer les Ar -bres à donner de plus beaux Fruits ; & la ſeconde pour les rendre en tout temps plusagreables à la vũẽ qu' ils ne ſoroient , Sil ntoient pas taillez .
Pour parvenir à leffet de cette ſeconde condition il faut que ce ſoit par le moyendela figure qu on donne à chaque Arbre .
Cette ſigurè doit etre differente ſelon la difference des Plans E& cette difference

ne stend quẽà des Arbres en Buiſſon , & à des Arbres en Eſpalier ; car pour les Ar -bres de tige on ne s attache pas d' ordinaire à les tailler ſouvent .
IIy ã que les groſſes branches qui puĩſſent donner cette tigure „ laquelle il eſt in -fniment nẽceſſaire de bien entendre ; en ſorte quꝰon Lait toũjours preſentèe devantles yeux .
Un Buiſſon pour Etre de belle figure doit ette bas de tige , ouvert dans le milieu ,rond dans ſa circonference , & ẽgalement garny ſur les cõtez ; de ces quatrę condi -tions la plus importante eſt celle qui preſcrit Pouverture du milieu comme le plusgrand defaut eſt celuy de la confuſion de trop de hois dans ce milieu ; il le faut evi -tet preferablement à tous les autres .
Et un Eſpalier pour avoir la perfection qui luy convient doit avoir ſa force & ſesbranches également partagees aux deux cõtez oppoſez , afin qu' il ſoit également

garn par toute ſon étenduè , en quelque endroit queſa tste commence , ſoit qu' ilſoit bas de tige , & en ce cas il doit commencer euviron d ' un demy - pied de terre3ſoit quꝰil ait la tige haute , &pour lors il commence Al ' extrémité de ſa tiges qui eſidordinaire de ſix à ſept pieds .
Le ſecret en cecy depend de la diſtinction à faire parmy les branches , & du boftuſage qu il y faut pratiquer ; les branches ſont ou groſfes & fortes ; ou menuës & foi -bles ; chacune ayant ſa railon ſoit pour etre õtëe , ſoit pour etre conſeat 8 uſeryẽe , ſoit pourdemeurer longue , boit pour ètre taillẽe courte . Par -
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Parmy les unes & les autres ily en a de bonnes & de mauvaiſes ſoĩt groſſes ) ſoit me -

nuẽs .
Les bonnes ſont celles qui ſont venuès dans “ ordre de la nature , & pour lors elles

ont les yeux gros , & aſſer près les uns des autres .

Les mauvãiſes toui au contraire ſont venuës contre Fordre de la nature , & pour lors

elles ont les yeux plats , & fort eloignea , ce qui fait qu on les nomme branches de

faux bois .
Pour entendre cet ordre de la nature il faut ſcavoir premierement , que les branches

ne doivent venir que ſur celles qui ont ẽtẽ racoureies A la derniere taille ; & ainſi tou -

tes eelles qui viennent en dautrẽs endroits , ſont branches de faux bois .

En ſecond licu il faut ſcavoir que lordre des branches nouvelles eſt que , 87il y en à

plus d ' uneʒ celle de Fextrémité ſoit plus groſſe , & plus longue que celle quieſt im·

mediatement au deſſous , & celle - cy plus groſſe & plus longue que kätsdllietne „ &

ainli detoutes les autres ; & par conſequent᷑ ſi quelqũune ſe trouye groſſe à Eendroit

odl elle devroit etre menus ; elle eſt branche de faux bois : IIy a ſur Cela quelques pe -

tites exceptions , qutil faut voir dans le grand Traité de la taille .

Les bonnes petites en Fruits à noyau , & à pepin ſont pour le Fruit ; & les bonneʒ

groſſes ſont pour le bois ; le contraire eſt pour les Piguiers , & pour la Vigue ,
Pour ce qui eſt de la maniere de tailler on la croit beaue dup plus difficile qubelle

weſt ; dès qu on en peut ſgavoir les principes qui ſont aiſe à entendre ; on trouye une

grande facilitè à faire cette operation , qui eſten effet le Chef . dαuVre du Jardinage .
Ses principales inaximes ſont premierement , que les jeunes Arbres ſont plus àiſez

à tailler que les vieux ; & ſur tout que ceux qui ont ẽtè fouVent mal taillez ; & n ' ont

pas la figure qu' ils doivent avoir : Les plus habiles Jardiniers ſont fort empeſcke⁊ à

corriger les vieux deffauts ; je donne en ſon lieu des regles particulieres pdur de telz

incoũyeniens .
En ſecond lieu , que les branches fortes doivent eſtre coupees courtes ; & d' ordi⸗

naire reduites à la longueur de cinq ſix , ou ſept pouees ; il 5 a pourtant de certaius

cas od on les tient un peu plus longues ; mais ils ſont rares : je les marque dans le

rand Traité .

En troiſiẽème lieu , que parmy les antres il y en a quon peut tenir plus courtes , &

Cautres quon peut laifſer plus longues , C' eſt Adire juſquꝰàhuitʒ neuf , & dix pouces ,
& meſine jiquià un pied ; & un pied & demys ou peut. tre daàvantage , & ſur tout

pour les Peſchers , Pruniers , & Ceriſiers en Eſpalier ; cela ſe regle ſelon la forcè oii

groſſeur dont elles ſont , pour eſtre capables de bien nourrir & porter ſans rompre les

fruits , dont elles ſe trouveront chargées .
Dans les Arbres qui ſont vigoureux, ; & qui ſont en meme temps d' une belle figure ,

imy gauroit gueres avoir trop de celles que nous appellons branches à fruit , pour -
veu qu elles n ) faſſent point de confuſiop : Mais a Tegard des groſſes que nous appel -
lons branches æ boĩs , il nen faut dofdinaire laiffer en tqutes fortes d Arbres qu une

de toutes celles , qui ſomt ſorties de chaque taille de Vannèe precedente .
5

A moins que les Arbres eſtant tres - vigoureux les extremites des branches nou⸗

velles ne ſe trouvent fort Aoignées les unes des autres , & dulelles ne regardent des
endroits oppoſez , & qui ſoient vuides ſur les cõtez ; ſi . bien qu' il eſt neceffaire de

remplir au plũtõt les cõteꝛ pour achever la perfection dela figure , & en ce cas on eh

peut laiſſer deux branches , & méme trais : à conditlon quelles ſoient toutes de

differentes longneurs , & que jamais elles ne faſſent une figure de foureheQ .
Les branches à fruit periſſent apres avoir fait Jeur devVoir avœν Cette diſtinction ,

qu en fruit à noyau cela ſè fait au bout c un an ou de deux , ou de trois au plus .

Et en fruits à pepin cela n' arrive qu' aprés avoir ſervi pendant quatre ou

eing ans .
Et partant la prevVoyance eſt grandement neceffaire , pour penſer à faire venir de

B 2 nouvelles
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nouvelles branches à la place de celles que nous ſcav ons devoir perir ; ou autrement on
tombera dans l ' inconvenient du vuide , & dela ſterilité .

15

neſt peut·Etre pou
Beurrez .

rreſſerrer celuy qui sννẽuteop co

3335 : 1Ces ſortes de branches à fruit ſont bonnes,en quelque endroit que larbre les pouſſe ,
foit dedans , ſoit dehors .

Mais une groſſe eſt toũjours mal , quand elle en en dedans du Buiſſon , ſi ce
ume il arriye dordinaire aux

La beauté des Arbres , & labondance & beauté des fruits dependent donc prin -
cipalement de bien tailler , & bien conduire certaines branches qui ſont en meſme fN18
temps groſſes & bonnes , & dè retrancher entierement celles qui ſont groſſes &
mauvaiſes .

Et parce qu' il arrive quelques fois qu ' une bra1 lide iee 3laiſſee longue pour du fruit ; vient à recevoir plus d
n' en devoit avoir ,

faire de tige .
Cette bonne conduite apprend à ravaller d: ordinaire les Arbres

eſt mieux à la taille

en tel cas il fautõter les plus baſſes , & conſerver les plus hautes :
tion en cecy aboutit extrèmement à avoir de beaux Arbres , eſtant :

ſon extremitè , à moins qu ' on n' ait

He

branches à bois , mais uy

qui L' année pa
hourriture que naturellement elle

& que partant elle devient groſſe , & en pouſſe d' autres groſſes :
un des principaux ſoins de la taille conſiſte hon raieulement àtraiter c
comme les autres b

＋ 7
Se avoit eſté

ette branche
LvennsOlle venuè

qu' il
dõter tout à fait les plus hautes branches qui ſont groſſes , & con -

ſerver ſeulement les plus baſſes que de faire le contraire .
Pourveu que les plus hautes ne ſe trouvent pas mieux placèes pour contribuer à 12

beauté des Arbres , que ne ſont pas les plus baſſes , cè qui n' eſt pas d ' ordinaire : card1¹

premiere inten -
rẽ que Labon -

dance du beau fruit ne manque jamais de ſuivre une telle diſpoſition de belle figure ,5 „ „A 5 4 8 8puiſqu on nõte aucune des petites branches qui font ce fruit , & quꝰau contraire on
cherche à les multi
nuire .

Le ravallement fait que dans Ia branche qui ſe trouve à T
elte ravallée , il entre tout ce qui ſeroit allè de ſeve daus la ſu
ſuperieures , qu ' on àa õté ; & ainſi cette branche conſervèe d

pliers & à les delivrer enſuite de tout ce qui leur pourroit

öde celle qui a
perieure ou dans les

ee devient beaucoup pluskorte , & par conſequent capable de plus grandes productions , qu' elle nꝰauroit etè
ſans cela .

Et parce que quelquesfois contre Lordre accoũtumè de la Nature il ſe forme des
branches foibles à Pextremitéè de la groſſe , qui avoit eté racourcie à la taille prece-dente , cette cond
ſa taille ſur celle des groſſes , qui étant au d

uite apprend à conſerver ces branches foibles & pour lors on fait

preſente le mieux pour achever la belle figure .
Qutre la taille dont nous venons de parler , on vi

eſſous de cette foible , ou de ces foibles ſe

ent encore quelquefois à une
autre operation quꝰon appelle pincer ; & d' ordinaire cela eſt plus utile aux Pèchers
qu aux autres Arbres , ſi ce neſt à toutes ſortes de greffes f
bres qui ſont gros & vigoureux ; Leffet de ce pincer eſt d empècher e
ne deviennent trop groſſes , & par conſequent inutiles à Fruit , & ne
trop Iongues , & par conſequent ne faſſent chaper un Arbre tro
à Etre rompuẽs par les grands vents .

Son effet eſt encorè de faire qu ' au lieu d ' une branche il S' en fa
leſquelles ilsen rencontrera de petites pour le Fruit , & quelquesſon uſage , ou plätöt le temps de Sen ſervir eſt
niere eſt de rompre pour lors avec longle la branche
demi - pied , ou un peu plus commence à paroĩtre groſſe .

Bour pincer à propos il faut reduire cette groſſe branche à troĩs ou quatre yeux ; & ſi

au mois de May &

qui étant d

8 en place ſur les Ar -

jue les branches
deviennent auſſi

ptõt , ou ne viennent

1⁴
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ů branche pincèe s ' opiniͤtre à repouſſer gros , il faut pareillement s·opiniàtrer à la

repincer toũjours , & ne pincer jamais les foibles .

je ne parleray icy ny de la taille des vieux Arbres , ny de la taille de la

Vigne , & des Figuiers ; il faut voir pour cela les Traitez particuliers , que j ay fait
des uns & des autres .

DBIME RRTTSE

Eſt d ' erdinaire à la my - May que les Eſpaliers commencent d' avoir beſoin

d' etre paliſſez .
La beauté de paliſſer eonſiſte à ranger avec ordre à droit & à gauche les branches

qui peuvent venir à chaque cõtè , en ſorte qu' il n' y ait rien ny de confus , ny de vuide ,

ny de croiſe .
Mais comme le defaut du vuide eſt plus grand que les autres , il ne faut faire aucun

ſcrupule de croiſer quand on ne peut autrement éèviter le vuide .

Il faut ſoigneuſement recommencer à paliſſer autant de fois qu' il paroit des bran -

ches aſſeꝛ longues pour pouvoir ẽtrelièes , &qui coureroient riſque d' etre rompuẽs

ſi elles raſtoielit ſans lier .

Sur toutes choſes il eſt grandement expedient de conſerver toutes les bellesbran -

ches que les Pechers pouſſent lEſtè ; à moins qu' il nen ſoit ſorty une ſi grande abon -

dance , qu' elles ſe faſſent de la confuſion les unes aux autres , ce qui eſt allez rare dans

un Arbreè bien conduir .

Mais en tout cas ſi la neceſſité y oblige , il faut avec grande ſageſſe arracher , ou

couper tout prẽs quelques unes des plus furieuſes , ce qui ſe fait pour eimpècher que

celles qui ſont cachèes ne salongent trop , & deviennent mauvaiſes ; comme auſſi

il neſt pas mal dõter aux Poiriers d' eſpalier les branches de faux bois , qui quelque -
fois viennent ſur le devant , & aux Buiſſons celles qui viennent dans le milieu , & voilà

ce qui s appelle èbourgeonner .

BelDel

ONI FEEME ANRTEELE .

Leſtimportant que le Maiſtre auſſi . bien que le Jardinier ſgache bien cueillir toutes
Lſortes de fruits , de quelque Saiſon qu' ils ſoient ;j̃ faire porter & ranger dans la

ſruiterie ceux qui ne meuriſſent quꝰaprẽés eſtre ſerrez : conſervᷣer les uns & les autres

dans leur beauté , & les faire manger à propos , ſans leur donner le temps de ſe gaſter :
Ils auront pũ acquerir eette connoiſſance dans les Traitez particuliers , qui
nt faits pour cela .

—

AX L ' ECXKD Du DOuZIEME ARTICUE .

Qui regarde les Greſſes & les Pepinieres .

L faut ſcavoir queles meilleures & les plus ordinaires manires de greffer ſont ou

gente , ou en ècuſſon : celle - là en Fevrier ou en Mars ſur des Arbres qui ſont

de groſſcur depuis un pouce de diametre juſqu ' à dix & douze pouces de tour , & mẽme

davantage : cette forte de greffe eſt bonnè en toutes ſortes dArbres fruitiers , à la

reſerve des Pèchers , des Amandiers , des Meuriers , des Figuiers „ &c . od elle

réiüflit rarement .

ATégard de la greffe en écuſſon pour les fruits à pepin & à noyau : ſi cleſt à la

pouſſe eſle ſe doit faire aux environs de la S8. Jean ; & ſi c' eſt à œil dormant & ſur

les Pruniers , Poiriers , & Pommiers elle ſe fait vers la my- Aouſt , & ſur les Pèchers

& Amandiers vers la my- Septembre : c' eſt à dire ſur les uns & ſur les autres quil ne

les faut faire que ſur le declin dela ſeve . 5 Tout
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Tout le monde ſgait que la maniere de greffer les Chaſtaigniers eſt en flüte , & ſe
fait à la fin dAvril , ou au commencement de May , quand l ' EcαοNαH commence àſe
detacher aiſement : les Figuiers ꝑeuvent etre greffẽs au meſme temps , & de la meſme
maniere , ou bien en ſimple écuſſon .

La vigne ſe greffe en fente ſur le vieux bois , qu' il faut couvrir de terre , & que ce
ſoit dans les mois de Mars & d' Ayril .

Le Poirier rèuſſit ègalement ſur ſauvageon , & ſur Cognaſſier .
Le Peſcher ſur Prunier , & ſur Amandier .
Le Pommier ſurſauvageon de Pommier pour faire de grands Arbres : & ſur Paradiʒ

pour faire des Buiſſons .
Le Prunier & l ' Abricotier ſur rejetton de Prunier , dont les meilleurs ſont de

8. Julien , & de Damas noir .
Ils reuſſiſſent quelquesfois ſur Amandier , & quelquesfois auſſi le Poirier , &

Pommier ſe greffent mutuellement lun ſur lautre , mais d' ordinaire ſans ſuc cet.
le18

RESTE LIE DERNIER ARTICI E.

Qui regarde premierement le proſit des Potagers , & en ſecond
lien Vouvrage de chaque Saiſon .

tager doit raporter quelque choſe à ſon Maiſtre ; en ſorte qu' il ne ſoit pas
obligè d envVoyer querir hors de ſon Jardin ce que des Jardiniers habiles portent ven -
dre aux Places publiques .

Par exemple en Novembre , Decembre , Janvier , Fevrier , Mars & Avril , outre ce
qui a étè conſervé dans les Serres , ſcavoir les Fruits à pepin ; les Racines de toutes
ſortes , les Cardons , les Artichaux, ; les Choux . fleurs , & les Citrouilles , le Potagerdoit fournir les Herbes potageres , C' eſt - à- dire Ozeille , Porrèe , Cheux dHyver ,
Porreaux , Siboules , Perſil , Champignons , Salades , & ſur tout Chicorèe ſauvage :
Celery , Perſil· Macedoine , avec les fournitures de Cerfeuil , Pimprenelle , Alleluya ;
Baume , Eſtragon , Paſſepierre , &c .

Et en cas qu · il y ait des Fumiers chauds on peut pendant les grands froĩd eſpererdes nouveautez , ſavoir Aſperges vertes , petites Salades de Laitues , Cerfeuil , Ba -
filic , Creſſon , Corne de Cerf , & meme del ' Oſeille , &c . entont temps , & y joindre
les Raves dans ceux de Fevrier & Mars , & le Pourpier en Avril , &c .

En May & Juin on aura aiſement abondance d' Herbes potageres , & de nouvelles
Salades de toutes ſortes , ſcavoir Pourpier , Laituès à lier , abondance d ' Artichaux ,
Pois , Feves , Concombres , Raves , Aſperges , Groſeilles vertes ;
commencent d' ordinaire en Juin avec les Fraiſes , & les
mois , & tonjours des Champignons .

En Juillet & Aouſt pareille abondanceà celle des mois precedens .
Et outre cela les Haricots , les nouveaux Choux pommez , & ſur tout les Melons

avec les Poires , Prunes , Peches & Figues .
En Septembre on commence d' avoir encore de ſurplus les Muſcats , Chaffelas „ &autres Raiſins de pluſieurs ſortes , comme auſſi des ſecondes Figues.
Et en Octobre les mémes choſes hors peut - Etre les Melons ; la Saiſon enpaſſed' ordinaire quand les nuits deviennent Fratcl ͤ

compenſeon eſt riche d ' un nombre in
1

& on peut commencer d' avoir des Ca 5
Pour ce qui eſt tant des manieres de faire produirè tout le contend en ce memoire ,

que des Ouvrages de chaque mois , le Jardini it indiſpenſablement les ſcavoir :& les mettreen pratique ; & quand le Maitr era curieux ſoit pour redreſſer le

P
Our ce qui eſt du profit il ſufit de ſcavoir que dans chaque mois de Hannèe le Po -

les rouges
Framboiſes pour le reſle du

es , &le temps pluvicux ; mais en re -
honnes Poires que l ' Automae produit ,

onsʒ du ty⸗ des Eſpinars , &c .

Jardinier ;
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Jardinier/il Vient à manquer , ſoit pour goũterle plaiſir de voir Lordre de la ſuite des

productions , il pourra sꝰen donner le divertiſſement dans le Livre od cette maſiere eſt

traitèe à fond , comme aulli il pourra s ' inſtruire amplement ꝗe tout leè reſte du Jardi -

nage dans les Traiteꝛ particuliers qui ſont faits ſur ckacune de ſes parties .

Rre

Des moyens de ſe connoitre en chois de Fardiniers .

E Weſt pas aſſes ; comme nous avons dèja dit , que nötre nouveau eurieux ait

8 acquis Ia connoiſſance done nous venons de parler , il faut encore quil ſe mette vitio no -

en ẽtat de pouvoir juger par luymẽme & ſans aucun ſecours Etranger de Phabileté , ſtro agricul -

ou de lignorance de toutes ſortes de Jardiniers : afin qu autant qu il eſt poſſible il Par - tura male .

vienne à ne ſe pas tromper au chois qu' il en faut faire ; mais il eſt vray que le nombre 888 3
des bonnes qualitez qui ſont neceſſaires à ces ſortes de gens ; eſt ſi grand , que quand cam peli -

je men ſuis fait une maniere de portrait , j ' ay commencè auſſi : tõt de craindre qu ' on mo cuique

ne puiſſe jamais rencontrer un original qui luy reſſemble .

Et toutefois ſans vouloir faire la choſe preſque impolſible , & ſans m' arréter au

ſerupule qui me prend , que je ne pourray rien dire ĩcy que tout le monde ne ſcache dedimus ,

aulli bien que moy , je mien vais traiter cette affaire un peu amplement comme étant am me⸗

perſuadè que c' eſt une des plus importantes de tout le Jardinage , & à propreinent .
parler lamie veritable des Jardins à; en effet les Jardins ne pouvant que par unè culture mu quil⸗
perpetuelle etre en etat de donner du plaiſir , il ne faut pretendre de les mettre jamais qus obtime

ſur ce pied- ſa,s ils ne ſont entre les mains dun Jardinier intelligent & laborieux . S95
je diray donc en expoſant fimplement la maniere de faire dont je me ſers en telles pater ible

occaſions , que pour ſe conduire ſagement dans le chois d ' un Jardinier il faut zvoir colendi

Egard premierement à Lexterieur de ſa perſonne , en ſecond lieu aux honnes qualitez Rend
interieures qui luy ſont abſolument neceſſaires .

Par P' extrerieur de ſa perſonne j ' entens Làges la ſantè : la taille & la dẽmarche ; & Vimg. 8

par les qualitez interieures j entens la probitè dans les mæurs , I ' honnètetè dans la ..

conduitè ordinaire , & principalement la capacitè dans ſa profeſſion . webeign⸗
Je commence par les bonnes qualites du dehots ; dont les yeux ſont les ſeuls & P80

les premiers juges , parce que ſouyent à la premiere vũẽ on ſe ſent tout dun coup diſ· & duris ur .

poſe Aavoir Jel ' eſtime & de linclination ; ou du mépris & de Laverſion pour le Jar - Fons
in re⸗

dinier qui ſe preſente . W
& Pegard de la premiere conſideration qui eſt pour làge , la ſanté , la taille & la In fchus

demarche, ; je ſuis d' avis qu ' on prenne un Jardinier qui ne ſoit ny trop vieux , ny trop asrebibus

jeune ; les deux extrémites ſont éẽgalement dangereuſes ; la trop grande jeuneſſe eſt 3
uſpecte d' ignorance & de libertinage & la trop grande vieilleſſe à moins qu' elle nilhn
e ſoit ſontenuł de quelques enfans qui ayent un ũge raiſonnable , & un peu de ca - peria ſenum

pacitè , eſt ſuſpecte de pareſſe , ou d' infirmitè ; on peut ; ce me ſemble , aſſe⸗ raiſon - F
abl t regler cet àge depuis environ vingt· cinq ans juſquà cinquante & cinquante -

einq , prenant toũjours garde que lur le viſage ily ait une grande apparence de bonne

—

fanté , & qui n' y en ait point d' eſprit &Vapote , ny de ſote preſomption , prenant

aufſi garde que la tàille & la demarche ſentent Thomme robuſte , vigoureux & diſpos :

& que parmy tout cela il ny ait aucune affectation à ètre autrement vẽtu & parè que la

condition Ordinaire d ' un jardinier ne porte ; je rẽponS , & on le doit croire , que ce

ſont toutes obſervations tres - importantes .
En cas quꝰ on ſoit ſatisfait deHexterieur , il en faut venir aux preuves eſſontielles

du merite , & pour cet effet il faut un peu de conſervation avec le Jardinier qui ne dè -

plait pas .
B 4 Pour

3
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Pour ſcavoir premierẽment la maiſon d ' od il ſort , le temps qu' ily à demeurè , &nt

le ſujet pourquoy il la quittèe .
Pour ſcavoir en ſecond lieu od il a appris ſon Métier ; quelle partie du Jardinage il

entend le mieux du F tager , ou des Fleurs , & des Orangers ; car ce
ſont les deux differentes claſſes des Jardiniers qui paroiſſent aujourd ' huy les plus
etabl

e lieusꝰ' il eſt marié , s' il a des enfans , & ſi ſa femme & ſes

Et enfinsil ſgait ur rire & deſſiner ; to
ſens doit ce mè ſemble , faire en telles rencontres .

Les rẽponſes que le Jardinier fera à la premiere demande , poi
des ouvertures pour jugerſainement de ſon merite ou de ſes im ]
8il nomme pluſieurs maiſons d ' honnètes gens chez qui en peu d' annèes
ſans pouvoir rendre de bonnes raiſons de ſa ſortie , on ne peut guëres ꝰempẽ
regarder ou comme un ignorant , ou comme un libertin .

Si au contraire il paròit avoir eu juſte ſujet de ſe ſeparer , on peut commencer àſe
reſoudre de le prendre , en cas qu ' on en regoive de bonnes nouvelles , lorſque , comme
il eſt d' ordinaire important de le faire , on ira sinformer de ſa conduite auprès des

gens quien peuvent bien parler , 8 qui ſans doute en parleront bien , pourvũ que le

chagrin & la vengeance nesen mèlent pas .
I1 faut Cꝰ eſt - ·à-dire quon vienne à ſcavoir premierement quil eſt komme ſage & honnè te

craindxe des en toutes ſes maximes de viyre , qu' il na point une aviditè inſatiable de gagner , qu' il
landinie rend bon compte à ſon Maitre de tout ce que ſon Jardin produit , ſans en fien detour -
Ient leur in ner pour quelque raiſon que ce puiſſe ẽtre , qu' il eſt toũjours le premier & le dernier à
tereſt à tou - ſon Ouvrage , qu' il eſt propre & curieux dans ce qu' il fait , que ſes Arbres ſont bien

tes lortes taillez , bien Emouſſez , ſes Eſpaliers bien tenus , qu' il n' a point de plus grand plaiſir
K que d' etre dans ſes Jardins , & principalement les jours de Fetes ; ſi - bien qu ' au lieu
tation . d' aller ces jours . là en dèbauche , ou en divertiſſement , comme il eſt aſſea ordinaire à la
Renoßhon. plũ part des Jardiniers , on le voit ſe promener avec ſes gargons leur faiſant remarquer

en chaque endroit ce qu iꝯl y a de bien & de malo determinant cequ · il y aura à faire

quadam ex- dans chaque jour ouvrier de la ſemaine , õtant mẽme des Inſectes qui font du degaſt ,
ercere die. reliant quelques branches que les vents pourroient rompre & gater : ſi on remettoit au
bus kas & lendemain àle faire , cueillant quelques beaux Fruits qui courent riſque de ſe gaterui

tombant , ramaſſant les principaux de ceux qui ſont à bas , bourgeonnant quel-
5 gques faux bois qui bleſſent la veuè , qui font tort àlArbre , & qu ' on n ' avoit pas re -
Villicus ne- marqueꝛ juſques . là , &c .

885
W Ce ſout .la de petits ſoins autant capables de donner de Leſtime & de lamitiè pour

Wdr cl un Jardinier que quelqu ' autretèmoię nagequ' on en puiſſe rendre ; cela fait voir qu' il
nedue ne- eſt bien intentionnè , qu' il a de certaines qualitez qui tie s ' acquierent que rarement ;

888 quand on nen pas naturellement Pourvũ , c' eſt·a· dire laffection la curioſitè , la

cuperuf, fit Proprete &l ' e docile, & dansla veritè entre les mains dun tel homme un Jardin
eſt dordinaire en bon ẽtat ; il eſt des premiers à produire quelques nouveautez ; il eſt1˙ aiſes herbes , il a ſes allèes propres & bi

queſtions qu ' un homme de bon

1

in opere
pt mus , 8&e net de toutes ſortes d ' ordures & de n

tirées , & il eſt gen nent fourny de tout ce quꝰon en doit attendre dans chaqueuter . Saiſon de année ; h x qui peut rencontrer de tels ſujets , & qui n' eſt pas du nom -
bre de tant dhonnètes gens qu 'ꝯ on entend tous les jours ſe plaindre de leur malheui
ur ce fait⸗-l

Il ne f⸗

n

2 —2 2=*⁴—

trop sꝰtonner de lau
de la plũpart des au

La ſource del

que ce qu ils ont vũ

etẽ des bons Quvriers de cette cone
enombre des gens entendus eſt aſſeꝝ rai

ce des Jardiniers vient de ce qu' ils n

dere poma. Vrg. Georg. 4.
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Vailler : Ces ſortes de Maltres wavoient jamais appris d' ailleursny imaginè d' eux -

memes la raiſon de chacun de leurs Ouvrages , & ainſi ne le ſgachãnt pas ; & conti -

nuant de faire la plũpart de leur beſongne au hazard , ou plũtöt par routine ils nont

pas ẽte plus capables de lapprendre , que leurs Eleven dela demander ; ſi bien qu' õté

peut · tre quelque adreſſe à greffer , à coucher des branches aux Eſpaliers , à labourer la

terre & dreſſer unè planche , à ſemer quelques graines & les arroſerũà tondre du Buis

& des Paliſſades , qui ſont tous Ouvrages faciles à faire & à apprendre , & que de

jeunes gargons auront pareillement appris en les voyant faire ; öté , dis - je , ces ſortes

d' Ouvrages qui ne ſont pas les plus importans on peut dire qu' ils ne ſgavent preſque
rien , & fur tout à Tegard des Chefs -dcæuvres du Jardinage , cbeſt à ſcavoir la conduite

de toutes ſortes d ' Arbres , la beauts & bontò ſinguliere de chaque Fruit la maturitè

priſe à propos , les nouveauteꝛ bien ſuivies de chaque meis de Pannée , &c .

Ils ſont veritablement parvenus à la hardieſſe & à la facilité de ſe ſervir de la ſcie &

de la ſerpette ; mais ils n ont eu ny regle ny principes pour le faire judicieuſement ; ckun mal

ils hazardent en particulier à eouper ce que bon leur ſemble ; & avec cela un Arbre 80 3
qui pour ainſi dire ne ſgait pãs ſe dèfendre de ſes ennemis , ſe trouve taillè , ou plütöt ſe, Arbres

eſtropiè , attendant à en faire ſes plaintes par le peu de temps qu: il durera ? par la vi - d un Jardi -

laine figure dont il ſera compoſè , &ſur tout par le peu de mẽchans Fruits quon luy nier igno -

verra produire .
Voilaà eneffet lapprentiſſage ordinaire des Jardiniers ; Ceſt.A. dite le malheur ge - communẽ -

aeral de tous les Jardins ; je mignore pas qu' il n' y ait quelques Jardiniers bien inten - ment que
85 8 8 34 8 28 4 8 1 4

tionnez , & qui ſans doutè deviendroient habiles s ils Etoient ſulliſamment inſtruits ; giles au

ceux· là font pitiẽ , & meritent qu ' on les ſecoure , auſſi eft .il vray que je ne manque jicu de ⁸

pas de leur aider en tout ce que je puis . bondance
Je mignore pas auſſi qu ' Ilyen a,qui ſoit par eux· mémes , ſoit pour avoir étè en

bonne ecole ont du merite & de la capacitè , & qui enſuite ſont ſoigneux de bĩen in -

ſtruire leurs Apprentifs ; C' eſt pourquoy il eſt bon d' en avoir de fagonnez de telles du Sils e-

mains , & accompagneꝛ de bapprobation de leurs Maftres . toient bien

Cependant quoy quapparemment on s ' en devroit tenir à de telles precautions —.
W

neanmoins devant que de s ' engager plus avant ; & particulierement quand il nꝰeſt I12815

queſtion que dun Jardinier pour̃ un mediocre Jardin , jteſtime quil n' eſt pᷣoint hors de du hlaitre

propos de trouver adroitement quelque occaſion de faire travailler à un Ouvrage de fais les bons

858 888 1 43 f Elevez ,
peinè ce Jardinier , au chois duquel vous zver commence à vous detsfeneeeieh ommeta⸗

qu' il eſt bon de voir par ſoy - mème de quel air il s prend , luy faire par exemple la - rement voit

bourer quelque petit endroit deterre , lu ) faire porter deux ou trois fois les Arroſoirs , on des do-

&c . il ſera facile de voir pas ces petits èchantillons sila ces honnes qualite⁊ de corps

qui luy ſont neceſſaires , s. il agit ſelon ſon naturel , ous il ſe force il eſt adroit &

laborieux , ou groſſier & effeminé : Tout homme qui s eſoufle aiſement dans le tra - dans la mai-

vail fait plus que ſa force ne luy permet , & par conſequent n' eſt pas bon Ouvyrier , ſon danb

c' eſt - A- dire Ouvrier de durèe ; fi - bien que ce meſt pas ce qu ' il nous faut , à i6l
moins que nous ayons ſimplement beſoin d ' un homme pour ordonner & pour con : reſieus &

duire , ce qui meſt ordinaire que dans les grands Jardins , & qui dans la veritè y eſt mauvais

abſolument neceſſaire .

Suppoſẽ que juſques à preſent nous ſoyons contens des rẽponſes & delOuyrage
8

penible du Jardinier qui ſe preſente , il eſt encore grandeinent à ſouhaĩter de trouver

en luy quelques autres qualite⁊ importantes que nous avons cydevant warquẽes .
Premierement qu' il cache un peu ecrire ; il eſt certain que quoy que Lecritute ne

ſoit pas abſolument neceſſaire à un Jardinier toutefois on ne peut nier que ce ne ſoit

un avantage tres· conſiderable , afin que s il eſt eloignẽ du Maitre il puiſſe luy - mème
recedoir ſes ordres , Iuy mander des nouvelles de ſes Jardins , tenir Regiſtte de tout

ce quꝰ ilyfait &c .
En ſecondlieus ' il eſt mariè , il eſt expedient que ſa ſemme outre le ſoin de ſon mẽ- ·

IJome I . 0 nage



Delies vous Il en eſt de mẽme à Pgard de celu
deces ſortes Valabl

ue PrefOm1 65 3 21niers qui ſe a une prèſomption fi grande de ſon ſgavoir quil ne croit
vantent de dre de nouveau , qui s ' imagine qu' il y iroit de ſon honneu
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nage ptenne encore plaiſir & ſoit capable de travailler du Metier de ſon mary ; cꝰeſt
un treſor dun prix ineſtimable pour la perfection de tout ie Jardinage , auffi bien quepour la bonne fortune du Jardinier : cette femme ſercle ou ſarcle , comme on dit vul -
gairement , c ' eſt .A.dire nettoye , ratiſſeʒ ſerfoũlit , pendant que le Maitre & ſes Gargonstravaillent à des Ouvrages plus penibles , plus preſſez & p us impottans3 ſi le mary eſtabſent ou malade elle ſollicite chacun à bien faire ſon devoir ; c' eſt elle qui cueille
tant les Legumes que les Fruits , dont ſouvent on laiſſe perir une bonne partie fautè deles cueillir en leur Saiſon ; C' eſt elle enſin qui doit ſuplẽerà beaucoup de deſordres, quenous remarquons par tout od la Jardiniere naime pas à travailler au Jardin . Je fuisd' avis qu ' on demande àla voir , pour juger d ' abord non ſeulement ſi on peut eſpererdelle ces ſortes de ſecours ſi importans , mais encore ſi elle a un certain air de pro -pretè qu ' on veut , & ſi elle n' a rien en ſa perſonne qui deplaiſe tout cela doit fairede grandes raiſons ou pour , ou contre le Jardinier dontil eſt queſtion : je pourrois dire
icy quen beaucoup de Maiſons de campagne le Jardinier devient Concierge , quand lafemme paroit propre & entenduẽ , ce qui leur eſt toujours de queſque utifité .En troiſième lieu il faut venir à demander le nom des Maſtres chez qui le Jardinietqui ſe preſentea appris ſon Meètier ; quand il cite bour un bon Maitre celuy qui con -ſtamment eſt un ignorant , & que cependant ilen fait ſon principal honneur ; com -munẽment cẽeſt une grande marque d' incapacité , quoy qu ' en autre choſe il ſe puiſſebien faire quel Apprentif en ſgache plus que le Maitre .

Voicy encore certaines marques aſſez Propres pour pouvoir juger du merite desJardiniers ; je n' eſtime pas qu' il faille faire grand cas d ' un babillard , c' eſt - à- diretaat de celuy qui a une demangeaiſon de parler de ſon habileté ,affecte de dire des mots extraordinaires , leſquels il croit beaux
le ſont pas .

que de celuy qui
& qui en effet ne

y , qui ſans en pouvoir rendre aucune raiſonle fait gloire de mẽpriſer galement ce qu' il n' a pas vũ comme ce quiil a vũ , qui
pas pouvoir rien appren -
rscherchoit à voir les

utoit avec attention , comme ſi ce miſerablecraignoit par Ià de donner matiere de dire qu il netoit pas aſſurẽment auſſi habilequon Lavoit crũ ; il ne s ' en trouve que trop qui ſur les queſtions quꝰon trouve à pro -Pos deleur faire , rèpondent d' abore avec un ſouris dèedaigneux , il me feroit beauvoir ſi à mon àgeje ne ſcavois pas mon Métier , & qui ſur cela ne voudroient pas pourrien du monde avoĩier leurs fautes , nySinſtruireà mieux faire .Il y en aqui affectent de ruiner toũjours ce qui eſt ancien dans leur Jardin , & d' yfaire des nouveautez perpetuelles , & ce ſont ceuxl4 qui setudient à amuſer le Maftrede quelques eſperances de lavenir , tant afin que cependant il ne sapergoiye pas deIeur mal . habiletè pour le paſſ ou pour le preſent , quꝰafin de trouvet quelque profitdans la dèpenſe qui eſt à faire aux Ou yrages nouveaux .
Et tout au contraire ily en a dont la flupidité eſt fi grande qu' ils ne saviſent jamaisde rien , & qui en quelque deſordre que ſoient les Jardins qu' ils entreprennent , leslaiſſent plütõt que d' y apporter Je moindre changement ; & ſi par exemple ils ontbeaucoup de vilains Arbres tous ruinez , ou des quarres de Fraifers , d ' Artichaux ,dAſperges, &c. qui nefaſſent plus rien de beau , y de bon , au lieu de ſe mettre enPeinè d' iy pouryoir & d' y remedier , comme il eſt tres. facile , ils ſe contenteront dedire que c' eſt aſſeꝝ pour eux d' entretenir les lieux ſur le pied qu' ils les onttrouvez .Ces deux ſortes de Jardiniers ne valent guères mieux les uns que les autres ; ceuxqui prõnent particulierement Ieur adreſſe Agreffer , donnent auſſi par là une marqueinfaillible de leur peu de capacitè en ce qui regarde le principal du Jardin ; je ſęay bienqu il eſt neceſſaire de ſœavoir greffer ; mais je ſcay bien auſli qu ' une femmeè ou un en -Rant de huit ou dix ans je peuyVent faire comme rhomme du mondle le plus conſommẽ ;

rien

gens de reputation , ou mème s' illes &co

*
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nlen ſla produit un ſi grand nombre de mal ' habiles gens en fait de Jardinage que cette

adreſſe A greffer ; c' eſt la Pepiniere d ' od il ſort tant de pauvres Jardiniers 85 quiont

pour ainfi dire , corrompu & infectè tout le Jardinages parcè quꝰils ſe croyent les pre -

miers hommes de leur profeſſion tout auſſi· tõt quꝰils ſont parvenus à ſoavoir greffer ,

& fur ce fondement entreprennent hardiment la conduite de quelque Jardin que ce

puiſſe ètre .
Uns autre eſpece dĩgnorans ſont cæux quĩ ne ſgauroĩent dire trois paroles

4de leur

Metler ſans y mèlerla pleine Lune & le dècours prétendant , & nen ſcachant
E

f pour -

tant aucune raiſon , que ceſt une obfervation abſolument neceſſaire pour le ſuccès de

tout le Jardinage ; ils croyent ces bonnes gens nous perſuader par de telo mots , qu' ils

ſgavent à point nommẽè tous les myſteres de lArt , f . bien que quand avec une fierté

preſomptueuſe ils auront avancẽ en leur jargon que tout Vendredy porte dècours , que

e jour dugrand Vendredy eſt infaillible & pour les ſemences , & pour les greffes , &

pour le plan , & pour Ia taille , &c . ils pretendent qu ' on ſera trop heureux de les

2voir pour Jardiniers .
examine amplement dans mon Traité des Reflections ce qui regarde ces viſions :

leſquelles ſur le fait du Jardinage je trouve en veritè auſli ridicules que vieilles ; ceſt

ꝓpourquoy jeſtime qu' il faut ſe defier de ces gens du dècours , auſſi les rend - on muẽts

Ala moindre diffcultè qu ' on leur fait fur de telles maximes ; ſans qu' ils ſoient capa -

bles de rẽpondre autrè choſe ſi ceneſt qu' ils ſuivent en cela le grand uſage de tout

le monde .

Je croy avoir nettement remarquè les bonnes & mauvaiſes qualiteʒ qui peuvent

S' ördinaire ſe rencontrer parmy les Jardiniers ; il me ſemble maintenant que ſur tout

pour ceux qui ne ſgavent gueéres , il neſt pas mal de les exhorter à õetudier ſoigneuſe -

ment de devenir plus habiles .

Et à legard de ceux qui ont de l ' acquis & de la capacitè je les exhorte de tout mon

cœur à continuer de ſe perfectionner , pour meriter de plus en plus les bonnes graces

de leurs Maĩtres,s ' ils ſont bien placez , ou pour meriter quelque choſe de mieux , S' ils

mont pas aſſez bien rencontré .

Je me trouve une merveilleuſe diſpoſition à faire plaiſir à tous ceux qui ont de la

ponne volonts , ſoit en les aidant de quelque inſtruction aux parties du Jardinage qu ils

ne ſgavent peut · Etre pas aſſeꝛ bieno ſoit en leur procurant de Lemploy dans des mai -

ſons conſiderables .
Comme de Pautre cõtè j ' ay un grand panchant à mepriſer , & particulierement à ne

rendre aucun bon office à c qui nont pas les bonnes qualitez neceſſaires .

Enfin pour faire que le Maitre qui a beſoin d ' un Jardinier ſe mette Leſprit pleine : - onne pent

ment enrepos , il me ſemble que il eſt lay· mome inſtruit & entendu aux bonnes ma - point
dir35

ximes du Jardinage , il ne ſcauroit mĩeux faire que de queſtionner celuy qui ſe preſente flu on ait un

ſur les points principaus de toute la Culture , & ſe tenir cependant pour perſuadẽè que

dordinaire ceux qui ſont Ouxriers - ſoavent paſſablement parler de leur Métier , & melt habi

que par conſequent c' eſt un aſſez meéchant ſigne d habiletẽ que de n ' en pouvoir preſ . Lignoran

que pas dire trois mots de ſuite .

Ce lꝰeſt pas qu il u. j ait quelquefois des gens quiſqavent mieux parler que travailler ,

& qui n' y en ait auſſi qui naturellement ont plus de facilitè à parler les uns que les fauts qu-il

autres ; mais en cecy on cherche premierement des Jardiniers , & non pas des Ora - puille avoir .

teurs ; & en ſecond lieu on ne cherche pas à la veritè de Lẽloquence , Ceſt ſimplement Kenofthon.

quelque marque de la capacitè neceſſaite : ſoit pour ã aſſeurer qu
· on aura tonjouis un

Jardin en bon etat : puitqu ' il eſt entre les mains d ' un bon Jardinier , ſoit pour eſperer

d' avoir quelquefois le plaiſir de Sentretenir de Jardinage ; & de queſtionner ſur les
matieres qui ſe preſentent ; honnète homme aura ſuffiſamment de lumieres pour dé -

moͤler ce qui peut etre icy de bon : ou d' indifferent pour ſon uſage , & ſe contenter de ce

que la r. ĩſon & ſon ſervice peuvent demander d ' un Jardinier ſans allex plus avant .

C 2 EXPLI .



Dos ſe dit de la terre qu on a ſlevee en talus le long de quelque mur bien
expoſe , afin dy ſemer pendant FHyver & le Printemps quelque choſèquon veut avancer plus qu il ne feroit en pleine terre ; ainſifeine : ton desFois & des Féves ſurun Ados , ainſi y plante - t ' on des Artichaux du Rkisſin , des Framboiſes , &c . la feffexion du Solcil echauffant ces talus comme ſi ctoitde veritables murailles ; on fait auffi des &levations en dos de bahu dans les terres quiſont froides & humides , comme le ſont par exemple celles du Potager de Verſail -Ies , pour en corriger le défaut & Procurer plus de bontè à tout ce qu ' elles pro -duiſent .

ArPAILISSEMENI ſe dit des terres & des ſables ,
ment porteꝛ en aſſeꝛ grande quantité dans la place od ils ſont , ou ayant ẽtè nouvel -lement remue de deux ou trois pieds de profondeurſe trouvent en quelque maniereenflez , & occupant plus de hauteur de ſuperficie qu' ils ne devroient ; ſi - bien qu ' en -ſuite ils rentrent & ſe raprochent ce ſemble en eux - mémes comme pour deſcendrePlus près du centre de la terre , & pour lors on dit que ces terres ſe ſont affaiſſées , &en terme vulgaire & plus groflier què ces terres ſe ſont taſſses .

qui ayant ẽté nouvelle -

Le mème ãffaiſſement fe dit encore des Couches de grand Fumier , quiis ' affaiſſentnotablement quelques jours après avoir &tẽ dreſſees ; il ſe dit auſſi des tas de Fumier
qu on antoiſe , ou quꝰ on empile .

Les Jardiniers habiles en rempliſſant quelque grand tron ont accoũtumè de le tem·plir d' un bon pied au moins plus haut que Ie feſte de la ſuperficie , en vu que Paf -faiſſement , qui doit ſurement arriver aprẽs les pluyes ou les nẽges , rendent tout leterrein égal .
APILER , c ' eſt . A .direaiguiſer , Voyes Ferpette .
AI ES d Artichaux ſont les Pommes d ' Artichaux

Pomme du principal montant ; & ne ſont pas ſi groſſesALLE ' E eſt dans chaque Iardin une eſpace qune longueur conſiderable , ( cettelongueur ne ſe peut regler , elle deend de letendus du Jardin ) & uν . Iargeurmediocre depuis environ une toiſe juſquà deux , trois , quatre , cinq &c . cet eſpa -ce bordẽ de quelque bordure , ſiblè pour L' ordinaire , un peu ferme ſous les pieds ,& ſoparant comme une manĩere de rus les quarreꝛ les uns diavec les autres .ALEEEᷣEbien tiròe ſe dit quand le Jardinier avec une Charus , ou avec la Ratifloire en à coups par tout les méchantes herbes , & ena en quelque fagon labouredun demi· Ppouce la ſuperficie , & enſuite y a paſſe la Herſe oule Rateau , & quelquefois le Rabot , en ſorte que cette Allèe paroiſſe fralche faite .On dit aulſi pour la memè choſc Allèe bien repaſſee , bien retirée , cela veut direque le Jardinier à ratele , uni & appropriè toute la ſuperficio de cette Allèe qui
34

ayant

qui naiſſont aux cõtez de la
que cettè principale Pomme .
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ayant ẽtẽ paſſee ou tirèe avec la Charuè a été enſuite repaſſèe avec les Rateaux ou

Rabots .
ö

AlICNHR ou prendre des alignemens ſont des termes auſſi uſitea parmy les Ma -

gons que parmy les Jardiniers , & ſe diſent quand on veut faire des Murailles ouꝗdes

Allèes bien droites , des rangées d ' Arbres , des Quinconces , & c. pour raifon de

quoy aprẽs avoir pris les coins de ehaque largeur , ou de chaque longueur de la place

Od l ' on Veut travailler , on met à chacun de ces coĩus un jallon ou baton armè en

tete dun morceau de papier blane , ou blanchy de chaux dans une partie de ſa lon -

gueur , & on en met encore un au milieu des deux , & pour lors le Jardinier ſe mer -

tant Aun des coĩns des extrẽmitez marquèes , & fermant un des ycux regarde ; Ceſt⸗

à- dire aligne⸗ ou borneye ſi les trois jallons ſe rencontrent juſte dans une meme li -

gne comme ils doivent ; ainſi fait ; on peut planter des Arbres de chaque Quinconce :

ou de chaque Allẽe aprẽs en avoir plantè un à chaque extremité ; voilà pOoũo

on dit desalignemens bien ou mal pris .
n0 8⁸

3 180

AvENuE ẽſt une grande Allée accompagnèe pour Fordinaire de - dẽux contre - Al

lèes , ayant chacune la moitiè de la largeur de l ' Allèe principale , les unes & les

autres bordées de grands Arbres ſoit Ormes ; Tilleüls , Chalnes , & quelqueſois
d ' Arbres fruitiers .

55 855

AMuANDER , Amandement ſont termes qui ſe diſent à l ' ẽgard des terres maigres
ou uſses , quand on y méle de bons Fumiers : ainſi l ' on dit une terre qui meſt pas

amandéèes quand ily a long : temps qu' elle nia pas tè fumee & tout le contraire ſe

dit d ' une terre qui a ètè nouvellement bien fumèe ; on dit aufli une terre qui a

beſoin d ' amandement , Ceſt - &dire qui a beſoin detre fumèe de nouveau .

AMEUBLIR ſe dit quand on laboure une terre quisẽtoit endurcie par la longueut
du temps , ouqui avoit ẽtè battuè par de grandes pluyes d' orages , & par des arroſe-
mens , &c . enſortequ elle avoit fait une eſpece de eroùte ; ce terme ſe dit ene ore

des terres qui ſont dans des Cailſes d ' Orangerss ou dans des Pots , ou dans des Vaſes

àFleurs , ou autres Plantes , lorſqu' elles ſe ſont endurcies vers Ia ſuperficie par les

frequens arroſemens , ſi . bien quꝰ on eſt obligé d' y faire des petits labours pour ameu -

blir cette ſuperficie , C ' eſt .à-·dire la rendre ſieuble , & par ce moyen donner entrèe

aux eaux qui doivent penetrer dans le fond de la mote & vers les racines .

AcUSTE . Voyez branchesaoultẽcs. 8
ARBRES ſur franò ſout ceuꝶ qui ontſetè greffeꝛ ſur des ſauvageonS nus de pe⸗

pins , ou venus de boutures dans le voiſinage d' autres ſauvageo ainſt on dit un

Polrier ſur franc , à la difference d ' un Poirier grelfé ſur Coignalſier ; on dit un

Pommier greffe ſur franc , a ladifferenced᷑un Pommier greffè fur paradis .

ARBEES bien abboutis ſe dit de ceus qui ont beaueoùp de hourons à Fruit , &

quron dit aulfi bien boutonne2 , & le contraire ſe dit de ceux qui en ont peu ou

Point .
‚

ARBREs bien ou mal apprétez , & Arbres bien ou mal prepareꝝ ſont termex qui

fignifient la meme chofe qu·Arbres bien on mal abboutis .
5

f
ARBREs fatigue ſe dit des Arbres qui paroiſſent uſoꝝ ſoit devieilleſſe , ſoit faute

de culture ; ſoit auſſi pour ętre dans un mechant fond , en ſorte qu' ils ne font plus ny.
de beaux jets nouVeaux , ny de beauxæ boutons à Fruit , & au contraire ſe chargent de

mouſſe & de gale , & nelont qu' une infinitè de boutons à Fruit ſur les queuẽs des an -

ciens boutons , & ces nouveaux boutons ont beau fleurir , ou ils ne nouent point , ou

ils ne font que de mẽchans petits Fruits .

AkRBRES dehaut vent &de plein vent , & Arbres de tige ceſt la mẽme choſe ;

certains Fruits ſont meilleurs en plein vent qu ' en buiſſon , ouen eſpalier .

AkCOf eſtlextremitè d ' une branche qui eſt morte - ſi bien quõtant cette extrẽ -

mitẽ morte juſques ſur le vif cela sappelle öter PArgot ; il n·y arien de plus deſagrea -
ble dans un Arbre que dy voir de ces Argots , & 4 Jardinier intelligent & En

prend—
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prend un extrẽme ſoin de les õterʒ cela eſt particulierement neceſſaire en fait de Pe -
pinieres pour les Arbres greffez en ècuſſon .

AxkESTER des Melons & des Concombres c' eſt Ies tailler quand ils ont tropde bras ou de branches , ouqu ·ils les ont trop longues , ainſi on dit voilà des Me -
lons qui ont beſoin dẽtre arrẽtea cꝰeſt .a·dire qui ont beſoin dẽtre taillez , ou com·
me ondit aſſeʒ vulgairement ètre chatrez .

ARROSOR eſt un Outil de cuivre rouge ou jaune , & ce ſont les bons ; le
rouge vaut mieux ; il y en a de fer blanc & de terre , & ceuxuà ſont indignes des
grands Jardins ; cet Arroſoir eſt fait en forme de Cruche , & ſert pour arroſer les
Plantes , il doit avoir un ventre capable de tenir au moins un ſeau d ' eau , avoir un col,& enſuite un goulot ou ouverture aſſea grande , par od leau entre dans ce ventre 5avoir une pomme percœe en une infinitè d endroits , afin que leau ſorte en forme de
pluye , & que par ce moyen elle puiſſe humecter doucement la terre ſins la rendre dure
& battuè avoir enſin une anſe ronde paſſablement groſſe autrement une eſpece de
manche par od le Jardinier en prend un de chaque main Pour les porter ; & les
vuider .

Les AspERexs ſont une Plante potagere qui vient au Printemps , & eſt connuẽde tout le monde ; elle commence à durcir auffi- tõt que la tẽte commence un pen à
Cpanoũir ; Linduſtrie du Jardinier en peut faire venir IHyver par le moyen des re -chàuffemens de Fumier de Cheval nouveau fait .

Avxksk deau ſe dit ꝰune grande quantité deau de pluye ſurvenus tout d ' un
conp par quelque orage .

AunRx eſt la partie du bois , qui ẽtant la plus proche de lecorce eſt la plus ten -dre & la plus ſujerte aux vers & à la pourriture , & ainfi eſt un detaut ; c eſt pourquoyon dit un Echalas qui a de PAubier ne vaut rien ; on dit la mème choſe d ' une Pou -
tre , d ' une Solive , &c . cet Aubier eſt d ' un bianc jaunatre ; qui devient aiſèment
vermouluo Ceſt.a·dire tout percè de petits trous de vers .

B AQ E x eſt un vaiſſeau de beis rond⸗ quarrè ou oblong , dans lequel le Jarædinier ſeme quelques graines particulieres ; les plus ordinairẽs ſontronds , & ſont
groprement la moitiẽ d ' un muid , ou d ' un demy - muid ſciè en deux , ou bien on enfait faire exprès par le Tonnelier

hour etre à peu prẽs de la meme figure , & pourcet effet il employe des Douves , du Cerceau & del Ofier .
BagοENn C' eſt ſe ſervir &une pele de bois , ou d ' une cope pour õter & jetterLoin de Feau ſurvenuẽè dans quelqu endroit du Jardin od elle nuit , & incommode .Bak , Cherchex Civiere .
BassSIN ſe dit d ' un endroit rond & un peu enfoncè , od eſt dordinaire une Fon⸗jaliſſante , & od tout au moins on fait venir de Lean pour le ſervice duardin .
BassIxRR parmy les Jardiniers eſt la meme choſe quꝰarroſer legerement , ainſion dit baſlinerune couche de Melons pour dire Farroſer mediocrement , & JY verſerenpetite quantitè lꝰeau de lArroſoir en Paſſant .
BarTRE des Allées ſe dit quand avec un morceau de bois long d ' un bon pied &demy Epais d ' un demy - pied , large de huit à neuf pouces , & emmanchè dans lemilieu , on frape à pluſieurs repriſes une Allée qui ẽtoit raboteuſe , ou un peu molle ,& que par ce moyen onrend ferme ; ce morceau de bois Sappelle une Batte , & on5 ordinaire aux Allẽes qui ont ẽté faites avec de la recoupe de pierre detaille .

Terres
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Tertes battuẽs ſe dit quand aprẽs ces grands orages d ' eau , qui viennent quelque -

ſois en Eſté à Toccaſion des Tonneres ; la ſuperficie de la terre au lien de paroitre

fraiche remuèe comme auparavant elle paroit au contraire toute unie , & comme

ſi en effet on avoit pris plaiſir de la trẽpigner &de la battre .
BESchE eſt un Gutil de fer large à pen prẽs de huit à neuf pouces , & long d en -

viron un pied, ; aſſe⁊ mince par en bas : & un peu plus ẽpais en haut à lendroit od il

y a un trou : qu ' on nomme une Douille dans lequel trou on inet un manche de près

de trois pouces de tour ; & de trois pieds de long ; on ſe ſert de cet Outil ainſi em -

manchẽ pour bècher ; Cꝰeſt· A· dire pour remuer & labourer la terre , ce qui ſe fait en

enfongant cette Bẽche d ' environ un pied dans cette terre , afin de la renverſer ſens

dellus deſſous , & par ce moyen faire inourirles mẽchantes herbes , & la diſpoſer en

meme temps à une nouvelleſemence , ou à un nouveau Plan de Legumes ; &c .

BEOUILILER & bechoter ſe dit quand on fait un fort petit laboùr avec une Hou -

lette dans une Caiſie d ' Orangers , ou d' autres Arbriſſcaux , ou avec la Serfoũette⸗

par exemple dans une Planchè de Laituès , de Pois , de Chicorées , de Fraiſiers , &c .

cela ſe fait pour mouver , c' eſt. à. dire rendre meuble cette terre qui paroĩs hattuẽ :

en ſorte quel ' eau des pluyes ou arroſemens puiſſe penètrer dans le fond de la mote

qui eſt dans la Cuifle , ou penẽtrer au deſſous de la ſuperficis de la terre pour aller

ſervir de nourriture aux raeines .

BIxER eſt la meme choſe que bequiller & ſe dit quand avec unpetit Outil de fer

emmanché , & ayant deux dents renverſées on ſerfoũit ou ſerfoüette les Pois ; les

Feves , les Laitues & Chicorècs , &c . c'eſt.à.dire quꝰon y fait une maniere de petit
labour qui ne fait quameublir la terre autour de chaque pied ſans P' arracher ou le

bleſſer .
Le BLANC , mes Concombres ont le blanc , mes Oeillets periſſent par le blanc :

Voyez Nuille on Nielle .

B0ISV branches à bois , branches à dem bois , Voyes Branches .

BoRDER une Allée Ceſt y planter ; ou ſemer une bordure qui detache Ia Plan -

che d ' aveCTKlléèe ; les bordures ordinaires ſont de Thym , Sauge ; Lavande ; , Hy -

ſope⸗ Fraiſiers , Violiers , Oſeille , &c .

BORNEVEKR , C' eſt - A- dire aligner ou viſer d ' un ſeul œil pour faire ſur la terre une

ligne droite ; ouune Allée , ou un rang d Arbres , &c .

BorE en jardinage ſe prend pour une bonne poignèe , ou pour la valeur de deuæ

ou trois enſemble , & liẽes de quelque lien ſoit de Paille , ſoit dOſier , &c . ainſi on

git une bote de Raves , une bote d' Aſperges ; ce mot de bote Setend au Buis , à la

Paille , au Foin ; à POſier , aux Echalas „ &c -

BoULINERIN eſt une maniere de Parterre de Gazon , dont Torigine eſt venuè

d·Angleterre , qu oꝯn prend ſoin de tondre ſouvent pour entretenir toũjours Lherbe

courte & fort verte .
BOURLEIT aux Arbres ſe dit de lendroit ; od au bout de quelques années la greffe

devient plus groſſe que le pied , ſur lequel elle a etẽ faite , & d' ordinaire ceſt une

marque que le Sauvageon n eſt pas trop bon : la Poire de petit blanquet eſt ſujette à

taire le bourlet .

BOUTOx des Arbres eſt un petit endroit rond & aſſer gros , dans lequel eſt la fleur

ui doĩt fæire le Fruit ; parmy les Arbres à pepin chaque bouton a pluſieurs fleurs o
& parmy les Arbres à noyan chaque bouton nꝰen a qu᷑une .

Certains Jardiniers appellent Bourres & Bources à Fruit ce que la plüpart des au -

tres appellent Boutons ; & de là vient quon dit quelquefois que les Fruits , par

ekemple des Abricotiers Péchers &c . ont étè gelea en bourrè .

BOUIUR ſe dit tantõt de certaines branches qui nayant aucune racine , &etant
miſes en terre un peu fraĩches y prennent . C' eſt - à- dire y font des racines & devien -

nent Arbres ou Arbuſtes , ainſi des branches de E iguier , 4 Coignaſſier , 4 154
ö
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ſeiller , de Giroflée jaune d ' If , &c . miſes en tetre MPprennent racine ; cela Kap -
pelle prendre de houture .

Bovrukx ſe ditauſſi de certains rejettons enracineʒ qui naiſſent au pied de quel -
ques Arbres , comme il en nait autour des Pruniers , des Poiriers & des Pommiers
auvages , & ces rejettonsſe nomment auſſi par quelques Jardiniers des Petreaux .

BRAÆNenE eſt la partie delArbre qui ſortant dutrone aide à former la tete .
BRaANcHE à bois ſe dit de la branche qui ẽtant venuẽ ſur la taille de Iannee prece -

dentẽ & cela danslordre de la natureʒ eſt raiſonnablement groſſe .
BAANCcRE à Fruit ſe dit de celle qui eſt venuẽ mediocrè dans ſa groſſeur & lon -

gueur ſur cette mẽme taille .

„. BAANCEH à demy-bois eſt celle qui ẽtant trop menuẽ pour branche à bois , &
trop groſſe pour branche à fruit ? eſt coupëeà deux ou trois pouces de Long , pour en
Haire ſortir de meilleures ſoit à bois ſoit à fruit , & pour contribuer cependant à la
beautẽ de la figure , & amuſer la grande vigucur del· Arbre .

BRaNqα de faux bois ſe dit de toutes les branches qui ſont venuës d' ailleurs que
des tailles de Lannèe precedente ; ou qui ètant venuẽs ſur ces tailles ſe trouvent
groſſes à Fendroit od elles devroient łtre menuẽs .

Buaxcα ¶ mere ; ou mere branche ſe dit de celle quĩ ayant ẽtè racourcie àla der -
niere taille a produit d' autres branches nouvelles ; ainſi on dit quꝰen taillant il ne

faut laiſſer ſur la mere branche qus celles qui contribuẽnt à la beauté de la figure de
AArbre .

BuANcHx aouſtée ſe dit des branches qui ſur la ſin de ! Etè ceſfent de pouſſer &
Lendurciſſent ; on dit auſſi Citrouille aouſtèe de celle qui a pris ſa croiſſance , en
ſorte quelle naugmente plus ny en groſſeur , ny en longueur , & que ſa peau devient
dure & ferme , & quꝰelle reſiſte à Eongle ; la bonne marque des Citrouilles aouſtèes
eſt quand le pied commence natuiellement à ſe faner .

BRANcHRER venleẽ ſe dit de certaines branchès de Fruitiers ; qui ſont extrẽmement
ꝛongues & menuẽs ſi· hien quelles ne ſont propres ny à faire du Fruit⸗ ny à deve -
nir branches à hois &ainſi il les faut oter entierementʒ ; cela s ' appelle auſſi bran -
ches élancées .

BxANchHñ chifonne ſe dit dauires branches qui ſont extraordinairement menbës
& courtes , ſoit qu' elles ſoient pouſſees de Hanuèe , ſoit qu ' elles ſoient des annèes
Precedentes ; & comme elles ne font que de la confuſion de feuilles dans ! Arbreſoĩt
Eſpalier , ſoit Buiſſon , il les faut entierement öter -

Bxàs ſe dit particulierement en fait de Melons , de Concombres , Citrouil -
les , &c . il ſigniſie la mẽme choſe que branche ſigniſie en fait dArbres fruitiers un
pied de Melon commence à faire des bras , à pouſſer des bras , il à fait des Dras 5
tout cela ſigniſie des branches de ces Plantes ; les bons Melons viennent ſur Ies b
bras , & ilſn ' en vient point ſur les mèchans bras , par exemple ſur ceux qui ſont
troꝑ veules , ou ſur ceux qui venant des oreilles ſont trop materiels , ſout larges &
Epais , je dis ailleurs quꝰilles faut entierement õter .

BuETEILEs ſont deux manieresde tiſſu fagon de ſangle , chacune large de deux
pouces , & longue d' environ une demi - aune ; on les attache vers le milieu de la
hartie platte dè la Hotte , aſin que chacime fuiſant leteur dune des epaules , & paſ -lant par deſſous les aiſſelles elles viennents acrocher à deux bouts de baton , qui tout
exprès pour cela ſortent du bas de la Hotte ; & ainſi la Hotte tient ferme ſur le dos .

Bxix , Arbie de brin , dun ſeul brin ; cela ſe dit proprement du bois de char -
Pente par exemple ce quon appelle un Chaine de brin c' eſt un Chaĩne de belle ve -

ſler gros pour ſa longueur & qui Semploye en batimens ſans avoit beſoin
Dour et re ꝗu

BxrN ſe dicai
1.

de hos Arhres fruitiers , quand on dit choiſir des Arbres d ' un
R＋1re desArbres droits & de belle venuẽ & aſſeꝛ gros .

BRISE “
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BRI SEVENr eſt une clöture en forme de petit mur , épais d' environ un bon

pouce , haut de ſix ou ſept pieds fait de paille longue , & ſoũtenuè par des pieux
fichez en terre , & des echalas mis en travers dedans & dehors , bien liez enſemble

avec de Loſier ou avec du fil de fer ; unc telle clöture ſert pour empècher que les

vents froid ne donnent ſurdes Couches de Melons , Salades ; &c . Les Jardiniers

qui mont point de veritables murailles qui les deſendent du Nort , ſe ſervent avec

ſucces de ſes Briſe . vents .

BROCHER eſt un terme aſſez barbare qui ſe trouve aſſez⁊ en uſage parmy les Jardi -
niers peu polis , & ſe dit des Arbres qui ẽtant nouvellement planteʒ commencent à

pouſſer de petites pointes ſoit pour de nouvelles branches à la tẽte ſoit pour de nou -

velles racines au pied ; ainſi on dit E Arbre broche , LArbre ne broche pas en -

core , &c .
BROcOU ſont des petits rejettons que font les vieuæ Chouxapreésl Hyver , quand

ils commencent à vouloir fleurir & grainer ces rejettons etant cuits ſont bons à man -

ger , & ſur tout en Salade . 5

BROũlx ſe dit des Arbres ſur leſquels daus les mois dAvril & de May a, donnè

quelque mauvais vent , en ſorte que les feuilles en ſont devenuẽs toutes retirées , &

comme on dit recroquebillẽes , nayant plus leur ẽtenduẽ à Fordinaire , ny leur ver -

deur non plus , mais une couleur terne & rougeatre , & ces feuilles tombent pour

faire place à de nouvelles qui dolvxent leur ſlicceder - ainſi on dit des Abricotiers

broüis , des Péchers broſiis .

De broũir vient broũiſſeure , il faut öter toute la broüiſſeure des Arbres , cette

broũiſſeure tombera aux premieres pluy es douces .

BROUTLILE terme de Fleuriſte ; qui parle d ' une Fleur qui n' a pas panachè net ,

cette Tulippe eſt broũillèe , &c . 5

BROU ER eſt un terme qui fignifie rompre Lextremitè des branches menuès, quand
elles ſont trop longues à proportion de leur foibleſſe . 18330

Borssox ſe dit des Arbres fruitiers qu : on tient bas ; ne leur laiſſant que quatre

cinq ou ſix pouces de tige , on les appelle vulgairement des Arbres nains , & cer -

tains Provinciaux les appellent Arbres en boũquet ; on leur donne de louverture

dans le milieu , & de letendue ſur les cõteꝝ pour en faire des Arbres d ' une agreable

ñgure pur le moyen de la taille quꝭ on y fait tous les ans .

BUTER un Arbre c' eſt &lever aupied de EArbre une maniere de motte de terre

pour le ſoũtenir , cela ſe pratique particulierement à Légard des Arbres de tige nou -

veaux plantez , que les Vents pourroient renverſer ou arracher Sils n' etoient pas

ou bute2⁊ , ou ſoùtenus de quelque Perche ; on dit auſſi planter des Arbres en bute :

c' eſt Alegard des petits Arbres qu on plante dans une terre qui eſt un peu trop hu -

mide , on qui neſt pas encore regalèe pour etre de niveau avec tout le reſte du

terrein .

ALEBAssf ſe dit des Prunes ; qui dans le mois de May au lieu de groſſir & de

conſerver leur verd deviennent larges & blanchatres , & enfin tombent ſans ve -

nir à groſſeur .
CXNOLES , Voyes Marcotes . lih
CAVEUx ſe dit en fait dOignons de Fleurs ; & ce ſont de petits commencemens

d' autres Oignons ronds par dehors ; & convexes par dedans ? que la nature pouſſe &

forme tout autour de la partie baſſe, & enracinès de chaque Oignon , & cela pour

la multiplication de leſpece de ces Oignons , les uns ſe multipliant que de cette fa -

F§onllà , comme les Tubereuſes , Jonquilles Narciſſes , &c . ( ces Cayeux ayant

ẽtẽ dẽtaches de lOignon principal deviennent par le temps auſli gros que luy ) les

Toms I. D autres
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autres ſe multiplient de graines auſſi bien que de Cayeux , comme les Tulipes ,
Hyacinthes , &c .

CERαyE ſe dit dun lieu od il ya beauconp de Ceriſiers .
CERRIER de piedl ſe dit de ceax qui naiſſant de la tacine dautres Ceriſiers font de

bonnes Qeriſes ſans avoit beſoin detre grellea , comme il atrive en fait de Ceriſiers
hatifs & quinarrive point en fait de Griotiers & Bigarrotiers , & Ceriſiers Preco -
ces , qui ne viennent que de greffes appliquẽes ſoit en ẽcuſſion ; ſoit en fente ſur des
Ceriſlierb de pꝛedjʒ ou ſur des Meriſiets &c .

0Cnàm en fait de Eruit eſt le terme dont en ſe ſert faute dautre pout exprimer Ia
ſabſtance du Fruit qui eſt couverte dꝰune peau & qui ſe mange ) & ce mot de chair
reg oit pluſicurs ẽpithetæs pour murquer toutes les differences qui s rencontrent⸗ par
exemple .

CR Aix beurret & fondante eſt celle qui ſe fond en effet dans la bouche pour peu
quꝰon la mache icllæ eſt la chair des Poires de Beurtè , de Bergamotte de Leſchaſ -
ſerie , de Craſane , &c . & de toutes les Pèches .

CHAIR Caſſante ſe dit des Poires qui ſont fermes ſans tre dures , & qui font une
maniere de bruit ſous la dent qui les màche , telles ſont les Melflire - jean , les Bon -
chrẽtien dHyver , les Amadottes , les Martin - ſec & les Oranges d' Eſté .

CHAIR coriaſſe & dure ſe dit de cerraines Poires qui nont aucunt fineſſe ny deli⸗1
cateſſe , & qu on a peine à aᷣvaler , telles ſont les Catillac , Ies Doublecffcur les Fon -
tarabie , les Parmein , &c .

Cuam fime ſe dit des Poirts excellentes romme ſont les Leſchaſſeries , les Ber -
gamottes , les Eſpines .

CHAIR gromeleuſe & farineuſe ſe dit de certaines Poires qui ſont mauvaiſes &
deſagreables au goũt , telles ſont d' ordinaire les Doyennez qui ont trop meury ſur

IArbre , les Poires de Cadet, & meme de certuines Poiresʒ qui quoy que dune
excellente eſpece nont pas acquis leur bomè natirelle comme les Eſpine d' Hyver
qui mont pñ jaunir , & cependant meuriſſent , les Bergamotte dAutomne venuẽs en
mẽchante expofitions on dans un terrein frais & humide . 5

CuAN pbteaſe ſe dit de certaines Poites qui ſont en quelque fagon graſſes comme
les Beurres blanes „ les Lanſat vemiẽs à łombre .

CnaAlR tendre ſe dit de certaines Poires qui nisrant ny fondantes , ny caſſantes ne
laiſſemt pas d' etre excellentes , telles ſont les inconmuè Cheneau les Poĩres de Vigne ,lesPaſtourelles , & ſur tout les Rouſſclets .

15 a entin de certains Erbits qui ont un ptu la chair aigre comme les Saint Ger -
main , dlautres Pont un peu acte , comne les Craſanes , & meme quelques Poires de
Beurte , auſquelles un peu de ſucre ycorrige ces defauts .

Dluutres ſont reveches ; les Parſans , Tappellent rẽche , comme les Poires à Ci⸗
dre , & la plüpart des Poires à cuire , & ce dẽfaut ne ſe peut corriger .A ChAur , ſemer à champ , autrement à volèe ſe dit proprement des Raves ,ui au lieu d' etre ſemees dans des trous dune Couche , ſont ſemècs indifferemmentſoit ſur une Couche ; ſoit en pleine terre , tout de mème qu ' on ſeme les autres Grai -

Bes en plein champ , ainſi aprés wOir fetnè de Oignon , du Perſils &c . on y ſeme
Pat deſſus un peu de Raves oude Laituès à y demeurer pour pommer ou arra -cher , &c .

CuaAxcv ſe dit du Fumier qui ẽtant dans un tas ou dans une Couclie fort ſeiche àcomtmenes de blanchir . & de faire une eſpece de petits filamens qui ſont des com -mencemens de Chawipignons .
Cuο enfait d Arbre ſignifie une maniere de galle ou de pourriture ſeiche

qui ſe forme daus Ia peau & dans le bois , commè on en voit ſouvent aux Poires deRobines aux pætit Muſeat , aux Bergamotte tant ſur la tige quaux branches .
CHAν , ͤenfait de Jardinage eſtun Outil ou machine quarree , compoſeèc de trois

Mor -
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maorceaux de bois enchaſſez Lun dans Fautre , & d ' un fer tranchant d ' environ trois

pieds de longueur , les trois morceaux de bois font les trois cõtea du quarrè , & le

tranchant fait le quatriẽme par en bas , le tranchant eſt un peu penchè hour mordre

enyiron un peuce dans les Allées ; quand le Cheval traine cette machine , & que

Thommequi le conduit par une guide appuye aſſea fortement deſſus , ſi le Chevalva

aiſement on avance Ouvrage en peu de temps .
Cnass1s en fait de Jardinage eſt un Ouvrage de bois de Menuiſerie fait en tiers -

point ou triangle ayec des feuilleures dans les cõtea de Fépaiſſeur pour y loger ; em -

boëtter & enchaſſer des paneaux quarrea de Vitre , & couvrir par ce moyen des

Plantes qu on veut avancer l Hyver par des rechauffemens , ainſi quil ſera cy- aprés
dit en expliquant luſage des Cloches de verre : ces Chaſlis ſont de bois de Chene

bien dur , & ſouvent peints de verd pour reſiſter davantage aux injures de Pair ; ; ils out

enyiron ſiæ pieds de long pour contenir de chaque cõtẽ deu paneaux de trois pieds
en tous ſens leur ouverture eſt &ᷣ ardinaire de quatre pisds , on en met nluieuis au

bout lun del ' autre , & enfin ils ſont termineꝝ à leurs extrẽmitea triangulaires par des

paneaux en triangle faits juſte pour boucher louverture .

CnarRER eſt un terinè dont les faiſeurs de Melons & de Concombres ſe ſervent

pour dire tailler ou pincer , &cC.

CREVEL ſe dit de certaines petites racines qui ſont tres : - menues , aſſer longuet -
tes & ſortent de groſſes ; je recommande qu en plantant on 6te le chevelu le plus

pres qu ' on peut du lieu d ' oð il ſort ; certains Jardiniers le conſervent avecun extrme

ſoin „ &out grand tort .
8

CLAIRE - VOXE , Hoyeg Manequlins .
CLAYE , dont ſe ſervent les Jardiniers pour paſſer , comme on dit , des terres à la

Claye , eſt une maniere de tiſſu de pluſicurs brins de hois rond garnis de leur corce

& alſer memis , Ceſtà : dire de la groſſeur dłun bon pouce ; ces brins de bois rond ſe-
are2 Lun de lautre denviron un pouce , & liés en trois ou quatro endroits de leur

nauteur d une chaine d: Oſier qui les entre· laſſe , & de plus attachez par derriere avec

autant de traverſes du mẽme bois , ou un peu plus gros pour maintenir tout l Quvrage

en ẽtat , enſorte quià Tuſer la Clayeæ reſiſte à la peſanteu de la terte quon doit jetter

contre , & qu᷑elle ne ſo defaſſe & ne ſe diſloqus ſi· tõt qmelle feroit ſuns cela ; ce ſont

les Vaniers qui font de ces Clayes d ' environ ſix à ſept pieds de haut & dautant de

large .
— pour les ſardiniets ce ſont des Ouyrages de verre faits à limitation dune

Cloche de fonte , & ſont denviron dixhuit poucks de largeur par le bas de leur ou -

verture , & dautant de hauteur avec un gros bouton de la mẽms matiers pour les

prendre par là & les placer commodement ; on en fait quelquefois de plus grandes :
ces Cloches ſeruentl Hyver , & pendant touie la Saiſon froide hour iettre ſur les

Flantes qu on Echauffe & quꝰon fait avancer par le mmoyen des Fumiers chauds , par

exemple Fraizes , Oſeilles , Aſperges , Melons , Concombres , petites Salades , &c.

ces Cloches les garentiſſont du froill & du vent ; on dit donner de Pair à la Cloche ,

Ceſt la lever ou d ' un cõtè ſeulement , ou par tout , ce qui ſe faitavec de petits mor⸗

ceaux de bois , Ou avec des fourchettes ] àinſi on dit hauſſen les Cioches ; baiſſer les

Clochess les Melons ne penvent plus tenir fous les Cloches &C . 2

De ce mot de Cloche on en fait un Adjectif : Cloché pour dire j ay cent , deux -
cens pieds de Melons clochez , cela ſigniſie garnis chacun de leur Cloche .

de GorlNxRR eſt un terme de Fleuriſte en fait d' Oeillets , pour dire que les feuil -

les au lien de demeurer bien étenduäs deviennent coinme friſées & recroque -
billées .

CoiẽdAsEk , Coigniær eſtl Arhre qui porte les f mmes de Coing gros Frvit

jaünes dur , acre , & dui n' eſt bon qu ' à faire des Confitires , Marmelades , Pä -

tes Scc . Ces Coignalliers ſexvent particulierement eu fait d Arbues fruitiers pour .
2 greffer
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greffer des Poires ſoit en fente quand ils ſont fort gros , ſoit en ecuſſons quand ils
lont à peu prẽs de la groſſeur du pouce ou un peu plus . 1015 .Certains Jardiniers veulent dire que le Coignier eſt le mäle & le Coignaſſier la
femelle , pour moy je ne connois point cette difference ; quand les pieds ſont vigou -
reuxo qu ils ont Lecorce unie & noiràtre ; & font de beaux jets , ils pafſent pour
Coignaſſiers , & quand ils ſont rabougris & chetifs ayant Fecorce raboteuſe ; ilspaſ -
ſent pour Coigniers , & ne ſont pas propresà lagreffe.

CorET d ' Arbre eſt Ia partie qui ſepare le bas cachè parla ſuperficie dela terre
davec latige del Arbre ; ainſi on dit quil faut empẽcher qu il ne reſte des racines au
colet dun Arbre parce que la chaleur les alterant !·Arbre en ſouffre .

Arbre decolẽ ſe dit quand la tige a ẽtẽ ſeparee du pied od la greffe ẽtoit colée
avec ce pied .

Corkr de Hotte eſt la partie de la Hotte qui garentit le col de celuy qui la por⸗te & empẽche que le Fumier on la terre ny entrent ; ainſi cette partie touche au
dos & eſt plus haute que le ventre de la Hotte .

CoxrRE - ESDAIER ſe dit des Arbres qu on met ſur le bord du car :
long del Allẽe voiſine des Eſpaliers ; enſorte que contre - Eſpaliers: Ceſt comme quidiroit Arbres oppoſez aux Eſpaliers , & les ĩmitant par leur figure , car on les paliſſe& on les attache à un treillage fait expres ; aujourd huy Fuſage des contre . Eſpalierseſt extrẽmement aboly , & Il nesꝰen fait plus que fort rarement ; on troue mienx
ſon compte à mettre des Arbres en Buiſſon à la place des Arbres en contre. Eſpalier
cependant on couche quelquefois des branches de la Vigne plantee en Eſpalier pourIes faire venir ſur le bord du labour , & on les y ſoũtient avec des Echalas , & ainfi 7font une maniere de contre - Eſpalier ; de la vient qu on dit que le Muſcat ne mũrit pasi bĩen en contre . Eſpalier qu ' en Eſpalier .

CokDEAu eſt une fiſſele de la groſſæur d : une plume à ecrire , dont le Jardinier ſeſert pour mener bien droit tant ſonfabour & ſes planches ; que ſes Allees & ſon plan ;ce cordeau a par ſes deux bouts unbàton pointu d environ deux pieds de Iongs au -
tour deſquels bàtons le cordeau ſe tourne , ou ſe tortille quandl Ouvrage eſt fait ; &
lorſqu on veut s en ſervir on fait entrer un de ces bãtons bien avant dans 1a terre au
poĩntoꝭ doit commencer le bord du labour , ou des Allées , ou du plan ; ou de la
planche , & enſuite en le detortillant on va planter Iautre petit baton à Fautre point ,od ſe doit terminerla ligne droite dont eſt queſtion , & on prend ſoin de bander cecordeau le plus fort qu on peut , aſin qutant bien roĩde & bien bandeé il ſerve d ' une
regle infaillible pour faire les planches ou labeurs bien droits ; le Maſſon appelle li -
Sne ce que le Jardinier appelle cordeau ; bander le cordeaus tracer le long du cor -
deau , &c . 4

Con pR ſe dit des racines de Plantes potageres , d ' oꝗ vient qu ' on dit Rave cor -
dee, ceſt un mot quĩ ſignifie que la Rave eſt devenuẽ creuſe ; & par conſequent inſi -
pide & mauvaiſc .

Coxxi chox ſe dit dun petit Concombre mal baty dans ſa figure ; quꝰon fait con -fire à la fin d ' Octobre .
CossEs de Pois & de Feves C' eſt une emvelope longuette od ſe forment les Pois

on les Feves ; de Ià vient écoſſer des Pois , pour dire ſortir les Pois de leur coſſe ;
Jay des Pois en coſſe , &c .

. CosTERR eſt une eſpece deterre largede ſix , ſept à huit pieds le long des mursbien expoſez , pour y ſemer ou planter ce qui craint le grand froid ou le grand chaud ,
＋375 Laituès , Fraizes , Pois , &c . pourle Printemps , Cerfeuil au Nort pour4 E.

Corix eſtun terme populaire & aſſez barbare qu en dit en fait de Fruits , qui Etanttomben ſur quelque choſe de dur ſe ſont meurtris ou froiſſez en dedane fans etreẽcorchez ou entàmez en dehorsv ainſi on dit une Poire cottie , une Pomme cot -

tic ;

qui eſt le
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tie ; telle cottiſſeure fait d' ordinaire pourrir Ie Fruit à lendroit du coup ; & fait en -

fuite pourrir le reſte .

CouchE eſt une certaine quantite de grand Fumier qu' on range proprement avec

une Fourche de fer , mettant les pointes du Fumier en dedans , & le faiſant

une maniere de dos parle dehors , fibien que cela fait une eſpece de planche élevèe

d ' un , deux ou de trois pieds hors de terre : large de quatre à cinꝗ pieds , & de telle

longueur que le Jardinier le trouye à propos ; on met du terreau ou fumier inenu ſur

cette Couche , pour y ẽlever en Hyver des graines que la terre ne pourroit pas pro -

duire à cauſe du froid , par exemple des Salades , des Fraizes ; du plan de Melons ,

de Concombres , &c .

II ya auſſi des Couches ſourdes qui ſe font de la mẽme maniere que les autres pour

Larrangement du Fumier , à la reſerve qu ' elles ſe font dans la terre , aprés y avoir

fait une tranchee exprẽs pour cela de telle profondeur ou largeur qu ' on le trouve à

propos ; ainſi on fait venir des Champignons ſur des Couches ſourdes.
Coucou eſt une eſpece de Fraizier qui fleurit beaucoup & ne nouẽ jamais , il faut

extrèmement faire la guerre à cette ſorte de Fraiziers qui multiplie infinement en trai -

naſſes , ſi - bien quꝰon voit beaucoup de jardins qui en ſont pleins , & qui après avoir

donnè de grandes eſperances de Fruit n ' ont donnèẽ que du déplaiſtr au Maitre ; on ne

les ſcauroĩit guere connoitre que quand à la fin d Avril & au commencement de May

ils commencent à faire leurs montans , la fleur noircit en defleuriſſant au lieu de faire

une Fraize ; de ces coucous les uns ſont Fraiziers nouvellement dégenereæ , & ainſi

ils ont leuts feuilles ſemblables aux bons ; les autres ſont venus de ces dégenerez , &

ceux - cy nꝰont pas la feuille ſiblonde que les bons ; mais ils L' ont plus verre & plus

veluè .
Coul ER ſe dit des Fruits quiayantfleuri n ont pas noilé , les Melons ont coulé ,

la Vjgne a coulé , ce qui arrive quand la Vigne etant en fleur il ſurvient des pluyes

froides , qui empẽchent que le grain de Raiſin neſe
forme & ne nouẽ .

CoupEk eſt le terme dont on ſe ſert le plus en parlant de la taille des Arbres ,

mais il y a differentes manieres de couper v car quelquefois je dis quil
faut couper à

Lepaiſſeur d' an ècu ; ce qui ſe fait à legard des brauches aſſeꝝ groſſes qui entrent en

dedans de l·Arbre , leſquelles j ' õte pour empëcher qu' elles ny faſſent confuſion - &

my laiſſe de bois que cette ẽpaiſſeur d' un ècu , afin quela ſeve venant & trouvant l ' an -

cien paſſage barrè , ou fermé , ou arretè par le moyen de la taille , & ne pouvant con -

tinuer à faire une groſſe branche elle ſoit pour ainſi direcontrainte à ſe partager , &

par conſequent ànè faire que deux petites branches , Lune d ' un cõtẽ de cette ẽpaiſ -

ſeur d ' un ècu , & autre de l ' autre cõtè , ces deux petites branches ſortant en dehors

delArbre , & ayant par le moyen de leur petitelſe une diſpoſition prochaine à faire

cs boutons à Fruit ſont dun tres grand ſecours .

D' autresfois je coupe en moignon , Ceſt·A dire que quand une branche qui avoit

Eté laiſſee paſſablement longue de lannet precedente pour ètre branche à Fruit ; à

cauſe quꝰelle etoit aſſez foible & bien placèe pour cela , quand , dis . je; cette bran-

che laiſſee longue ayant reęu plus de nourriture que naturellement elle n ' en devoit

recevoir ? eſt devenuẽ grofſe , & a fait dautres grandes branches à ſon extrémité ,

pour lors je fais eouper toutes ces nouvelles branches tout le plus près qu il eſt poſ -

ſible de leur origine , afin qu ' elles ne puiſſent rien pouſſer de nouveau⸗ & qu' il en

revienneè d' autrẽs plus baſſes dans la longueur de cette branche pour la garnir , ou au -

trement elle demeureroit ſans ètre garnie dautres branches , & ainſi elle feroit un dẽ -

faut fort conſiderable dans ?Arbre , dans lequel il n ' y doit avoir jamais de branches

longues & dégarnies ; ainſi couper ou tailler en moignon ne ſe pratique que ſur les

branches qui etant groſſes ſe trouvent un peutrop longues , car quand elles ſont de

beaucoup trop longues ; Ppar exemple dun pied ou au dela , je les racourcis pour les

reduireà une longueur raiſonnable .
D 3 Quel -
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fois je dis quil faut couper en talus &en pied de biche , ce qui ſe fait àLegard des extrẽmite⁊ de cha branche quꝰontaille „ qui ayant une coupe taut ſoit

peu longuette ſe recouvre plu nent ; mais je coupe particulierement en talus cer -
taines branches qui ètant cõtè de la mere branche ont une entiere diſpoſition à
entrer en dedans del ' Arbr elles feroient de la cenfuſion , & je les racourcis de
maniere qu abſolument iſ n' en reſte rien eu dedans , & qu' il en reſte lepaiſleur dun bon
ẽcu en dehors , & regulierement de cette ẽpaiſſeur de talus il en ſort enſuite une bran⸗che en dehors , qui ſe trouve propre à etre ou branche à fruit ou brapche à bois ne-ceſſaire pour la beautè de CArbre .

Enfin je dis quꝰil faut couper carrè
à Legard des Buiſſons que je fait
unie & bien Egale il ſe forme
placées & bien diſpoſees pour fi
ment garny .

Courr bourgeon , on Liſette ,
Cousso cu Crochet ſe dit d

quatre yeux , ainſi on dit qu' il e
de l ' annèe .

Ce mot de Courſon ou de Crochet ſe dit auſſi en fait d ' Arhres , quand la branche deLannẽe precedente en ayant pouſſè trois ou quatre de fort helles , on eſt obligè de n ' enconſerver quune d ' une longueur raiſonnable , c' eſt . A·dire de cinꝗ à ſix ou ſept pou -ces & cleſt la branche qui ſe preſente le mieux pour contribuer àla belle figure deArbre ; & à Legard de quelques- unes des autres qui ſe trouvent à cõtè ou au deſſous
Ile de Fannèe , on les racourcit à deux ou trois

5 de Fertaint en de certa es renęontres ce qui ſe fait
que la taille de L' extrémité etant bien

ou quatre nouvelles branches Bien
ire un Buiſſon bietii rondes hien Ouvert , & egals -

afin
autouretr

e Li ſette .
branche de Vigne taillèe & racourcie à trois ou
rty trois ou quatre belles branches du Courſon

de celle qui a etè conſervẽe pour la tai
yeux , afin qu ' une partie de la ſeve de la mere branclie yentrant forme dautres bran -ches qui aident à la ligure de lArbre , & que cependant celle de lexttẽmits qui eſt la
principale ne recevant quꝰune portion mediocre de ſeve ne faſſe boint de branches tropgroſſes ny en trop grande quantitè , mais qu ' elle en faſſe dune mediocre groſſeur &lemblables aux autres principales branches de tout l Arbre je fais voir Fuſoge de cesCourſons dans le Traité de la taille .

CoukIfLLEIERxE eſt une eſpese dInſecte qui ſe forme dans les Fo
pourris , & par conſequent dans les Couches , il eſt long d' environ deux pouces quanda ſa groſſeur naturelle , il eſt paſſablement gros , jaünatre , marche aſſon Vites & rongeles pieds des Melons des Chicorèes , Laitlus , &c . & aiuſi les fait mourir .Cαοn ſe dit de certaines terres dures , blanchätres , &ͤ en quelque fagon graſſes& huileuſes , qui ſont tout à fait fleriles , qui ſe trouvent au deſſous des bonnes t̃erres ,& quelquefois trop prës de la ſuperficie , en ſorte que le Soleil penétre troꝑ vite cesbonnes terres , & que les racines des Arbres n' ayant pũ pouſſer aſſeꝝ avant y ſont al -terées & brülẽes ceſt ce qui fait jaunir , & entin Perir les Arbres ; ily a donc unerayon blanc , il y en a auſli de noiràtre & de grisatre .

OCROEEET d ' Arbres , Hoyez chpadeſſus Coterſon.CRochRÆr à remuer du Fumier eſtun Outil qui ayant deux dents de la longueurept à huit pouces tenverſées en deſſouso & etant emmanché dans un manche detrois un quatre pouces de tour , & d' environ quatre pieds de longueur ſert à arracherle Fumier entaſſs , & ſi preſſè dans une Couche ou dans un tas quꝰavec la Fourche defer on ne le
ſgauroit dẽprendre & ſeparer lun davec Fautre .

des hranches d Eſpalior qui vont paſſant ſes unes ſur les autres ,ede croic ʒ cieſt un detaut qu ' il faut Eviter aut⸗ tquꝰ on peut :quefois neceſſaire pour co quelque vuide , & pour lors bien loinpour un defaut ; je le regarde comme une beauté .
E ſe dit des hranches de Vigne qion à taillées , on ſorte qu' il yreſtex bois de lannèc precedente ; ces Croſſ ttas ẽtant miſes en terxc ſont

aſſez

Imiers de Cheval

36

de le conter
CROSSETA

un peu deè vici
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allez aiſement des racines ; les Bourguignons les appellent Chapons .
Croſlette ſe dit auſſi des branches de Figuier taillẽest , quand il y reſte au talon un peu

de vieux bois de Lannèe precedente .
Cauchx en Jardinage eſt la meme choſe qu Arroſoir , de là vient qu on dit une

ue Cruche bien ou mal faite ; une Cruche de bonne grandeur & tout cela sentend
U d ' un Arroſoir .

CunkE ; ce terme joint avec ces autres toiſe , pied , pouce & c. marque un corps

ſolide , carrè en tout ſens , hauteur , largeur ? longueur & profondeur ; les Ar -

penteurs & Teraſſiers en meſurant chaquè toiſe ſolide la reduiſent au cube pour

en regler Ia quantité juſte , & par conſequent le prix ſoit de la choſe , ſoit de

Touyrage à y faire ; ainſi on dit j ' auray un ècu , deux ècus , &c . de la toiſe ,

cela veut dire ou de la quantité de la choſe venduè , achetée , échang ' e , ou du

tranſport à faire de la choſe ; on dit auſſi une toiſe cubique , e eſt .a·dire un toiſẽ
fait par cubes .

CukILIETTE de Fruits eſt un mot aſſez ordinaire , pour marquer le temps dans

lequel on cueille les Fruits ; c'eſt le temps de la cueillette des Fruits &c .

CuEIILLOIR eſtune maniere de petit Panier long d ' environ un pied , large de cinq

à ſix pouces , nayant point d' anſes , &fait pour l ordinaire dOſier verd aſſez groſlie -
rement range „ & ceſt dans ces ſortes de Cueilloirs que les gens de la campagne

apportent au Marchè leurs Prunes , Ceriſes Groſeilles , &c .

CuxkURESs de Court & de Mares ſont comme la lie & Legoũt qui ſe trouve au

cK fond d' une Court qu ' on nettoye , ou d ' une Mare qu ' on deſſeiche , & qu ' on nettoye

enſuite ; les Cureures ayant èté miſes en ètat , & long: temps expoſèes au Soleil

font une maniere de terre neuve propre à Etre employeẽ ſoit pour des Arbres , ſoit

pour des Legumes , &c .

D

ENTELE “ ſe dit de Ia plüpart des feuilles d ' Arbres qui ſont en quelque fagon

1 dentelCes tout autour , ceſt·A dire qui ont le bord coupè par petites dents , com -

me ᷑toit autrefoisl ' ancienne dentelle .

5 DrCAISSES ſe dit des Arbres qu ' on ſort des Caiſſes od ils etoĩent ; décaifſer des

Figuiers „ des Orapgers , &c . pour les rencaiſſer ; ainſi dẽpoter ſedit des Plantes qu ' on
ötẽ des Pots od elles étoient .

DrcnausSER un Arbre c' eſt õter ou decouvrir à Automue une partie de la

terre qui eſt ſur les racines , afin que leau des pluyes & des neiges de l ' Hyver entre

plus avant dans les racines ; cela eſt bon à faire dans les terres ſeiches , & nullement

dans celles qui ſont naturellement humides .

PECOMBRER & decombre ſe dit des maiſons qui ẽtant abbatuẽs laiſſent beaucoup
d' ordures & de pouſſieres , ainſi decombrer & öter les dècombres , c' eſt õter toutes les

ordures qui reſtent aprés quelque dẽmolition de bãtimens .

DErRIchER une terre C' eſt remettre en labour : c ' eſt·A. dire labourer une tetre

qui ne La tè de long - temps , ou ne la peut · ẽtre jamais të , & cette terre ainſi defri -

chẽe eſt enſuite employẽe en ſemences , ou en plan d ' Arbres .

DEurunkER , à demeurer ſe dit des Plantes qu ' on ſeme en pleines terres pour y

reſter juſques à ce quꝰon les conſume , car il M en a qu - on ſeme pour etre tranſplan -

tees , par exemple les Chicorèes blanches ; les Porreaux⸗ &c . d' ordinaire on ſeme à

demeurer le Perſil , le Cerfeuil ; “ Oignon , les Carotes , les Panais , &c .

DrprANITER C' eſt arrachèr de tert᷑e un Arbre , ou une Plante qui ètoit en place ,
& ſur tout quand on eleve cet Arbre ou cette Plante avec un Deplautoirpout la tranſ -

porterailleurs ſi heureuſement qu eꝯlle nen ſouffre 10 „ &qu' elle y pouſſe & fleu
4 Fiſle ;
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riſſe , commé ſi elle y avoit eté originairement plantée .

DELANTOIE eſt ' Outil avec quoy on déplante ; cet Outil eſt fait de feuilles de
fer blanc miſe en rond de forme de tuyau ; & cela avec des charnieres ſur les cõtez
qui doivent ſe joindre enſemble par le moyen d' un gros fil de fer , qui paſſant dans les
charnieres entretient Iarondeur du Déplantoir pendant qu ' à force dè bras onle fait
entrer dans la terre juſques au deſſous des racines de TArbre , ou de la Plante qui eſt
Aenlever , &c ce fil de fer ẽtant õtè aprẽs que la Plante a ẽtè enlevee , fait que les cõtez
du fer blanc ſe retirent un peu , & par ce moyen la mote de Arbre ou de la Plante
ſort en ſon entier ; & ſe place commodèment dans le lieu qui luy eſt deſtinè ; on en fait
de petits avec une demi: feuille de fer blanc , on en fait d' autres plus grands avec une
feuille entiere , & d' autres encore plus grands avec deux ou trois feuilles ſelon les be -
ſoins quꝰon en peut avoir .

Le mot de Deplantoir ſe dit auſſi ꝰune Houlete , qui eſt un morceau de fer de la
largeur de quatre pouces :de la longueur de ſix à ſept , de l ' paiſſeur dune bonne li -
gne , & etant de figure un peu concave , & emmanchè d ' un manchè d ' environ cinq
ou ſix pouces de longueur ; il ſert à enlever de petites Plantes qui ne ſont gueres avant
en terre , par exemple des Tulipes , des Narciſſes , des Fraiſiers , des Anemones , &c .
Cette Houlete eſt trop connuꝭ parmy les Bergers pour avoir beſoin d ' une plus ample
explication : les Jordiniers en ont qui ſont tout àfait pointues comme de la Sauge ;

qu on appelle mème feuille de Sauge , ilssen ſerVent dans les terres dures &pierrèuſes ,&ils en ont d' autres qui ſont coupẽes quarrẽment , & un tant ſoit peu en rond par en
bas . & Ceſt pour les terres meubles & legeres .

DEPOTER Veyex cy-deſſus Dæcaiſſer .
DEDOuIILEE un Arbre C' eſt Iuy öter on tout ſon fruit , ou toutes ſes feuilles ,ainſi un Arbre depouillè eſt un Arbre à qui les vents froids ont fait tomber toutes les

feuilles , ou ſur lequel ona cueilly tous les fruits qui y ètoient .
DuTOUTILONER , Voyez toupillon .
DrAGONALLR , lignes diagonalles , Allèes diagonnalles ſont Lignes ou Allées

tirèes en croix de coin en coin au travers d ' un quarrè pour en bien voir ſe niveau .
Dos de bahut , ou dos - d ' àne , élever des terres en dos de bahiit Ceſt - à - dire

elever des terres en forme preſque ronde ſur leur longueur , pour faire egouter les eaux
qui les pourroient gàter , Voyez ados .

DouiLE Ceſt un trou rond qu ' on fait à chaque Outil de fer ;
ervir ſuns etre emmanchẽ , & on met le manche dans c trou , cꝰeſt .

cette douille .
DxAGEOxs Ceſt la mẽme choſe que boutures qui ſortent aux pieds de quelquesArbres , ou la meme choſe qu ' œilletons , comme on dit en fait d·Artichaux ; ainſi ondit qu ' un Arbre drageonne trop - Par exemple un Acaſlia , les Pruniers ordinaires , & c.

harce qu' ils pouſſent trop de petits ſauvageons tout autour de leurs pieds ; donner des
drageons d ' Artichaux , ceſt·à. dire des &illetons .

E

HBour ER ſe dit d ' un tas de terre , ou de ſable , on de pierre , ou de bois ; &c .
Lqui etant bien rangea , & ſe maintenant en bon etat viennent àſe laiſſer aller ſurles cõtez, ; & par conſcquent à perdre leur ancienne ſituation ou diſpoſition ; unemuraille sꝰeſt Ebonlee , la terre qui etoit ſur les bords de la tranchẽe eſt venuẽ à Vebvu⸗

ler ; de là vient le mot d ' eboulis pourdire ja choſe Eboulé .
ECxLER ſe dit des Pois & des Feves qu ' on ecoſſe⸗

leur coſſe .
Ecłl AIRCIR du plan c ' e

qui ne peut
Adire dans

c' eſt . à· dire quꝰon ſort de

ſt en öter ou arracher une bonne partie quand il eſt trop
d
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aru & trop ẽpais , en ſorte que ce qui ſe doit groſſir & ſe fortifier ne feroit que 8&é-

tioler , par exemple des Rayes ; des Chour , des Porteaux , de HOignon , des

Laituës à replanter , &c . L' Oſcille n ' a que faire d' Ełtre Eclaircie , elle ne ſcautoit

preſque ètre trop druu .

Ecussox , écuſſonner , Voyez greffer .
EFEFONDREE ſe dit à l ' ẽgard de la terre oũ Ion veut planter des Arbres , lef -

quels ne pouvant gueres reüffit ſi la tetre neſt bonne & meuble à la profondeur
d ' environ trois picds , il la faut fouiller de cette profondeur pour voir Sil y a lieu

d' eſperer le ſucces du plan , & afin d ' en õter en mẽme temps celle qui peut 8˙
trouver de mauvaiſe , auſſi bien que les pierres & les gtavois sil/end , & voila ee

qu ' on appelle effondrer la terre ; ĩe tetme eſt aſſeꝛ groſſier & peu uſité , celuy de

fouiller & faire des tranchẽes eſt mieux recd .
ENMMANCHAR Ceſt donner un manche à un Outil , dont on ne peut ſe ſervir

ſans cela , par exemple à une Bẽche , une Fourche , une Houẽ , &c . chaque Outil

a ſa douille pour recevoir ſon manche .

ENMOSSAKE , Voyeg mouſſe .
EMOreR ſignifie mettre une Plante avec de la terre dans un Pot , pour Py faire

vivre comme en pleine tetre .
EMPAIII ER ſe dit des Cloches de Melons , quand on met un peu de paille en -

tre deux en les embotant les unes dans les auttes pour les emporter , & les ſerrer

juſqu ' à l ' annee ſuivante ; on dit auſfi empailler un pied de Cardons ou d ' Artichaux

pour les faire blanchir .
ExcCAISSER Oeſt pareillement mettre un Arbre dans une Caiſſe , d ' oũ vient le

mot d ' encaiſſement d' Orangers .
EMN ANE QCUuIINER Cꝰeſt en mettre dans un manequin , & remettre enſuitèele

tout en pleine terre juſqu ' à ice quꝰon les en õte pour les mettre ailleurs en place
à demeurer .

ENTER , Voyez grefffer .
ENrTOISEKſe dit des choſes qui ſe vendent & s ' achetent à la toĩſe , ſi bien quꝰon

les met dans des tas dune figure quarrẽe pour pouvoir ẽtre toiſeꝝ ; ainſi dit : on en -

toiſer du Fumier , de la Pierre , & c.
10 6E11

ERHOURGEONNEA ebhourgeonneinent ſont termes qui ſe diſent de la Vigne ,
à laque lle vers la fin de May , & au commencement de Juin on õte les bourgeons ,

c' eſt . A· dire les branches inutiles & ſteriles , attendu qu' elles feroient tort aux bon -

nes qui ſont chargees de Fruit ; cet mots ſe diſent encore des Arbres fruitiers , deſ -

quels on arrache dans le mẽme temps , & encore dans le mois d' Acuſt de certai -

nes branches de faux bois , qui venant en dedans du Buiſſon ou fur le corp & de

Eſpalier feroient de la confuſion , & nuiroient rant aux fruits qu ' aux bonnes

branches .
ECcHAI Aseſt un morceau de bois long & quarrẽ d ' enviren un pouce d' Epais ,il

ſe fait dordinaire de cœutfͤ de Chëne fendu exprẽs pour cela , & eſt employè à faire

le treillage des Eſpaliers , ilsꝰen fait detelle longueur quon veut , mais Pordinaire

eſt de quatre pieds & demy , &de huit à neuf pieds , & de douze , &c . il s ' en fait

auſſide branches de Chatagnier fenduẽs en deux , trois , quatre , &

ECHAK & sꝰemporter ſe ſont termes qui ſe diſant à Pegard des Arbres qui
ſont extremement vigoureux , & quꝰon appelle furicux , qui ne pouſſent que de fort

grofſes branches ſans en faire de celles qui doꝰσ fructiflier , & qui pùr ces grands
jets font ou des Buiſſons trop grands , ou des Eſpaliers qui excedent la hauteur

des murailles ſans rion pouſſer pout garnir le pied ; de là vient quon dit cet Arbre

8demporte , cet Arbre s E&chape , il le faut retenir ; cette branche 8˙EfEEChapee , Seſt

emportée ; il faut oᷣter de ces branches qui sechapen trop .
Ecr rER en Jardinage ſo dit dune branche on dune
Tome I. E à deſ-
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àdeſſein , par mal - habiletẽ de lendroit oũ elle etoit venuẽè ; prene⁊ garde de trop
baiſſer cette branche de peur de leclater , ou qu ' elle ne sclate .

EEEBulLERVoyez feuille .
ESuuE un Arbrè qui eſt en Eſpalier c' eſt le paliſſer ſi proprement que les bran -

ches ſoient ẽgalement partagees des deux chteꝛ ; quelles ne ſoient point liẽes plu -
licurs enſemble , mais chacune attachee ſeparẽment & en des intervalles Egaur de
Lune à Lautre , en ſorte qu ' iln ' y ait point de confuſion nulle part , & que d ' un coup
ꝗ Eil on puiſſe voir toutes les parties dont il eſt compoſẽ ; on dit auſſi egayer un
Buiſlon , égayer un Arbre de tige , c' eſt à- : dire ter les branches qui le rendent
confus & ẽtoutfẽ dans le milieu .

ExAαu R & emonder ſe dit des Arbres quꝰon veut faire monter pour devenir
Arbres de belle tige , & pour cet effet on leur ote toutes les groſſes branches , qui
ſortant dans l ' ẽtenduè de la tige conſumeroient une partie de la ſeve , au lieu

quꝰelle doit monter à la tète pour allongen & fortifier lArbre .
ENTuRR , Voyez greffer .
ETANCVꝰ , une branche elancẽe ſignifie une branche veule , c' eſt-à-dire fort lon -

gue , peu groſſe à proportion de ſa longueur , & entierement dẽgarnie d ' auttes
branches dans ſon etenduẽ ; c' eſt un defaut à un Arbre que d' y voir des branches
Elancées .

ESDονrεER ſe dit des Arbres fruitiers plante : le long des murailles , & paliſſea ,
c' eſt·à dire dont les branches ſont attachẽes depuis le pied juſques en haut à un
treillage qu ' on a appliqué à ces murailles ; j ' ay cent , deux cens toiſes &Eſpa -
lier , &c . Ceſt à dire ceut ou denx cens toiſes de murailles garnies d ' Arbres frui -
tiers , &c . Lorigine de ce mot ancien peut venir du mot de paliſſade quꝰon a con⸗
nu de tont temps par les Allẽes des Parcs & des Jardins , qui ſont ornẽes & accom -
Paguẽes à droit &à gauche de certains Arbres proptes à ẽtre tondus & tailleꝝ , &
retenus en forme de murailles , ſcavoir Charmes , Charmilles , EKrable , &c . à
Lẽgard de nos Eſpaliers dArbres fruitiets , oᷣeſt par le moyen de la taille & des
liens qu 'onles aſſujettit à faire eette ſigure plate & etenduꝭ qui ne lcur eſt nulle -
ment naturelle , mais de laquelle pourtant ils ꝰaccommodent fort bien , quandils ont à faire à un Jardinier habile .

EYHIERRR ſe dit d' une terre , delaquelle on õte une quantitẽ de petites pierres
ou cailloux quisy trouvent ; ainſi on dit il faudroit ẽpierret cette terre , ce qui ſe
fait ou avec une Claye , ou ſimplement avec un Ratcau &Ko

Eruckrx ſe dit proprement des Fruits , dont il en faut õter une bonne partie ,& ſur tout les plus petits quand il en a trop noie , comme il arrive quelquefois aux
Abricotiers ; Péchers , Poiriers , Pommiers , &c . Cet ẽpluchement ſe doit fai -
Le quand les Eruits commencent à Etre gros comme des Noiſettes , en ſorte quèilsſont bien aſſeurez , c ' eſt·a·dire qu' ils tiennent bien , & qu ' apparemment ils groſſi -ront juſoues à parfaite maturite .

Le mot deplucher ſe dit encore à Pegard dubois mort & du bois menu & chif⸗fon , qu' il faut prendre ſoin d ' õter ſoit aux Figuicrs ſoit aux autres Arbres
truitiers .

EgunnR eſt un inſtrument de quelque matiere ſolide , dont on ſe ſert pour fai-
ze un angle droit , un carré parfait , ainũ on dit ſe tourner d' querre pour faire
qu une choſe ſoit parfaitement carrẽc .

Ex asx eſt proprement un terme de bãtiment, do les Jardiniersil ' ont emprun -tẽ pour marquer Ia conduite qu' ils doivent tenir à ẽgard des Arbres ſujets à la
taille ; ils diſent donc qu' il nefaut pas laiſſer monter trop vite leurs Arbres tant lesNains que les Eſpaliers , mais ſeulement les laiſſer monter petit à petit chaque an .
nee , &ils appellent ccla monter par ẽtage ; on dit auſſi Etage de racines , parexemple il ſufit quun Arbre ait un ſeul etage de bonnes racines C eſt : à·dire quꝰil288

Alt.
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ait des racines ſortant tout autour du pied , de maniere qu' il n' y en aĩt point

beaucoup plus hautes , ny de beaucoup plus baſſes les unes que les autres .

ETRONSONNEA c' eſt couper entierement la tẽte àun Atbre , en ſortè qu' il ne

ſoit plus que comme un tronçon , & cela arrive ſoit quand on les veut greffer en

ube poupce , ſoit quand la plupatt des branches de la tẽte venant à mourit on a lieude ju -

ger que lArbre deviendroit beau , 5il Etoĩt un peu baiſſé ; cela ſe pratique fort à

bégard des Ormes , des Nopers , Chaätagniers , & méme des Pèchers de noyau ,
des Abticotiers , &c .

EVASx R eſt le terme dont le Jardinier ſe ſert , pour dire qu' il faut ouvtit dans le

milicu un Arbre qui ſe ſerre trop , on pour dire qu ' un Arbre s ' ouνie trop ; ainſi

diſons- nous que naturellement les Poiriers de Beurre 8·EVaſent ttop , & qu' il faut

pre ndre ſoin de les reſſerrer Ou taptocher ; nous diſons auſſi que les Poiriets de

Bourdon ſe ſerrent trop , & qu' il les faut ouVYrir & &vaſet .

INVANTAIK ; eſt une maniere de Panier ſaus auſe , long d ' environ trois

pieds , large de deux , fait aſſez groſſierement d Oſier vert ; les Marchandes de

Fruits & d ' Herbages ꝰen ſervent pour porter vendre leurs Marchandiſes dans les

ruẽs . ayant attachẽ cette Invantaire av ec deux cordes qu elles ſe paſſent ſur le co¹

ou ſous les aiſſelles .

Exro ' sfTIioN eſt le terme dont nous nous ſervons pour marquer Vendtoit
neureux oũ le Soleil donne , & Fendroit malheureux où il ne donne que peu , ou

poĩnt du tout ; ainſi diſons- nous P' expoſition du Levant c' eſt la muraille qui eſt

vũlè des tayons du Soleil depuis le matin juſquꝰd midy , Pexpoſition du Couchant

eltcelle od le Soleil donne depuis midy juſqu ' au ſoir , l ' expoſition du Midy eſt

celle oũ il donne le plus long temmps dans toute ltenduè de la journse , Lexpoſi -

tion du Nort eſt celle où il donne le moins .

0

P
AN & feuille oeſt la meme choſe , & on s ' en ſert indifferemment à legard

CLdes Plantes ; la fane ou feuille de cette Plante eſt differente de celle de cette

18

autre .

le FaANR & ſe faner ſe dit quand les feuilles des Plantes & des Arbres au lieu

d*Etre droites & bien etenduè , ſont au contraire renverſeẽes , ou en quelque facon

5 pliẽes & fletries , ce qui marque que PArbte ſouffre , & a beſoin d' atroſement , ou

1 marque que la Plante n ' a pas encore fait de racines ; ainſi les premiers jours que les

Melons & Concombres ſont plante :ils ſe fanent , ſi le Soleil leur donne ſur la

téte ; ainſi les Chour , les Laitués , les Chicorées , &c . paroiſſent fanẽes juſquà
ce qu ' ils ayent commencè à faire de nouvelles racines à Tendtoit od Fon vient de

les planter : il faut avec quelque poignẽe de vieux Fumier couvrit ia Cloche du

Melon nouveau planté , pour l ' empécher de ſe faner , &c . ainſi l ' Oranger qui

ayant beſoin d ' arroſement a ſes feuilles un peu fanẽes demande de l ' eau , & c

FIARIN ; u x ſe dit de certaines Poires qui pout Pordinaire ayant paſſẽ leur ma -

turité , ou ẽtant venuẽs en mauvais fond n ' ont plus la quantitẽ d ' cau & la fineſſe

de chair qu' elles devroient avoir ; ainfi dit on d ' un Lanſac , d ' un Doyenné , d ' un

petit - Oin , d ' une Epine , &c . cette Poire eſt farineuſe , cette Poire a la chair fa -

ö rineuſe .
FaussEs Frfuxs ſedit en fait de Melons & de Concombres , & ſe ſont des

Fleurs au deſſous deſquelles il n' y a point de Fruit qui y tienne , car aur bonnes

Fleurs des uns & des autres le Eruit paroĩt devant que la Fleur s ' ẽpanouiſſe au bout ,

&ſi le temps eſt favorable le Fruit nouẽ , ſi le temps eſt mauvais , ou que la Cou·

che ne ſoit pas aſſez chaude , ce Fruit coule c eſt·à·dire perit .
E 2 FAux -
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FAur 301s eſt la branche d ' Arbre qui eſt venuẽ dans un endroit oũ elle ne

devoit pas venit , &qui a ſes yeux plats & fort èloigneꝛ les uns des autres , & qui
çommunẽment devient beaucoupplus groſſe & plus longue que toutes les autres de
FArbre , à qui elle vole une bonne partie de ſeur nourriture , tout de mẽme qu' u-
nefaute ſur un tuyaude Fontaine empëche le bel klet qui ſe doit faire au principal
endroit ; voila poutquoy nous diſons qu ' ilfaut faire la guerte aux branches de
faux bois , à moins quꝰon ait intention de rajeunir tout FArbre ſur une telle bran -
che , &par conſequent d' òter toutesles vicilles branches pout ne conſerver que
la fauſſe on les fauſſes .

S8e FEN DRE ous ' Ouvrir ſe dit des Pèches , des Prunes , &c . quand elles quit -
tent bien lenoyau ; la Pèche ſe fend , le Pavie ne ſe fend point , la Prune de Per -
drigon bien mure ne ſe fend pas bien net , la Prune de Diaprẽe , de Rocbecourbon

ne ſe fend point du tout , les Damas , les Prunes d' Abricot, &c. ſo fendent net.
EENTB, greffer en fente , Voyez greffer
FBRurHt x de Sauge eſt une eſpece de Pioche pointuẽ par le bout, & SElargiſ -

ſaut un peu en approchant du manche ; il en eſt d ' autres qui ſont plates à l ' endroit
Ou la feuille de Sauge eſt pointuł , & oappellent d ' un ſeul nom Pioches 15ees feuil⸗

les de dauge ſont propres à fouiller dans les fonds pierreux , & les Pioches ſont
bonnes à fouiher dans les tertoits qui ſont ſimplement durs faus Etre pietreux .FiConER des Echalas eſt un terme de Vigueron , qui ſignifie faite entrer un

Echalas au pied dun cep de Vigne pour y attacher les branches nouvelles que la
peſanteur du Raiſin & des feuilles feroit tomber à bas , & peut- &tre &clater & rom -
pre ; & comme les Jardiniers ont de la Vigne dans leurs Jardins , par exemple
quelques pieds ſur le bord du labour , ils ont auſſi beſoin d' y ficher des Echalas .

FlæaurkR1; ou flguicrie eſt un terme nouveau qui a ẽtẽ introduit à Limitation
de celuy dOrangerie , &il ſe dit pour marquer un Jardin particulier , dans lequelon a mis une aſſe2 grande quantitè de Figuiers ſoit en place , ſoit en caiſſe ; J ' aune belle Figuerie , il faut aller dans la Figuerie , c' eſt - à- dire dans le Jardin des
Figues .

FoðpDRE eſt un terme de Jardinage pour marquer qu ' une Plante perit , mes
dieds de Melons & de Concombres fondent , les Laitués , les Chicorees fondent ,
ceſt·· dire periſſent & pourriſſent dans le pied.

Eox p ſignifie la terre ou terroir oũ lon fait un Jardin; le fond en eſt bon, com -
me aulũ le fond n en eſt pas bon , le fondeſt mauvais, &il y a du tuf ou de largille

dansle ond , & c toutesces manieresdeparler ſignifient que le tertoir eſt propre,ou neſt pas propre à nourrir , ouẽlever des Plantes , ſur tout il n' eſt pas bon quandle tuf ou Largille ſont trop prẽs de la ſuperficie nen ẽtant par exemple qu ' à un pied ,ou un pied & demy , & deuxpieds , &c .
Fours & ſedit des Oignons , des Beteraves , des Carotes , Panais , & autres

racines dont on rompt jes montans ou les feuilles vers le commencement dAouſt,
Pout empècher que la ſeve niy monte pas davantage , & qu ' ainſi elle demcure endedansde la terte , &ſoit employẽe à groſſir Ia tacine ou Pᷣoignon.

Foune hE de Jardinier eſt un Outij de fer compoſẽ d ' une douille , & de trois
fourchons ou branches pointuès un pen recourbẽes en dedans , & longues d ' envi -
ron un pied ; cet Outilẽtant emmanchè d' un manche de trois à quatre pieds ſert à
remuer des Fumiers , ſoit pour charger la Hotte ou le Bar , ſoit bourx faite les Cou -
ches , & ſert auſſi pour herſer , ou remuer & ompre les motes de terre nouvelle -

ment enſemencæe de graiues potageres, &les faire par ce moyen emrer au deſſousde la ſupetficie oũ elles doivent germer .
FoRN & fagonner ſignifient la meme choſe en Jardinage ; il faut prendre

1370 *den former & bien fagonner un Arbre , & Ceſt par le moyen de la
taille , &c.

FouR -
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Fouxcnn Ceſt.à-· dire pouſſer à l ' extremitè de la branche taillẽe dautres bran -

ches l ' une dun cõtè & Fautre de l ' autre, ; comme ſi ciẽtoit une manisre de fourche ,

ces branches ẽtant neceſſaires pour garnir deux cõte⁊ oppoſez ſoit en eſpalier , ſoit en

buiſſon ; il faut prendre garde de tailler avec tant d' induſtrie que ſi on a beſoin de

deux branches , & que la branche taillèe en puiſſe faire deux , elles fourchent ſi bien

que ces branches ſe trouvent placẽes deimaniere quꝰon les puiffe conſerver lune &

Tautre ; bien entendu qu' à la taille il ne faut jamais à Textrémité
de

la mere brancl

yen laiſſer deux nouvelles de mẽme longucur, en ſorte qu' elles faſie ut une figure de

fourche : c' eſt un deſagrẽment que j&vite ſoigneuſement .
FouscHoN c' eſt ¶endroit d ' od ſortent ces deux branches ; prenez garde que le

fourchon n ' clate .
FRANc ſur ftanc c' eſt un Arbre greffe ſur un Sauvageon de ſon eſpece , ou mẽ-

me ſur un autre Arbre qui avoit ẽtè greffè d une autre eſpece , par exemple un Poi -

rier ſur un Poirier ſauvage , de mẽme auffi un Pommier greffẽ ſur un ſauvageon de

Pommier , &c .
FxRHr ſignifie beaucoup de branches qui ſont inutiles , parce quꝰelles ſont pe⸗

tites ; menuẽs 5 chifonnes & quelquefois uſèes de viellleſſe ; il faut à la taille öter

tout lefretin .
FRaICH ; ſignifie une terre inculte ; Ceſt un friche ; cette terre eſt en friche , &

de· là vient le mot de defricher cy - devant expliquè .
FRolx eſt la production que fait un Arbre ou une Plante tant pour la multiplica -

tion de ſon eſpece que pour la nourriture de Lhomme ; le fruit du Poirier eſt la Poire ,

le fruit du Pecher eſt la Peche , le fruit du Fraizier eſt laFraize .
Le FRuIr a coulé , la Vigne a coulé, Voyez couler .
Be FR ul r a bien noũé , n' a pas noiie , Loyeg noũer .

Se mettreà Fxu ix ſedit d ' un Arbre , qui aprẽs avoir été fort long - temps ſans

faire de Fruit commence enfin d ' en ayoir ; on dit de certains Arbres par exemple des

Robineſur franc , des Bourdon ſur franc , &c . qu' ils ſont tres - diffciles à mettre à

fruit , à ſe mettreà fruit ; on dit d' autres Arbres qu ils ſe mettent aiſẽment à fruit ,

par exemple le Beurré , les Oranges d ' Eſté , &c . on connoſt aux Fruits à noyau quiils

ſont noüe2 , quand la petite aignille du milieu Sallonge plus que les feuilles dela
fleur ; on connoſt que le Melon nouè &sꝰarrẽte quand au ſortir de la fleuril s ' èclair -

cit un peu prẽs de la queuẽ , ainſi du Concombre , de la Citrouille , &c . on con -

noit que la Poire nouẽ , quand auſortir de la fleur elle paroĩt toute formèe .

Le Fxurr eſt mür , c' eſt-à- dire bon à manger , & ſi on ne le prenden ce temps .

Ia ondit qu ' ilſe paſſe : C' eſt·a· dire il devient moũou pourry , ainſi une Poire molle

õappelle unePoire paſſee , il devient auffi inſipide . & ceſt pourquoy on dit quune

Peche trop müre eſt inſipide , qu elle eſt paſſèe , &c .

FkxulrER I ſe dit de la Chambre, ; ou Serre dans laquelle on met le Fruit pour

le garder & ſur tout L Hyvercontre leffoid Voytg Serre .

Le Fuuiix eſt la paille qui ayant ſervy de litiere ſous les animaux domeſtiques ,

& particulierement ſous les chevaux - & ʒẽtant imbibẽc de leur piſſat & de leur crotin

ſe trouve toute rompuẽ ; ce Fumier devient propre pour le Jardinage - ſcavoir à faire

des Couches & des recliauffemens quand ii elt bien chaud & quꝰil eſtcomme on dit ,

ncuf , c' cſt-a· dire fraichement forty de Ecurie , & ſur tout quand il na ſervy quunè

nuit ou deux de litiere enſorte qu il neſt nullement pourry ; mais quand il elt ꝓourry

ſoit pouravoir ſervy longtemps de litiere ; ou potr avoir Eté employé en Couches,
ou avOir tẽ beaucoup mouillẽ par les pluyes & les Egoüts , il fert pour fumer ; àman -

der & engraiſſer les terres ; ilen eſt de meme des Fumiers de Mulet .

*
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G
KenkER un Oeillet eſt un terme commun parmy les curĩeux d' Oeillets Fla -

Jmands & Picards , pour dire que de la ſemence qu oꝯn avoit faite il en eſt venu
quelque bel Oeillet nouveau . 5GALLE ou chancre en fait d ' Arbres ſignifient la mẽme choſe ; ainſi le boĩs des
Bergamotte , des Robine , des petits· Muſcats ; &c . ſont ſujets à devenir galleux „ 4zoir de la galle , &c . les Poires de Bergamotte & de Bon chrẽtien en plein air dansles terroirs troids & humides ſont ſujetes à devenir galleuſes , &c .

Garο ſe dit dune ſuperficie bien herbus ; gazonner ceſt .à· dire couvrir d ' uneſuperficie bien herbuꝭ quelqu ' endroit ſoit Allèe : ſoit Talus ſoit Parterre , &c . oncoupe pour cela dans quelque Prè ou quelque Pelouſe pleine d ' herbe fine le deffus parPieces carrẽes de l ' ẽpaiſſcur denviron trois pouces, ; de la largeur d' env iron un pied ,& de la longueur d ' environ un pied & demy , & avec la Beche on ſepare ce deſſusd ' avec le fond , &on le va placer bien proprèment àlendroit qu ' on veut gazonner ,&qu il faut ſoigneuſement & ſouvent arrofer & tondre , afin quꝰil ſoit toũjours bienvert & bien uny .
GERME & germer ſe diſent detoutes les graines qu ' on ſeme ; germe eſt un petitcommencement de racine blanche qui ne fait que de ſorti ir ſoit de la graine , ſoit dunoyau ; le Melon eſt germé , c' eſt - à - dire que la racine commence de ſe montrer ;ſemer des Pois tous germez , de la Laitue toute germéee , cela veut dire quꝰ on a mistremper ces Pois , cette graine , &c . dans I ' eanu , ſisbien qu ' ẽtant attendrie elle5eſtchauffèe , & a commencẽè de fairè paroĩtre la premiere pointe de Ia racine .Civxkx eſt une maniere de gelẽe blanche , qui eſt ſi Epaiſſe quꝰelle sattache auxbranches dArbres ; &yfait mẽme quelquefoisdes glagons pendans.LAlsE eſt une ſorte de terre verdaàtre , graſſe , & extrẽmement ſerree en ſoy⸗qui ſe trouve en quelques endroits au deſſous de la bonne terre , & qui eſt mortellePour tout le Jardinage .

S Axx d' Oignon ſe dit d ' une quantitẽ dOignons quꝰon a attachez avec leur vieillefane tout autour de lextremite d ' un bãton dans la Iongueur d ' environ um pied & de -mye ou de deux pieds & on les porte ainſi vendre au Marché .GoMRE . aux Arbres de noyau : ſcavoir aux Péchers , Pruniers ; Ceriſiers , Abri⸗cotiers , &c . ſignifie une eſpeceè de maladie , & eſt Somme une maniere de gangreine oud' apoſtume procedant de la corruption de ſeve de ces Arbres oð elle Seſt extravaſee& devenus en quelque façon ſolide , reſſemblant à Peu prẽs à du Cotignac ; elle ſeforme d' ordinaire à quelquendroit ècorchẽ on rompu , & fait mourir toutes les par -ties voiſines ; fibien que Pour ẽviter quelle ne Stende da 2
1 Vantage , il faut couper labranche malade à deux on troĩs pouces au deſſous de Pendroit affligé ; on voit auſfiquelquefois lEſtẽ mourir des hranches aux Peèchers , ſans qu' il yait rien decorchẽ ;Ia gomme ſe met pareillement àux Ecuſſons , & quelquelois à de grands Arbres àTendroit de la greffe , ce qui fait mourir toutelaꝛ tẽte .Govror d ' une Cruche on d' unArroſoir c' eſt, pour ainſiFeau entre dans le ventre de lArroſoir .

GAANER ceſt monteren graine , faire de Ia graine ; laplũen Eſtẽ de la graine, ; montent en graine pour ſe multiplier ;riroit ; c' eſt une choſe incroyable de voir toutes lesdifferences qui ſe remarquent auxgraines tant pour la couleur & la groſſeur , que pour la figure & Lornement ; le Micro -ſcope y fait voir des merveilles ſurprenantes , j en ay fait une deſcription la plus exacteque j ay pũ dans le Traitè du Potager ; les Plantes donc font une tige qui seleve , auBaut de laquelle ſe forme la graine ; Ie Iardinier à ſouvent le deplaiſir de voir que cer - ·
taines

dire , la bouche par oð

part des Plantes font
autrement leſpece en pe -
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taines Plantes montent trop- tõt en graine , par exeimple les Laituẽs pommées , Ia Chi -

corèe , &c . ce quiarrive encore plus quand le terroir nꝰeſt ꝓas bon ou n eſt pas am -

lement arroſé dans les grandes chaleurs ; ainſi on peut dire que certaines Plantes

grainent de pauvretè : on a auſſi le deplaiſir de voir que certaines Plantes ne grainent

pas comme on Voudroit , par exemple les Plantes d' Geillets , de Paſſetout , de Choux -

fleurs ; & dans les terroirs froids & humides le Baſilic , le Perſil - Macedoine nie grai -

neut point , ou plũtõt graineut ſi tard que leur graine ne ſcauroit mürir .

GRAIRIER eſt le Marchand de Graines tant potageres que de fleurs .

GRNAINETIER eſt le Marchand des autres groſſes Grainẽs , ſcavoir Avoine , Bled⸗

Pois , Féves , &c .

GRAvols eſt un terme tiré des batimens , & ſignitie une grande quantitè de peti -

tes pierres & de platras : ainſi arrive quelquefoĩs qu ' on fait un Jardin au meme en -

droit od ily a eu une maiſon ou bien dans un endroit oꝭ l ' on a apportẽ beaucoup de

ravois , de dẽecombres & de démolitions de maiſons ; nous diſons qu' il faut etre

foigneux debien õter tous les gravois & mẽme quelquefois de paſſer la terre à la

claye , aſin quẽtant bien epicrrée ; Ceſt -à-·dire bien purgẽe & nettoyèe des pierres &

platras dont elle etoit pleine , elle devienne propre à nourrir tout ce quon y voudra

ſemer & planter .
Nous diſons quelquefois &gravillonner , par exemple égravillonner une mote

dOranger ou de Figuier , aprẽs qu ' on en à retranchè tout autour & deſſous environ

les deux tiers , ce qui ſe failant à coup de Hache , ou de Serpe , ou de Beche , la terre

qui reſte paroit dure , & les racines nont pas leur extrèmitè aſſezʒ découverte ; pour

Iors avec la pointe de la Serpette ou d' autre morceau de fer pointu fait exprẽés on retire

dentre les racines un peu de la terre quiy ẽtoit⸗ atin que ces racines ſe trouvant en -

ſulite daus un autre endroit oð la terre eſt nouvelle & meuble en ſoient promptement

revetuẽs & remplies , & puiſſent par conſequent mieux agir pour la production de

nouvelles racines .

GCRNEFFER ou enter ſont deux termes Fnonymes qui ſignifient faire changer d' eſ -
XEEE

pece ou de nature à unArbre en y faiſant quelque operation ; on ſe ſert plus ordi -

nairement du ſecond de ces termes en certaines Provinces od les curieux pour parler

de leurs Arbres fruitiers diſent - jay dix , douze ou quinze Entes de tel Fruit , je vous

donneray une Ente , &cł aulieu de dire j ' ay dix , douze , quin⁊e Arbres de telle eſpece ;

mais du cõtè de Paris nous nous ſervons plus ordinairement des mots de greffe & de

reffer , ainſi nous diſons jay quatre , cinq ; ſix greffes- & c .le ſurplus de ce qui regarde

Sette maniere de greffes eſt amplement expliquè dans la cinquième Partie au Chapitre

des greffes.

5

Iy a auſſi de certaines Provinces o lon ſe ſert du terme d Eutenre pour dire greffe .

CREEFOR ou Entoir eſtun petit Couũteau fait exprẽs pour greſter ; il doit avoit
le manche d ' un bois dur ; ou d' yvoire , que Textremitè eu ſoit plate , mince & arron -

die pour pouvoir ſervir à dètackher aiſement lecorce d ' avec le bois des plus petits Ar -

bres , & y inſerer enſuite les Ecuſſons ſans rien bleſſer ou rompre .

GRENAPDIER eſt une eſpece d· Arbre fruitier trop connu pour avoir beſoin dex -

plication particuliere , il y en a qui ne font que des fleurs doubles , & il y en a qui font

du fruit aprẽs avoir fait des fleurs ſimples .

GRONνE ſe dit de certaines Poires peu bonnes , & ce mot fignifie à peu prẽs

la meme choſe que farineux ; chais farineuſe , chair gromeleuſe .

GRossEUR ou plütöt en groſſeur , cela ſe dit pour marquer qu un Fruit a acquis

la groſſeur qu' il doit avoir pour entrer en maturitè , il demeure quelque temps en cet

Etat - la fans augmenter ; ainſi on dit mes Pèches ſont en groſſcurs mes Figues ne ſont

pas encore en groſſeur .

K 4 HATII
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H
ArTy ſe dit de tout ce qui vient dans un Jardin devant les autres choſes de lamkme eſpece , ainſi on dit Pois hatifs , Ceriſes hatives , pour marquer les Pois

& les Ceriſes qui viennent devant les Pois & les Ceriſes ordinairs .
Et du mot hàtif derive celuy dhãtivete , ainſi neus diſons que certains Fruits ſont

eſtimables pour leur hãtivetè & d' autres pour leur tardivetè . Ant 5Hatif & precoce ſignifient la mẽme choſe , & pareillement hativetẽ & precocitẽ .Hok ToAER eſt un terme aſſez barbare & aſſez groſſier pour fignitier tout ce qu il
ya de Plantes , Legumes & Herbes potageres dans un Jardin potager , il m' eſt plus
gueres en uſage que parmy quelques Provinciaux .

HorF eſt une maniere de Manequin fait exprẽs pour lattacher ſur le dos avec des
Breteles , & par ce moyen ꝓ porter facilement quelques fardeaux , par exemyle terre :ſahle , pierre , linge , fruits &c . le cõtẽ qui ſe place contre le dos eſt plat & plus èlevè
que tout Je reſte quiĩ eſt large & rond par en haut , & un peu pointu par en bas &

qu · on peut appeller le yentre ; ſa partie plus haute sappelle le coĩet .
8Hoür eſt une maniere de Beche renverſse comme les Crochets à fumĩer & em -

manchẽe d·un manche denviron deux pieds de long , dont les Vignerons ſe ſervent
pour labourer leurs Vignes , craignane , diſent - ils , de bleſſer les racines avec la Be -

che ordinaire , & inẽme quelques Jardiniers ſe ſervent de cet inſtrument Pour labouresleurs Jardins ; il en eſt de fenduẽs en deux bras qui ſont un peu pointuës pour travail -
ler dans les terres fortes & pierreuſes ; un habile Laboureur qui a accoũtumẽ de ſe ſer -
Vr de cet Outilfait beaucoup de remuẽment de terre en peu de temps mais auſſi il
n' entre pas ſi avant que celuy qui ſe ſert de la Beclie ordinaire .

HourLETTE , Veytz cy- devant Dehlantoin.

Arox & jalonner ſont des termes fort particuliers Pour les alignemens qu ' onveut prendre : ce ſont des bãtons bien droits , dune hautcur raiſonnable , armezen tẽte de linge ou de papier blanc , ou ſimplement blanchis de peinture pourStre vůs plus diſtinetkement ; on les Plante de diſtance en diſtance ſur des lignes qu ' onveut avoir bien droites , ſoĩt pour planter des Arbres , ſoit pour faire des Allèes &des tranchẽes 3 auffi on dit il faut jalonner , ceſtA : dire Planter des jalons , &c . VoyczæVorneyer , Aigner , ec .
FAKRREI d ' Arbre eſt ine branche d ' Arbre fort longue , & denuee d' autres bran -ches qui Laccompagnent ny à droit ny à gauche , ſoit qu- il n en ſoit jamais venu ,comme en effet ilnenvient guæres quaux extrẽmitez , & ainſi une branche laiſſec lon -

gue ny enaura point fait , foit qu' il yen ſoit venu , & que le Jandinier mal - habile lesdit ötẽts ; on donne le nom dee jarret à une telle branche ; je ne trouve rien de ſi vilain
Jue de voir ces ſortes de jarrets tant dans un Builion que dans un Eſpalier , & je leurfais atitant que je puis une cruelle gtierre ſi . bien qut je les ravalle fort bas pour leurfaire pouſſer de nouvellesbranches à Pextièmite que je leur donne „ avec intentionde continuer à tailler dune longueur raiſonnable les pius groſſes branclies qui en ſor -
titont , & garnir pai ce moyenl ' endroit qui eroit vilain par la reneentre du malheu -

EtOit .
er parmy les Fontainiers ſignifient une meſure cꝰeau pour en ſpavoir
ces ; mais parmy les Jardiniers jauge ſe prend tantõt pour une eſpace1on laiſſe vuide en faiſant un labour profond ; ou pour une ſouille de tran -

chèe
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chèe ; afin que dans cette eſpace on ait la commoditè d' y jetter les terres qui ſont à

bourer , failant toũjours ſi bien qu' il reſte une jauge pareille à la premĩere juſqu
à

la

de la tranchèe ; & pour lors on remplit cette dernierè jauge ſoit avec les terres

qu ' on a mis hors de la tranchẽe pour faire la premiere jauge : ſoit avec des terres pri -

ſes d' ailleurs .

Jauge ſe prend auſſi pour la meſure de la profondeur quon veut donner à une tran⸗

chèe , &eſt un bãton d ' une longueur ſemblabe àc

meſure il faut toũjours ſuivre pour entrenir la mẽme

ſans y rien changer ; ainſi on dit avoir toũjours ſa jauge pour ne ſe pas tromper en

faiſant la tranchee .

IARxDix eſt une piece de terrè qui pour Lordinaire eſt renfermèe de murailles , &

eſt voiline de la mailon pour laquelle eſt ce Jardiu cette piece de terre ètant deſtinẽe

ſoit pour les Fruits & le Potager , ſoit pout les Fleurs & pour les Arbriſſeaux ʒ

il y a bien des Iardins qui ne ſont fermez que de Hayés , ou de Foſſe &c .

IXRDINIER eſt lOuvrier qui eſt charge du ſoin & de la culture de ce Jardin .

JARDINACxE ſe prend pour la ſcience qui apprend la maniere de cultiver ce Jardin :

un tel entend bien le Jardinage .
Iur dArbre eſt la branche qui ſort de cet Arbre ſoit du tronc ; ſoit des autres brau -

ches : ; cet Arbre fait de beaux jets , &c .

IL
——

Evxx ſe dit des graines qui ẽtant ſemẽcs viennent à bien ſortir de terre , ainſi on

dit ma Laituẽ a bien levE , ma Chicorèe nra point levè & c .

Lir de Fumier c' eſt un ẽtage de fourchées de Humier ſur une certaine largeur pa⁊

exemple pour faire une Couchè de cinq pieds de large & de trois pieds de haut il faut

cnι -on mettre quatre lits de Fumierlun ſur Lautre pour la hauteur & couvrir cepen -

tde Fumier Ia largeur de cinq pieds propoſeé .
LIsETITE , autrement Coupe ' bourgeon eſt un petit animal verdàtre comme une

Lentille , qui pendant les mois de May & Juin fait un grand degãt aux jeunes jets des

Arbres fruitiers en leur coupant à demy lextrẽmitè ñſi· bien que cette extrémitẽ vient

1 — —
1

ce moyen einpẽche que les jeunes jets ne oalongent comme ilslauroient
Ait ſans cela .

4

M
Alrl x ſe dit en matiere de treillage , & ſignifie les petits catrex qui ſe font pat

4 la rencontre de quatre Echalas qui ſont licz les uns aux autres ; ce mot eſt pris

dͤes Filets , ou Reſeaux , &c .

Maille ſe dit auſſi en fait de Melons & de Concombres ,& ſignifie Loil dod

ſort lè Fruit .
MxCIIE c 'ꝯ eſt un bàton rond d ' une groſſeur de trois ou quatre pouces de tour⸗

& de quatre pieds de long , avec lequel on emmanche par exemple une Beèche : une

Fourche , &c . il y a d' autres Outils auſquels il faut des manches plus courts , par

exemple à des Houẽs à des Crochets pour Fumier , & dautres à qu' il en faut

de plus menus , par exemple à des Ratiſſoires des Serfoũcttes , des Coüteaux , des

Serpettes , des Scies , &c .

MaxxE Ou Mannequin c' eſt un Ouvrage d' Oſier fait par le Vanier ſoit pour y
mettre quelque choſe à tranſporter : ſoit pour y planter des Arbres ; on nomme Man⸗

nes ceux qui ſont grands & on nomme Mannequins ceux qui ſont petits; ils ſont

Tome J F tous
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tous ronds , mais les uns à claire - voye , & ceuxilà ſont de gros Oſier : les autres ſont
pleins & celaſe fait avec du petit Gſier qui remplit Ventre - : deux du gros ; les petits
ont neuf à dix pouces de profondeur , & douze à quinze de l- geur ; quelquefois les
Mannes ont deux oreilles ou anſes qu ' on leur fait ſur le bord d' cnꝰ haut „& vis à vis
lun de lautre pour les porter plus aiſen

ent
à

es ſont pleines ; on y paſſe
quelquefois un gros bàton pour les tranſporter de cette agon . eMARxqαuονεα & marquoter ſe diſent de la Vigne , des Figuiers , des Coignaſ -
ſers , &c . auſquels en couchant des branches de ces Arbres cinq ou ſix pouces avant
dans la terie elles y prennent racine , & cela sappelle marquoter , & pour lors cette
branche devenuè enracinèe & ſeparèe de PArb auquel elle tenoit sappelle une
marquote , & vers le Khõne une barbade , & eſt propre à faire un Arbre deleſpece
dont elle eſt .

On marquote auſſi des Fleurs , & ſur tout des Oeillets en y faiſant uue petite en -
taille au deſſous d ' un næud , & rempliſſant cette fente dun peu de tetre fine , & l ' en -
vourant toute de deux ou trois pouces de la méme terre ſoit dans un Cornet de fer

blano attachẽ en lair pour les branches qui ſont trop hautes pour ẽtre couchtes , ſoit
dans le Pot , ou en pleine terre , dans leſquels ſont les pieds qui ont leurs branches
aſſea baſſes ; ainſi on dit j : ay une douꝛaine de belles marquotes à vous donner , &c .

voicy le temps de marquoter .
MAxEHHHE2 ſont de certains Jardiniers qui ſe ſont ẽtablis autour de Paris , & der4Dlis Au

la plũpart des bonnes Villes pour nelever dans leur Jardins que des Herbages & des
Legumes quils portent tous les jours vendre dans les Marchez publics ; leurs Jardins
Sappellent Marais , quoy que ſouvent le terrein ne ſoit que du ſable fort ſec .

MRN x eſt une eſpece de pierre de Chaux tendre , graſſe & grisatre qui ſe trouve
dans le fond de certaines terres , & qui en etant tirèe & rẽpanduẽ dans les champs y
tient lieu d ' un excellent Fumier pour rendrè ces terres fertiles de là vient quꝰon dit
marner des terres , cieſt· a-·dire y rẽpandre de la Marne , laquelle a cette proprietè
que les terres qui en ont ẽtẽ marnèes , font encore mieux la deuxième & troiſième an -
née que la premiere .

MxILeN eſt un Fruit aſſez connu , il doit erte dordinaire de la figure à peu prẽsdun petit Baril , ceſt . a - ·direlonguet , & un peu plus gros dans le milieu quaux deux
extremitez . 5

Msrox arréẽté , Melon noüüé , ceſt -à-dire Melon qui au ſortir de la fleur com -
mence à groſfir , car il en perit beaucoup à la fleur ; la mème choſe ſe dit des Citrouil -
les , Concombres , Potirons , &c .

MION brodè Ceſt -àa-· dire qui ſur ſon écorce a une maniere de broderie .
Mro liſſe c' eſt celuy qui n' a point de broderie .
Mro x frapè cꝰeſt eeluy qui a quelque marque de maturite qui ſe fait appercevoirſoit aux gens qui voyent quelque petit endroit jauniſſant , ſoit à Fodorat quand on

ſent Lodeur de Melon mür en approchant du nez celuy qui eſt ſoupgonnè d' etre
frapeæ.

Mzrrxx à fruit ſe mettre à fruit , Veyeꝝ Fruit .
Mrurä ou plütét mule de Fumier eſt un terme dont Ies Marecher ſe ſerventPour marquer un amas de Fumier chancy , qu' ils ont trouvẽ en defaiſant leurs Cou -

ches ; &qu ' ils ont mis enſemble pour avoir des Champignons ; ils font les meules
autant longues qu' ils peuvent , larges & hautes de quatre à cinꝗ pieds & en dos· d ' àne ;on dit auſſi mule de Fumier neuf , Ceſt - à - dire un grand amas de Fumier neuf pour
Len ſervir ſoit à couvrir les Plantes , ſeit à méler avec du neuf en faiſant des

o6αr ma maiſon on mon Jardin ſontà
t qui marqueè à pen près le milieu d ' une colin

de ou peu difñcile ſoit à monter ; ſoit à deſcend

micõte , ces termes ſignifient l ' en-
aiſce , Ceſt .a·dire uue coline peu

re en ſorte que cet endroit pour -
roit
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ger pour une plaine , Sil ne ſe trouvoit plus haut que beaucoup de terres voi -

ſines ſur leſquelles icommande , & fournit le plaiſir d ' une vüs belle & bien éten -

du : ce ſont de ces ſortes de ſituations quon ſouhaite le plus ; quand ſur tout elles

ont l ' avantage d ' une bonne expο ition .
MrxrICSOFTox eſt une ſorte de groſſe Pèche jaune & de Pavie jaune qui mürit

ſur Ia fin de PAutomne ; ce mot eſt un terme des Jardiniers de Gaſcogue .

MoféeNON , couper ? tailler en Moignon , Hoyez coußer .

Mortrrs ſe dit cun Melon qui eſt mal fait dans ſa figure , Ceſt.à-· dire qui eſt

menu & etranglé ſoit du cõtè de la queus , ſoit du cõté de Lœil , ou qui eſt plat &

enfonce d' uncõtẽ au lieu detre rond ; molette ſe dit auſſi des Concombres mal -

faits .
MonrER ; les Laituẽs montent , cꝰeſt·A · dire font une tige ; d oꝭ vient qu on dit

le montant d ' une Plante ou dela tige .

MoRVsp en fait de Laitues , de Chicorée ; &c . eſt une pourriture qui ſe met à

ces ſortes de Plantes & les fait perir ; nos Laituẽs morvent ou ont la morve , &c .

MorE d ' un Arbre ſignifie une certaine quantitè de terre qui tient aux racines ; en

ſorte qu ' ell ſont pas decouvertes ; ainſi on dit lever un Arbre en mote ; eomme

j ' en enleve beaucoup mẽme des Arbres de tige aſſea gros ce qui ne ſe peut faire dans

les ter res meubles & legeres &c . & quand on rencaiſſe des Figuiers & des Oran -

ers , on leur retraticheè une partie de leur mote , &c .

IouflruzuRE une bonne mouilleure cela veut dire un ample arroſement ; il

faut donner une bonne mo illeure , Ceſt .A-dire arroſer amplement .

Moussx eſt une maniere de petite herbefriſſee , creſpuẽ & jaunatre , qui ne croit

guéres en hauteur , &vient ſur la ſuperficie de certaines terres incultes , ou de cer -

tains bois ; elle vient aufſi ſurl ' ècorce de quelques Arbres fruitiers , & ſur tout des

Poiriers , od elle fait un grand deſagrement A la vůẽ ; c' eſt pourquoy je recommande

ſoigneuſement déemouſſer les Arbres , C ' eſt -S-dire leur õter la mouſſe , ce qui ſe fait

en tout temps , mais ſur tout pendant les humiditez , & pour cela on ſe ſert du dos

d ' un coùteau , ou bien on fait ur maniere de coùteau de bois avec quoy on racle

Tecorcę mouſſut᷑ .

MouvzE xla terre dans un Pot , ou dans une Caiſſe c' eſt y faire une maniere de

petit labour avec quelque p etit Outil de fer ou bien de bois , afin que cette terre etant

ainſi mouvèe : & renduẽ meuble lcau des arroſemens y puiſſe plus facilement entrer .

N

AVYRIER une Perche ou un Echalas Ceſt leur donner un coup de Serpe à Ven -

1 droit qui neſt pas aſſer droit , ce coup de Serpe entrant un peu avant dans la

Perche ou Echalas fait qu' ils obérſſent au Jardinier pour les planter de la maniere

quẽil veut ſoit en long; loit en ovale , ou enrond .

NIVsAd ſe prend en Jardinage ou pour Pinſtrument avec lequel on cherche à

mettre de niveau la ſuperficie dun Jardin , ou à connottre la difference de ſes hau -

teurs pour les reglerſuivant les beſoins qu ' on en a ; il y a differentes manieres d' in -

ſtrumens pour cela ; ou bien niveauſe prend pour ſaire entendre la diſpoſition de la

ſuperficie , quand on dit par exemple qu une Allée eft de niveau , C' eſt - à . dire qu' elle

meſt pas plus haute à un endroĩt qu' à Lautre , qu' il faut mettre une Terraſſe de ni -

veau , &c . on dit auſſi quelquefois niveau de pente ; il faut dreſſer une telle Allée

ſuiyant ſon niveau de pente cꝰeſt·A· dite que la pente ſoit Egale par tout dans toute la

longueur de l . Allée , enſorte qu ' elle paroiſſe unie d ' un bout à Fautre .

Noün , un Fruit noüé , un Melon nohé, ; Voyes Fruit .

Nöuvrkurz fe dit de toutes ſortes de Fruits & de Legumes qui par le ſoin K

Lin⸗



4 DESIARDINS FEKUHTTRRS
Linduſtrieddu Jardinier viennent dans leur perfection ou dans leur maturité devant la
ſaiſon ordinai ire , & ſurtout en Hyver & au Printemps ; ainſi ce ſont des nouveau -
tez que d' avoir des Fraizes & des Con combres au commencement d ' Avril , des Pois
au commencemente 5 erges vertes en Novembre , Pecembre, Jan -
vier , Fevrier , Mars, des C recoces à la my. May , des Laituès pommèes au
mois de Mars , &c . un bon 325 er doit avoir de la paſſion Pour les nouveautez .

Nuli1 1 * Ou nierede rouille jaune & dèe
8poseritnre qui ſe met

ſur le bled devantſa maturitè particulierement ſur le pied & ſur les feuilles des
Melons quand il eſt tombẽ quelques eaux froides deſſus , cette eau les rouille & les
fait entierement perir ; elle ſe met auſſi ſur les Caitues , Chicorẽes , &c . il ſe met
encore une autre manier i eblanche aux Conco bres , & 5 ApPpellc le blanc
nos Concombres ont le hlancʒ c eꝯſt . ·à· dirè quiꝯls Periſſent .

Brode „ Voyer carrò ol Hong.
Orur d ' un Arbreeſtune maniere de petit nœud pointu auquel tiennent les

feuilles des Arbres , & d ' od ſortent les jets .
Or1H de Melon eſt auſſi lendroit d ' od ſortent les bras , & ſe nomme

maille .
OE½- νꝗ dune Poire c ' eſt lextrẽmitẽ oppoſee à la queuẽ , cet œil eſt fait comme

une petite couronne quieſt enfoncèe aux unes, & non aux autres ; les Pommes ont
pareillement chacune leur cil .

OREIIUIES de Melons - Soncombras 5Laituẽs, &c . ſo
feuilles quiſortent de la graine ſemèe u de Lamande ,

K41
ſon

viennent aprẽs ; ainſi on dit les bras qui ſortent des oreille
on peut replanter en Pepiniere de petites Laitues , des qu' elles ont
grandes .

auſſi

nt 15 85 remie
res

1L LASSON eſt une invention
beu de 35 avec de la

4

rd ' un bon
n
ponuce , de la hauteur decinq à4

aprés ils ont reemis trois autre 1
Atege ils ſe rencont rent vis A V

de deſſi vec ceuxxde deſ
5en travers , & un

985
deux cõtez de cet Oule tour 05 ferme & pli

paiille entre ces echal
naniere de Ä

or cette table ſe me
arretèe av ec des pieux ficheꝝ en terre f
Couches des 1

contr ele re

les ens

1

ſies
8

echant de donner 125
ons du Soleil , qui &chaut -
on àplat ſur les Couches
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EI . J. Partie . 45
halas mis en travers ; & ſoũtenus de petits pieux

uces de hauteur , pour empècher que ces Paillaſſons

n ' approchent detrop pleslrlabe
Coucicie de ces Couches ? ces Paillaſſons dis . je vainſi

mis conſervent le plau e levè ſur ces Couches en empechant que les neiges & lefroid
ordinaire des nuits ne toi nbent deſſus , par areme

le ſur de petites Sa lades , ſur des

Raves prit ercs , &c . voila donc Forigine ; la fabrique & luſage des Paillaflons
8.

cᷣeſt attacher au treillage appliquẽ contre un mur les branches des

r8 , &les attacher ſi proprement à droit & à gauche , quela
ement & ègalement couverte : en certains endroits on dit plier

s au lieu de paliſſer .
PANACEñ eſt un terme dont les curieux Fleuriſtes ſe ſervent quandiils parlent de

Tuins
d' Anemones- de Roꝛzes, d' Oreilles d Ours , &c . qui ont le fond de leur

ayè de blanc & de jaune ; une Tulipe panachèẽe ; une Tuliꝑe qui

acher 7 &c .
reſt un terme empruntè des Mathematiques Paui ſignifier des Al -

cleurs contre -Allees bien Plant ees , en ſorte que les largeurs de cha -

cune ſoien jours bien obſervees dun bohtà Pautre .

PARTERK E ſorte de Jardin di
diſtribuè par com Part timens , qui pour L' or-

dinaire ſont bordez de Buis , & pour ainſi dire dor un beau ſable jaune le long &

le milieu des figures ; cette orte de Jardins eſt deſtinèe cpour les Fleurs &les

f X; il y ena qu ' on
appelleParterres de broderie ? ou en broderie , qui ſont

eux od on voit de grands Ra aux , des Fleurons ; des Fleurs - de - Lis , en un inot

— figures faites
8800

du Buis ; ceuxlà n ont guere de Fleurs que dans les Plates -

odeedu tour , il ) 14di4 utres qu ' on appelle des Découpez , ainſi on dit ce Par -

ſt un beau Decoupe „ &c . or ce dècoupè ſignifie un Pa terre dans leq

pluſieurs pieces carrèes , ou carrèes longues , ou Ovales 9⁰
rondes : ouautresf gures

Jans leſquelles on met des Flcurs ,
enfin il y a d ' autres Parterres qu on appelle Bou -

lingrins & ſont de S guré.
Un Fruit vAs8 E ruit ſe paſſe , Voyez Fruit .

PASSER Ala Gleledi pour les terres qui Etant trop pierreuſes ne

falre un bon
Rarelie

5 0 2 a donc une Claye qu ' on tient ent re droite &

qu ' on ſ oütient par dederz ec quelques e 09 cependant le 5
ſaterre avec ſa Pelle ajette à force contre cette C aye ; 1bien e
travers , & les pie

öté d

pour continuer 5
PArTEux ſe dit de certains Fxu

pour ainſi dire une chair de ] bain à demi - cuit ; voila pourquoy onc it de q

—.

0 tou rre qui en a

ͤqui communèment ſont trop mürs ; & ont

ꝛelques
PPoi -

11
bine , ou enme⸗ Péches mal - conditionnées qu ' ellesont la chair pàteuſe ,

que pour les Anemones & les Renoncules ,

m
58

en que fagon à la Patte d ' un petit
1

A . 9 oisnons Fleurs , &
animal ; les Pattes ſe

les graine 4Anemonesde deux & detr le2 fortes 0ur tout 1e monde 66

aſſez que les Anemones doubles &les Renoncules , non plus que les Jonquilles &

Narciſſes ne font point de graines pour ſe 00
PAVIE dans le voiſi

che ne quitte pas len

nom de Pariedans la p
ſignifie tant les Pavies qui ne qui

&lautre ſont connus par leur grol

E5 Pr. 0
048
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Péches , &
er comme les

rre qui peut ſe rar
Douches , ſur leſquelles on veut ſemer des RavesJ

t rond par tout ; de la

3
le bout qui doit en -

eCouche pour y ſemer
groſſcur d ' en
trer dans le ter
des Raves .

des Perches , les unes miſes & fichées
d ' environ huit à neuf pouces, ; les autres

font des mailles , & empèchent
entrer dans Fendroit de terre ainſimaux pui

reſſemblant exterieurement àun Pavie en eſt different par
siene GC&a la chair plusdelicate .

n Pecher venu 4e noyau , & qui n' a point ẽté greffé

du pied de quelque Arbre que ce ſoit ;
4080fß de Petreaux .

i
sterre avec du Moilon ſec

faire écouler des eaux ſous -
trop humide , trop froide & pou -

e medioere groſ -
es à Fruit ; car

ν
0
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＋
din diviſé dans ſa largeur en

à largeur chacune de quatre ,
des ſentiers ; c' eſt dans les planches bien fumèes & la -

te les Leg les Jardins .
vec une Plane , en

EN POUEAR GER S. V Dartie 47

0 5
eme ͤouqu 0 plan

FE 12r
ch⸗

viron deux pi
ir Ies Echalas , que le Jard

eEtant emmanc
ſur un Etably fait pour cela .

PLAVI ER ſe dit des Arbres & de certaines Plantes qu on met en terre pour y ac -

uerir la perfection qui leur convient , tant à lgard des Arbres fruitiers pour devenir

1

he par les deux bouts ſert à po

grands & donner des Fruits , qu' al' e gard des Arrk riſſeaux & Arbres non fruitiers pour

croitre , grandir & groſſir , auſſi bien qu' à Legard des Plantes pour arriver à Hetat

od elles doivent ètre pour ètre conſumèes par Thomme ; ainſi on plante des Laituẽs

pour pommer , ou pour blanchir , ainſi des Chicerées , des Choux ; &c . on plante

aulfi des Fraifiers , des Melons , &c . pour donner leur Fruit .

PlANrolR eſt un fimple morceau de bois rond , & pointu par en bas avec une

maniere de manche par en haut ; il ſert pour planter Ies Plantes d ' un Potager
qui

que peu de racines , &pour leſquelles il ne faut que faire un trou en terre ; ainſi plar

t·on les Porreaux , les Choux , les Laituẽs , les Chicorèes , &c . il y a le Plantoir des

Planteurs de Buis qui eſt plus grand , & plus gros , & qui a la partie d' en - bas large

d ' environ trois pouces , & ferrèe pour entrer plus aiſément .

PLATEAVU de Pois ſont les Coſſes de Pois qui ne ſont defleuris que depuis peu de

jours , &ſont longuettes , & tendres les Pois n' etant qu' à peine formès dedans ; j ay

vũ des Pois en Plateau ; mes Pois ne ſont encore quꝰen Plateau .

PLATE - BAND ſe dit d ' une Planche de terre qui borde une Allee du cõtè oppoſẽ

au labour del Eſpalier , ou quand mẽme il ny auroit point d Eſpalier dans lautre cõte

de lAllée , comme il arrive d' ordinaire en fait de Parterres .

PIELON eſt de la paille de Seigle longue & ferme , dont on couvre les petites

Salades ſur Couches , & dont on fait les Paillaſſons ; on s ' en ſert aufſi pour lier la

Vigne aux Echalas .
PTERuRERla Vigne pleure

S' étant adoucy la ſeve monte en

Tendroit taillé .
PON MENAV E ſe dit dłun endroit od il y a beaucoup de Pommiers plan -

tez par ordre .
PODRE I x eſt de la matiere fecale fort ſeiche , & reduite en poudre ; on a

trouvè ce terme honne te pour enveloper le diſcours qui traite d ' une matiere ſi ſale ;

certains Jardiniers sen ſervent pour encaiſſer leurs Orangers , pour moy je la con -

damne entierement .
PoussERA , un Arbre pouſſe , ceſt : à - dire que dans le Printemps les Arbres com -

mencent à produire de nouveaux jets à la téte , & de nouvelles racines en terre ;

d ' od vient qu ' on dit que les Arbres ſur franc pouſſent en pivot , c' eſt-à-· dire qu' ils

pivotent , &que les Arbres ſur Coignaſſier pouſſent leurs racines entre deux terres .

POusSsE d' un Arbre C' eſt le jet de Arbre ; un tel Arbre fait une belle pouſſe , ou

fait une vilaine pouſſe , une chetive pouſſe , ceſta· dire un beau jetʒ un vilain jet ; oui

un chetif jet .
PRNENDRE , ou plütöt reprendre ſe dit d ' un Arbre nouveau planté ; un Arbre

eſt repris , Ceſt·A· dire quꝰil a commencè àfaire des bonnes racines .

PRENDRx chair cꝰeſt quand le Fruit commence àgroſſir ; on dit qu' il prend
chair .

nꝰ *1mont

dire que dans le mois d ' Avril le temps
nce , & ſort comme des larmes d ' eau par

E 4 PRT -



—f —2

EEE3

——

.ek⸗ K5par une eſpece de co
qu' ils attaquent .

Pu x eſt un terme qui en fait

85
ent une Fleur

—
i

di eraye ſoit blanche

reable : aAinſi on dit mes 23
zire que leurs feuilles n ' on

deviennent la moiti épu
Oci let va bien - tõ t deven ir to

IUrrrkEx 85 tun terme fort ordi
60 June 55 Prune ne quitte pas une tel 1. le 1651P

leno uꝛ les Brugno
noyau ſe dé — 5 delache
55peeut detacher , celas appelle

endant on eſt obli

pointou1 Scrogles U¹menus Courte. . avec333

ement en fait de Pechehers

irgee⸗ſigniſie un ĩs fait avec une maniere de Doiuve
le long
lle —ůder des A EES 7

la Charrut ou le

7

ont pPälle .
Cꝰeſt la production que ' Arbre fait en

beſoin de nourriture , & pour attach

ents ne Farrachent pas : les bonne

qui vie8 à la profondeur d ' environ un pied & qui coulent entre deux terres ;celles qui viennent au colet ſont inutiles , ou pl töt pernicie ſes en ce qu elles ſo
cauſe qu-il ne sen produit pas de mĩenx placces , * que cependant ẽtantalterees

Aireber
nes & bien Pla

par ar du Soleil , & parle fer des Outils elles rendent TArbre malade &
jaune lesqui pivotentʒ comme nous avons dit ailleurs , ne ſont bonnes que pourlIes Arbres ** tige . 5
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RAKFRNAICHIR une racine cꝰeſt couper tout de nouveau⸗ mais ſi peu que rien

emitè de cette racine , qui ayant etè coupẽe quelque temps auparavant Sẽtoit

un peu ſeichẽe , parce qu ' on navoit pas plantè l·Arbre aſſez tõt & ſans doute que

cette racine Sꝰen doit mieux porter qu ud TArbre eſt plante auili· coᷣtque la raci -

neuété taillée .

RacREEx un endroit ſciè eſt couper aucc la Serpete la ſuperſicie de cette partie

ſcise , & comme brülẽe par le mouvement de la Scie ; ce qu il eſt neceſſaire de faire

autrement cette partie-· là pourriroit , & ne ſerecouvriroit jamais , ce qulelle doit faire

Pourla beautẽ & la propretè de FArbre
RAMEAu ſe dit d ' une branche d ' Arbre coupëe pendant l·Eſtè pour en tirer des

Scullons à greffer ; ainſi on dit un tel m' a enYoνE un , on deux Kamẽaux de ſa belle

Peche , deld bonae Prune , &c -

RAus & Ramberge eſt un terme uſitẽ en fait de Melons , qui au lieu d: avoir un

goũt vineux ou ſucrè en ont un fort deſagreable „ qui leur vient dꝰordinaire d ' avoir etè

Nourris prẽs d ' une mechante Herbe puante , & aſlez ordinaire fur les Couches .

RAMER ſe dit des Pois „ aux pieds deſquels on met des branches qu ' on ap -

elle autrement des rames , aſin que les Pois en croiſſant sy attachent , & devien -

nent plus hauts , & que par conſequent ils taſſent plus de colies 3 cela fait auſli qu

Ja plus de facilité à les cueillir .
RXAPPNOCHER des Arbres eſt racourcir les branches de ceux qui s ouvrent

trop comme les Beutrez ; od les branches qui ayant ete laiſſees trep longues &

trop ẽtenduẽs ſoit en Eſpalier , ſoit en Builſon font un deſagrément dans LArbre

en y tailaus un endroit v e qui doit etre garny ; ainſi les branches racourciesen

produiſent de nouvelles à leur extrémité , qui rendent lArbre ꝓlus fourny plus

Plein , comme il le don Etve .
5

RATAITINE eſt un rerineaſſez has & groſlier uſitè cependant quand on parle de

ens extremement vieux & pauvres ? & dont on ſ ſert pour marquer que certaines

Plantes viennent mal , & ſortent miſcrablement de terre ; ainſi on dit mes racines

ne lortent point bien de tetres elles ne viennent point belles , groſſes & longues :

elles ſont toutes ratatinèes ; ce telme ſigniſie à peu pres la mẽme choſe que rabougry .

KRRTEAU eſt un Outil ſoit de bois , ſoit de fer d ' environun pied & demys 0o

deux pieds de longueur eminanchè d ' un manchie denviron quatre pieds de longꝰ &

artnè de dents par la partie qui doit rateler , c ' ef - A- dire unir les Allées „ les Plan -

ches ? &c . on en fait quelquefoisqui ne ſont que de bois qui ont juſqu ' a cinq oui ſix

pieds de long & quꝰun ſeul homme traime aflea aiſement adec une Sang le oi une Bri -

cole paſſee dutour du corpsv en ſorte que luy ſeul fait an moins Pouvrage de deux à

repaller de grandes Allées .

RA TI „ 501Rk eſt un petit Outil tranchant long d' environ un pied : &

large de quatre pouces - lequel êtant emmanché d ' un manche de la longucur ordi⸗

naile dés àutres , mais un peu moins gros à pfeportion de IOutil⸗ ſent à ratiſſer :

Ceſt.A-· dire à couper les petites herbes des Allècs ; il y en à de renverſces oomme

des manieres de Houẽs pour ratiſſer en tirant à ſoyo & d autres qui ſom toutes diottes :

& un peu plus larges pour ratiſſer en avant .

RAVALLER un Arbre cleſt le deſcendre , & le rendre plus court & plus bas qu' il

Feétoit en luy rognant , ou taillant notablement ſa hauteur ; ainſi on dit dume ſoule

branche trop longue , il la faut ravaller dun pied , dun demi pied , &c .

RAVES Cꝰeſt une eſpece de racines bonnes à manger enuszʒ ce terme ne ſe dit ĩcy

proprement que de celles qui ont le navet long denwiron un demi - piod , & de la

grofleur des doigts⸗ & qui ſont rouges⸗ tendres & caſſantes ; les gens quilles portent

vendre dans les Tuẽs de Paris ? les appellent de la tendrette ; deS que les chaleurs vien -

nenẽ les RaVes ſont un peu trop piquantes au lieu que dans l Hyver & le Printemps

celles qui viennent ſur Couche ſont tendres & 5 ̃ʒ le mot de Rayes ſe dit dans
Tome J.

les

6



50 DES RÆRDHN FRUHFfTFEERS
les Provinces d ' une certaine groſſe racine plate , dont le Palſan ſe neurrit ; & dont
on engraiſſe Ies Bœufs , les Cochons , &c . iRAroRr eſt une eſpece de Rave qui eſt fortgroſſe , toute jeune quꝰelle puiſſe etre ,

& qui a le goũt fort piquant . 4Les bonnes Raves doivent groſſir de navet en meme temps qu' elles changent de
feuilles ; ileſt tres - rare d ' avoit de bonnes eſpeces de graines de Raves .

REnODER une Planche c' eſt avec le Rateau retirer un peu de la terre de la Plan -
che tout autour de ſa longueur & de ſa largeur , pour retenir dans le milieu leau des
arroſemens & de la pluye , & empècher par ce moyen que cette eau ne devienne inu -
tile ensechapant dans les ſentiers .

RRCEPER un Arbre Ceſt luy couper entierement la tète , ſoit pour le greffer d ' une
autre eſpece ; ſoit pour luy faire pouſſer de nouvelles branches , &le rajeunir par ce
moyen .

REChAurkrugExr S' entend d ' un ſentier de Couche , ou de Planche quꝰon rem -
plit de Fumier neuf , en ſorte que ce Fumier venant à łchauffer communique ſa cha -
leur à Ia Couche ; ſi elle eſt ſeule , ou aux deux Couches voiſines , Kil yen a une d ' un
cõtè & P' autre de Pautre , & fait iy

ſont , pouſſent melgré le froid
del ' Hyver ; ainſi on dit changer , fement ; remuer lè rchauffe -
ment , ce qui ſe pratique beauc oupenfait

dAſp
RECHIENRR eſt un terme dont on ſ.

languit , qui pouſſe peu , & ne fait que des pet
de petites feuilles de couleur jaunàtre ;
rechine quand elle ne pouſſe pas v
Artichaux rechignent .

RECOVf ſe dit des playes d' Arbres ſoit dans le corps pour y avoir &tè écor -
ché, ſoit à Lextrẽmitè des branches taillèes ; quand la ſeve vient à Etendre la peau
par deſſus , en ſorte qu· il ne paroĩſſe plus de bois de cet Arbre , ou de cette branche ;ainſi on dit les Arbres de cette Pepiniere ſont bien recouverts , Ceſt - A. dire qve l ' argotdu Sauvageon etant coups auprès de lendroit greffé la partis taillèe & coupèe Seſt ſi
bien recouverte d ' corce , que la greffe & le ſauvageon ne paroiſſent pas ſepareꝛ⁊ &

ue les Plantes
52

5 22 8
ler de r E

pberQ
ſert pour parler d ' un Arbre qui
ts jets foibles , & accompaguez

ainſi dit· on d' une Plante potagere , elle
igoureuſement ; mon Cerfeuil , mon Oignon ; mes

1

differents lun de Pautre .

RECRODnER , une feuille recroquebillèe ceſt A-·dire une feuill
detre verte & ẽtenduẽ à ſon ordinaire ; eſt au contt
& devenuë jaunãtre & galeuſe .

RkrassrR une Serpette ſe dit quand on Taiguiſe à Ia Meule , & à la pietre pour

equi au lieu
traire toute ramaſſẽe en rond ; friſèe ;

la faire mieux conper qu elle ne faiſoit .
RrPRENDR ſe dit del ' Arbre nouveau plantè

cines , en ſorte quon puiſſe dire qu' il a repris , & le co
pas repris , ceſt·A· dire qu' il na fait ny nouvelles racit

SrOouunνNνR une Planche de Jardin c' eſt la laboni
verſant ſens. deſſus·deſſous , pour y ſemer ou planteK1 G OL E

n quand l : Arbre n' a
veauxjets .

1e nouveau en la ren -
rautre clieſe .

tranchès en fait de Jardins ſont la mème choſe ; fignifient lendroitod Ton doit planter des Arbres quand on L'a fouillé de la profondeur & largeur ne -ceſſaire ; & quon en a õtè les pierres & mèchantes terres j ay fait de bonnes ligoles ,de bonnes tranchòes de ſix pieds de large & de trois de profondeur .
5

RouRx en fait de Jardins ſe dit à Loccaſion des Arbres extraordinairement
chargez de Fruits , ſi - bien que les branches en rompent ne pouvant porter un ſi peſantfardeau , à moins qu ' on nait ſoin de les ẽtayer avec des Perches .

Rogοεν f x eſt une eſpece de Creſſon à la nois qui ſe mange en Salade ? maisle goũt plus fort que le Creſſon .
ERossAxx eſt le nom qui ſe donne à toutes les Peches & Pavies qui ſont de cou -Kelr jaune ? ily en a de differentes groſſeurs , & il yena de tardives, & dautres plusPι

kätives ;
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katives ; il y en a qu ' on appelle male , & eeſont les Pavies , & il yen a qu' on appelle

femeles , & cè ſont celles qui quittent le noyau les Jardiniers Gaſcons , & ſa plu -

part de leurs voiſins appellent du ſeul nom de Roſſane les Fruits qui ſont ẽgalement

jaunes dedans & dehors ſans aucun rouge prés le noyau , & donnent cependant le

nom de Mirlicoton aux groſſes Roſſanes tardives ; ils appellent Pavies ce qui quoy

que jaune dedans & dehors à du rouge près le noyau ; ils appellent Péches -Pavies ce

qui a du rouge & du jaune dedans & dehors ; ils appellent Perſets le Fruit qui ala
chair ou toute blanche comme les Pavies Madelaine, ; ou blanche & rouge comme

les Pavies Catillac de quelque maniere qu en ſoit la peau , ſoit toute rouge ; ſoit rou -

ge & blanche , & ils appellent dun nom general Brugnons tout le Fruit qui a la peau

lice ; ils appellent Poires . coupe ce qui parmy nousà le nom de Perſique & de Pèche

de peau , & donneunt le nom general de Peches ſanus diſtinction ny difference dẽpitetes

à toutes les autres Eèches , au lieu que nous les appellons lune belle Chevreuſe Pautre

Bourdins Lune Pourprẽe , Lautre Admirable , &c -

RouxvENTs ce ſont d' ordinaire les vents du mois d ' Avril qui ſont froids &

fort ſecs , & ſujets à broſiir les jets tendres des Péchers ; eeſt pourquoy la Lune dA -

vril ſe nommeẽ affez vulgairement la Lune rouſſe ; le vent qui regne le plus pendant ce

moislà vient du Nord , ou de la biſe , ceſt .Aa·dire du Nord-Eſt .

8

8
AnlER eſt un vray terme de Jardinage pour dire öter les mẽchantes herbes qui

O hnaiſſent parmy les bonnes , & les offuſquent ; & il y a des pais od on appelle

cela eherber .
185

SAns eſt un compoſs de differentes Plantes potagerese , qu on mauge pout

1ordinaire cruès ẽtant alſaiſonnècs de ſel & devinaigre avẽc de Phuile ; ainſi fait. on

un mẽlange de Laituẽs ſoit pommèes ; ſoit non pommècs avec des fournitures , par

exemple de Baume dEſtragon , Cerſeuil , Prim prenelle , Pourpier , &c . ilya mẽme

des Salades cuites , par exemple de Beteraves ; il y ena de confites dans du ſel & du

vinaigre ; par exemple de petits Concomhres , autrement dits des Cornichons , des

Capucines , des Capres , des Cotons de Pourpier ; &c .
SAvAcHIiR en Jardinage ſe dit de certaines branches d' Arbres ; qui au lieu de

ſe ſoũtenir droites ont leur extrẽmitè penchante , comme il arrive à beaucoup dO -

rangers , aux Poiriers de fondante de Breſt , &c .

Sau Uuοο EReſt un terine emprunté du langage des Cuiſiniers , & onslen

ſert pour dire couvrir legerement , par exemple ſaupoudrer de Fumier ſec les Chico -

rees qui commengant à blanchir , & par conſequent à sꝰattendrir peuvent ètre gatẽes

par une premiere petite gelee ; ce peu de Fumier ainſi jettè legerement , & en petite

quantitè fur cette Chicorèe , ſur ces Laituës pommèes , & c . les garentit du tort que

leur pourroit faire une premiere gelèe ; bien entendu qu' il faudra doubler telle cou -

verture pour garentir de plus fortes gelèes .
S ors eſtun Outil à dents que tout le monde connoĩt aſſen ; quand elle eſt bonne ,

& qu ' elle a bien de la voye , C' eſt-a- dire les dents bien Ecartèes , on dit qu' elle

paſſe bien .
8˙5 1EAITRR ſe dit dune terre qui à force detre trdp ſouvent enſemencẽe ſans

aucun ſecours d ' amandement devient ſterile , à moins qu ' on ne la laiſſe repoſer pen -

dant quelques annèes ; de là vient quꝰon dit une terre effritée .

8 1 de terre eſt Leſprit qui rend cette terre fertile ; on dit une telle terre a beau -

coup de ſel , elle produit tonjours ſans ſe laſſer ; une autre telle terre na point de
ſel , C' eſl - à- dire qu' elle devient incapable de produite de longtemps pour peu

qu' elle ait produit .
2 § ERN. ·
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AreR eſt un petit eſpace vuide qui ſe laiſſe entre les Planches d ' un cartè

pouvoir paſfer & repalſer en allant arroſer ; & cucillir ce que les Planches
3

SE REOSsER ſe dit des terres qu ' on laiſſe quelque temps en friche aprës
avoir beauceup porté ; afin que dans cet intervalle de repos elles deviennent bon -
nes & fertiles .

SSRE Oii x 7A E eſt un petit Outil de fer renverſé , qu
d ' un cõté, ; & nen a point de Lautre , duquel ẽtant emman janche dlenviron
quatre pieds de long on ſe ſert pour mouver la terre ; c eſt.d · dire d. ner un petit la -
bour autour des petites Plantes pat exemple Laituës , Chicorèes , Pois , &cC. & cela
Sappelle ſer ſoüir .

23 5 — .SeRεEr eſt unpetit Coũteau courbé , dont on ſe ſert pour tailler les Arbres
& la Vigue; il y en a qui ſe fermont dans leur manche ; & celles :l ſont fort portati -
ves , & dautres qui ne ſe plient pas , leſquelles ſont beaucoup incommodes , il leur
faut une Gaine , ou autrement elles bleſſeroient dans la poche ; quand la Serpette eſt
bonne on dit qu ' elle paſſe bien , quelle eſt bien afilèe .

S10 EEx ſe dit des Plantes qui pour ètre trop ſerrẽes & preſſẽes dans leur
Planche montent plus haut qu' elles ne devroient , & aluſi au licu d ' tre groſſes & for -
tes elles ſont foibles & menuẽs ; on dit la mèmè choſe des branches qni ſont c
milieu des Arbres trop confus & trop ſertex .

S xRR & Ceſt lelieu dans une maiſon o Pon ſerre les Plantes en Hyver , par exem -
Ple les Artichaux , les Cardons , les Choux- fleurs , &c .

Serre ſe dit auſſi du liei od l ' on ſerre les Fruits , les O
en caiſſe , &c . celle des FEruits , comme nous avons dit cy -
de Fruiterie .

8EV eſt une liqueur ſucculente , ou on ſuc liquide qui n' ayant ẽtẽ originairement
que de Leau tonte puie dans la terre mais de Leau accompagnès des qualitez natu -
relles je veux dire du ſel de cette terre , a depuis paſſe dans les racines ſoit par lavoyede Pattraction , comme je croy , ſoit par la voye de Limpulſion , comme eroyentquelques Philoſophes & cette eau étant ainſi dans les racines Ya᷑te auſſi - tõt parFaction de ces racines convertie en ſeve , Ceſt .à· dire en une liqueùt conforme à la na -ture de l·Arbre ou dela Plante quꝰelle doit nourir , groſſir , faire croĩtre & multiplier :car chaque ſeve eſt differente ſelon la renee des Vegetaux ; dans les uns elle eſt
viſqueuſe & gluante comme dans les
& douce comme dans les Fruits à pepin⸗

its à noyau ; dans les autres elle eſt aqueuſe
5 & encore plus dans la Vigne ; dans les autreselle eſt blanche , & ſemblable à du lait

les &c . la nature de cette ſeve a den
comme dans les Figiiers ; dans les Titima -

x proprieteꝝ de monter d ' abord à Lextrèmite deIa tẽte & des branches par les canaux⸗ que la nature luy a formez tout exprès entre lebois & l ' ecorce ; & de ſe convertir partie en bois & en &corce , partie en feuil -les & en boutons , & en fruits „ Kc . Lautre proprieté eſt d ' alonger , groſſir& multiplier les racines nouvelles en leur communiquant auſſicõt le don qu ' avoientleurs meres , c' eſt - à- dire d' attirer de quoy fabriquer inceſamment de nouvelle (e-ve ; &c . c eſt une matiere que j ay traitẽ plus amplement dans le Traitè des Refic -xions ſui l·Agriculture .
SEVIER un Arbre , greffer en approche , ſevrer une marcote , &c . cꝰeſt ſeparer cetArbre ou cette marcote d ' avec l·Arbre auquel ils tenoient , & dont à proprementparler ils ſont les enfans ; cette ſeparation ſe fait en les coupant quand cela ſc

faire avec le Coũteau , ouen les ſciant quand la Seie y eſt neceſſaire à cauſe de
ſeur Sedeſa duretè du bois , &c . ainſi on dit ſevrer une marcote de Vigne
guier d' Oeillet , &c .

Soue xx eſt ꝶ tronc d ' un

8 e

un vienx Arbre coupè à un ou deux pieds de terte ; arta -re ; artd

a deux hranches poir atuës
Uanch

128

rangers , les Eiguiers
devant ; prend le nom

Sup ER-



8E
dt

SUPERKFTCIE eſt proprement le deſſus de quelque ehoſeʒ ainſi on dit la ſuperficie

ꝗe la terre la ſurface de la terre .

S ' SER en fait de terre eſt la mẽme choſe que s effriter ? & eſt un terme plus uſitè

pour marquer 12 ſterilitè ſurvenuẽ à une texre⸗ qui a troꝑ long·temps porté ſans avOir

eu d amandement ou de repos ,
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C

AirI ER eſt öter ſagement à un Arbre avec la Serpette ou la Scie les branches

qui luy nuiſent , ou luy ſont inutiles , & racourcir ſagement celles qu ony laiſſe ,

pour faire ùn Arbre qui ſoit beau , & qui faſſe de beaux & de bons Eruits .

La TAlLLEk eſt un terme qui ſe dit ou de Poperation de ce chef⸗dicœνεεee du Jar -

dinage , ( Voila pourquoy on dit un tel entend bien la taille , un tel nentend pas la

taille ) ou ſe dit de la branche taillèe ; ainſi on dit les branches venuès ſur la raille de

Fannèe precedente doivent Stre ſorties en cet ordre &c . 61

TFxLox d ' une branche eſt la partie baſſe , &eſt - à⸗dire la plus groſſe d ' une bran .

che coupèe ; ainſi on dit qu ' on prend le talon de la branche pour greffer , quand

Lextrẽmitè eſt trop foible .

TAox d' un Artichau eſt Pendroit od tiennent les racines , & d ' od ſortent les

feullles del œilleton dẽtachè du principal pied ainfi on dit lœilleton eſt bon , pour -

vñ que le talon ſoit jeune & un pei enracinè.
15

TIARDir ſe dit du Fruit qui ne vient qulapres dautres d ' une meme eſpece ) on qui

ſe garde bien avant dans l·Hyver , Par exemple on a des Cetiſes tardives , des Pèches

tardiveso des Prunes tardives , des Poires tardives , &c .

TARDIVETE eſt un terme dont on peut⸗ & dont on doit meme ſe ſervir quoy que

juſqu : à preſent inuſité , pour dire par exemple un tel Fruit eſt à conſiderer à cauſe de

ſa tardivetẽ .
TAVEEE “ V, matquete , &tictẽ ſont troĩs termes ſynoni mes dont on ſe ſert ſur tout

en parlant de la peau des Fruits , & de la feuille de quelques Eleurs ; ceſt pour faire

entendre que cette peau eſt ſemẽe de petits points differents du fond de la peau , ſur

laquelle ils ſont ; ainſi on dit Ia Poire de Bugys ia Paſtourelle , &c , ont Ia peau

tictée , tavelèe , marquetée , &c .

TENIR à L' Arbre C' eſt tre attaché àl ' Arbre ; ainſi diſons nous qu 'il ne faut pas

awoir en Arbres de tige les Fruits qui my tiennent guere , commẽ les Virgoulées , &c .

mais qu ' on y peut avoir ceux qui tiennent bien ; comme les Martin - ſec , les Franc -

real , &c . 51155

TENDRETE eſt un terme qui ſeroit à ſouhaiter de voir en uſage , auſli bien que le

ſont acretè , puretèẽ , maturité - inſipiditè , &c . le mot de tendretè ſeroit neceſſaire

& propre Aexprimerla chair tendre de certains Fruits comme ceux d' acretè , du -

retè , inſipidité , &c . le ſont pour marquer Ia chair acre , dure & inſipide de quel -

ques autres ; ainſi ce ſeroit une bonne maniere de parler que de dire un tel Fruit eſt à

eftimer à cauſe de ſa tendretèẽ comme Pon dit un tel eſt à mepriſer à cauſe de ſon

acretè , & de ſa dureté , un tel à cauſe de ſon inſipiditè , &c . le mot de tendreſſe

qui eft ſi bien employè quand on parle des ſentimens du cœur, ; eſt trop relevé pour

deſcendre juſquꝰà la matiere du merite des Fruits .

TERRASSE ſedit d ' une quantitè conſiderable de terre qui eſt plus haute que le

terrein voiſin , ſur lequel elle commande , ſoit que cette terre ait etæ ainſi Elevèe ex -

prés , comme Ceſt Pordinaire , pour ſervir dAllèe revstuẽ de bonnes murailles de

pierre , ou dreſſee en talus pour je bien ſoũtenir , ſoit que cette terre ſe trouve ainſi

naturellement elevée ; cell pourquoy on dit unc Allèe en terraſſe , un Jardin en

terraſſe ceſt .A· dite une Allee , ou un Jardin plus haut que le terrein voiſin auquel

il tient .

TERRASSIER ſe dit de Lentrepreneur qui doit remuer , öter ou porter une

833 quan -
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quantitẽ de terte ; ainſi on dit j ay fait marchè avec un Terraſlier pour fouiller mes
Caves , pour applanir mon Jardin ; pour faire mes Alltes en terraſſe ; &c .

TrgBrE parmy les Jardiniers ſe prend pour le fonddans lequel on doit planter des
Arbres & des Legumes , ou ſemer quelques graines ; & ce fond ou cette terre regoit
beaucoup de differentes denotations , par exemple ,

La terre ſe nomme aigre , amere , & puante , quand à la flairer , ou à goũter de
Leau dans laquelle elle à trempéẽ , ony ſent de Paigreur , de Tamertume , & de 1a
puanteur .

Elle ſe nomme terre argilieuſe quand elle approche de la nature de Largille , on
glaiſe , en ce qu' elle eſt graſle , lourde , materielle , froide , & ſe coupant comme du
Beurre , & mẽme ſujete à ſe fendre pendant læs chaleurs de! Eſté .

Quelques: uns mème la nomment terre morte .
Elle ſe nomine bonne quand on y fait aiſèment venir tout ce quꝰon veut , &

manvaiſe quand ny Arbres , ny ſemences n' y reliſlient point .
Elle ſe nomme tetre chaude & brülante quand elle eſt fi legere , & ſi ſeiche ,

qu aꝯux moindres chaleurs tous les Plants qui y font ſeichent , & periſſent .
Elle ſe nomme terre grovette quand elle eſt melèe d ' un aſſe⁊ grand nombre de pe -tites pierres .

Elle ſe nomme terre coriace , & par quelques . uns acariàtre , & caſte , quand avec
Ia Beche elle ſe coupe à peu prẽs comme la glaize , &celle. là eſt tres: dificile à cultĩ -
ver parce que les eaux la dèlayent commè du mortier frais fait , & la chaleur ſurve -
nant larend dure comme des pierres , & la fait fendre .

Elle ſe nomme terre forte , & terre franche quand ſans Stre argilleuſe elle eſt
comme le fond des bonnes Prairies , en ſorte que la maniant elle tient aux doigtscomme de la pàte & ſe met aiſẽment en telle figure qu on veut ſoit ronde ; ſoit lon -
gue , &c .

Elle ſe nomme terre ſroide , humide , & tardive , quand au Printemps elle a peine
Asechauffer pour faire ſes premieres productions , en forte que tout y vient naturel -
lement plus tard quen d' autres endroits voifins .

Elle s appelle hativVe quand les Hruits y müriſſent de bonne heure , comme à ſaint
Germain , à Paris , à ſaint Maur , & tardiyve parun effet contraire .

Elle sappelle terre meuble , & legere quand elle na point de corps , & quꝰau con -
traire elle approche du ſablonneux .

Elle s : appelle terre neuve quand elle la jamais ſervy à la production & noi
ture daucune Plante , telle eſt celle qui ſe trouve à troisou quatre pieds de la ſupercie , oumème plus avant .

7Elle õ' appelle terre portẽe quand ſur tout on la priſe en quelque endroit de de -
hors , pour la porter dans le Jardin ,*

Elles appelle terre repoſee quandelle aẽtè un an ou deux , ou plus long - temps ſans
Etre cultivèe .

Elle ꝰᷣappelle terre travaillẽe , & terre uſèe quand elle a ẽtè long - temps à produire
ſans ceſſe & ſans ſecours d ' amandemens .

Enfin ellesIEnmneiles0 appelle terre veule quand les Plantes n ' peuvent faire des racines Parſa trop grande legereté .
TxRRRAU , on Terrau eſt du Fumier tellement vieux & conſumé , qu' il paroĩt

plůtõt approcher de la nature d ' une terre noire meuble , que d' avoir rien qui ſente la
Paille , & le Fumier ; on Lappelle auſli Fumier menu

Tolox eſt une meſure de ſix pieds de long marq
par pouceso p-

ient menu.
16α αν , de petits clous par p

E&c. avec laquelle on meſure les longucurs & les hauteur
1

ieds
25. dGes

Jardins &de Icurs murailles , des tas de Fumier , &c de res enlevèes, ; ou tranſ -
teesꝰ &c . elle eſt communẽment de bois ; ils ' en ſa 8ꝛ it aulli avec de petites chal -

er , ou de cuivre ; le pied eſt de douze pouces , & le poucè eſt de douꝛe
Tol -

5d 6 —
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TolsxR eſt meſurer avec la toiſe pour voir combien une Allèe ouu

ont de longueur , de largeur & de hauteur , combien un tas de quelque choles ſoit Fu -

mier , ſoit terre , ſoit pierre contient de toiſes cubes .

TolSE CURE eſt la quantitè de deux cens ſeize pieds de la mome choſe meſurec

u toiſèe & c.
TobrEE par exemple de Violiers d·Alleluya , de Marguerite - de Baume &c.

ſe dit d' un gros pied compoſé de pluſieurs petits , qui peuvent etre ſcpare⸗

Tautre , & par conſequent planteꝝ ſeparẽment pourſe mettre en Etat de venir touffe à

leur tour .
Tobriox ſe dit proprement en fait d Orangers : & veut dite une confuſion de

pluſieurs branches fort petites en groſſeur & longueur , chargees de petites feuilles⸗

&venuẽs fort près les unes des autres ; deſtainſi que d' ordinaire du notabril de cha -

que feuille des branches d' Orangers de Lannèe precedente il en ſort beaucoup de pe -

tites ; le Jardinier habile doit ᷑tre ſoigneux de detoupillonner , cC 'ꝯ eſt·à· dire doõter une

grande partie de ce fretin de branches pour men conſeryer quune , on deux qui doi -

vent etre les mieux placè es pour la figure de LArbre , &eelles - la ẽtant ſeules regoi -

vent toute la nourriture qui alloit au grand nombre , & ainſi deviennent plus bellesz

plus groſfes , & plus longues - & font de plus belles feuilles - de plus bell 8

& de plus beaux Fruits : ces toupillons ſont l ' endroit od il samaſſe le plus d' ordure ;

&ſur tout de Punaiſes .

Touvxxxi fe prend quelquefois pour la premĩere marque de maturité ; ainſi ou

dit le Pruit commence à tourner, ; le Fruit eſt tourtè ; il mange du Raiſin qui nꝰeſt

pas ſeulement tournè la veritè eſt que le commencement de maturitè ſe connoit en co

qus la couleur de la plũ part des Fruits change pour prendre un teint jaune au lieu de

verdaàtre que ce Fruit avoit ce qui ſe voit aux Poires , aux Peches , &c . & aux au -

tres il noircit ; ou rougit ; on 5˙ &᷑claircit comme au Raiſin , 2uu, Prunes , aux Cæ⸗

riſes &c .

D aꝯutres fois tournet ſe prend pour un commencement de cotruption & de pourri -

ture ; ainſi on dit ces Ceriſes ne valent plus rien , elles ſont toutes tournëcs .

TxàAprk , un pied de Melon trappe ; cela veut dire un pied ramaſſẽ , un pied fort

& nullement ètiolè , ou trop ẽlevE , &Kroh alongé .

28 R Ceſt marquer avec le trag oir les traits Fun Parterre ſoit decoupè , ſoit

En L

Pe
deux terres c' eſt - A- dirèe peuavan

5dan
1

piede
1

cꝰeſt à - dire pour atta -

cher le . P ſt fait d' ech rrement les uns ſur les aures

85 te que les mailles en ſont
avec du fil de fer , & ecla en diſtances g

près carrees ; les plus ordinaires ſont de ſix à ſept

lont pas bien ſi on les fait plus grandes ; 3 dit aillcursde quellemaniere onS

pour faire ce treillage .
On en fait en queiques endroits avec du ſeul fi

depenſe , &en effet il coùte moins que le trei

pas tant dornement pour le Jardin il neſt pas auſli ſ

dranches & ſouwvent il fe lache & obert : ; de plus ilfai
de Pèchers , en ce qu' il les Ecorche & les coupe & par ce moꝝ en y cauſe la gomme qui

les fait perir .
IIs ' en fait auffñ d ' une autte maniere qui coute fort peu Sc cꝰeſt avec des lates de

deux pouces de large cloũëes les unes ſur les autres ; pour faire les mailles de la mème

ngure de celles des èchalas ; j ' ay aulli . expliquè 05 comment on ſe pren 15
5

aure

fer aſſen gros en vůẽ d' éviter !

bois „ mais outre quꝰil ne fait

i commode phour attacher les
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faire cette ſorte de treillage , qui quoy qu elle ne ſoit pas mauvaiſe pour le ſervice :
& que mẽme elle dure a long : temps v elle ſent Pourtant trop ſa gueuſerie pour lem -
ployer dans le Jardin d ' un honnète homme ; il la faut laiſſer aux pauvres gens qui ſe
ont un mẽtier d' elever des Fxuits pour vendre .

TEILIISSACE eſtu
TRANCHE ' E , Voyeg
Txochs , trochetso àtroche , àtrochets , ce ſont termes dont on ſe ſert pour

dire un bouquet de ſept ou huit fruits d ' une mẽme eſpece tenant encore à la queuè &
rous ſortis dun meme bouton ; cela ſe dit particulierement du petit· Muſcat , du
Muſcat à troche , du Muſcat à trochets , &c .

TROVSSRR les menuës branches qui ſont trop baſſes ceſt a· dire les relever en
les attachant à quelque choſe qui les ſotienne .

Tur eſt un fond pierreux & dur qui ſe trouve un peu audeſſous de la ſuperficie de
Ia bonne terreq cleſt ce qui fait dire quẽtant neceſſaire qu' il y ait trois pieds de pro -fondeur de bonne terre en toutes ſortes de gardinss il faut rompreè le tuf ; & löter
devant que de planter des Arbres dans lendroit od ᷑toit ce tuf , ou autrement rien
ne réüſſira ; en de certains endtoits on dit pipan , & non pas cuf .

V
EcErIusx ſedit de toutes ſortes de Plantes , Racines , Herbes & Arbres quivivent dans la terre , od ils prennent de la groſſeur , de la Iongueur , & de lé -

tenduł ; de là viennent les termes de vegetation & daame vegetative .VEIN deterre ſe dit de certains cantons d ' un Jardin qui produiſent mieux , ou
Plus mal que le reſte duterrein ; ainſi on dit une bonne Veine de terre une mẽchante
veine ds terre &c .

VEBEDURES Ceſt un terme general pour ſignifier toutes les Plantes . dont la bontẽé
& Luſage conſiſtent à leurs feuilles , par exemple ·Oſeille 1e Perſil , le Cerfeuil „ la
Porrées &c .

VEkox ſignifie proprement un enclos d ' Arbres fruitiers detige & ſe dit à cet
egard de toutes ſortes delpeces de Fruits qui ſont à haut vent , ſoit Poiriers , ſoit
Pommiers , ou Pruniers , ou Ceriſiers, &c . R

VEkMOULV ſe dit dun bois tout pic
LAubier .

VEULE , Voyez terre veule , branche veule & Lois venle
VRSOOUIEE eſt le nom dune Poire d Hyver tres-· excellente; elle Porte le nomqu lieu dod elle a etè premierement tirèe pour venir dans le grand monde de la curio -

ſitẽ ; ce lien eſt un Village du Limouſin pres dune petite Ville nommée Saint Leo -
nard ; beaucoup de gens diſent Poire de Virgouleuſe àu lieu de dire de V irgoulée ;chacun dira commme il luy plaira , mais à parler franchement je n ' aime pas ce terme
Virgouleuſe .

Voxvx en fait de Scie eſt une diſtance raiſonnable entre les dents d ' une Scie , quidoivent ètre diſpoſees de maniere qu ' etant bien poĩntuès Lune ſorte en dchors d ' un
cõté , & Tautre en dehors de l autre cõté ; ces dents ainſi Ecartèes font que la Scie
Paſſe aiſement , & par conſequent qu eꝯlle a autant de voye qu' il luy en faut pour avan -
cer de couper .

VXIILES ſont certains petits liens que la nature a donnẽ ain branches de Vignecomme une eſpece de mains pour Stagraffer ; ou Saccrocher à tout ce qui ſe trouvedans ſon voiſinage , en ſorte que par lè moyen de ce ſecours chaque branche puiſſe ai -
ement porter le fardeau de ſon Raiſin ; faute de quoy elle ſe detacheroit aiſement du
Courſon dod elle eſt ſortie & auquel effectivement elle tient fort peu.

Ein de la premiere Dartie .

ais mot pour dire treillage , il nes ' en faut point ſervir .E ge,

*

uẽ , ou percè de vers ; ce qui arrive ſur tout à1 1

SECONDE
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